à 


GNQUANTEQUMEE ANNÉE — Ne 16588 — = F-1,13 EURO : 


= Dingue 
financière : 


Le Mondé révèle le contenu d'un rep- É 


”_ port de la diancéllerie ‘sur le nouveau ἡ 
visage de la délinquance financière. 


ΟἿΣ Quatre magistrats, Eva-joh,. Laurence 


Vichniévsky, Renaud ven‘Auymbèke et. 


Bémard Bertossa analysent la mondisf- . | 


rs re ms 


= Le Kosovo - 
vers la güerre 
En dépit des négociations engagées 


sous l'égide des Etats-Unis, les ind-. 
dents armés se multiplient au Kosovo, 


comme en témoigne le reportage de" 


᾿ lb aies ie .8.2. 


Airen-Provence. offre à son Festival 


d'art lyrique ün.nouvéau théâtre. Sté- 
phane Lissner, directeur général’ du 


festival, livre au Monde 5es 
pour ΕΘ dix années à venir. .p. 26 : 


m Hausse du revenu. 
des agric | 


m Mai 68, leroman | 


Ἔ 3 για εἰ ième ne rom 


feuilleton de Patrick Rambaud, 27 mai ᾿ 
1968 : Georges Séguy se fait huer à 
Billancourt ; ‘une . mänifestation 
publique de soutien à de Gaulle se pré- 


pare; Eric Thévenon portait Marianne … 
τ Τρ, 1263. τ 


ar tos 


a Les Danois ὁ. 
et l'Europe * Ὁ 


+ Pour la dnquième fois en vingt-cinq 


ans, les-étecteurs danois.se pro. 
noncent, jeudi 28 mai, par: référen- 
-dum, sur là construction 


publics, à 
— . [δῖ à entendre .Ajain Juppé. 


- adjoint au maire de Paris, Jacques . | 


: "ce double titre, pour avoir fait — σου... 


Après tro ares de bons résultats le 


L'ENQUÊTE du juge d'instruc-. 
tion Patrick Desmure sur Je finan- 


L'ancien. .premier. ministre, 
aujourd'hui maire de Bordeaux, fut 
‘en effet, de 1988 à 1995, secrétaire ὁ “- 
général du RPR'et, de 1983 ἃ 1995, [Ὁ 


Chirac, ébhargé des finances. ἢ 
pourrait donc être mis en cause, à 


-M: Juppé, puis directeur de la cam. 
pagne de M. Chirac.en 1995, et qui 
. était rémunéré par Pinspection 


“effectué par ini ue 


: ᾿ς à 
np pr un peu 


Sa faute, Etce-nest pas fini 1 La Terre a encore 


.un-reprôche à formuler à ce vinilent gares 
nént dimatique : en perturbant le régime des 
aïlzés ét'eri créant un flux d'ouest inhabituel 
dans le Pacifique, El Niño a ralenti la rotation 
de notre planète pendant quelques mois. ᾿ 


“re 
- En juillet 1997, au: reg ἢ “dès 


le jour a en moyenne été allongé de 0,8 millt- 
seconde, a annoncé, .mardi 26 mal, un cher-- 


congrès de géophysique à‘Boston. À La fin du 
mois de mars, l'excédent imputable à El Niño 
s'élevait encore à.0,4. milliseconde quoti- 
dienne. L'édition 1982-1983 de cet énergu- 
mène dimatique avait augmenté la durée du 


jour de plus de 1 milliseconde, pendant quet- ἷ 


πυὸδ semaines: 


“Relativement bref dans le temps et ne reve-. 


nant que tous les quatre à'sept ans, El Niño ne 
“perturbe qu’assez peu la rotation de notre pla- 
nète mais ses Ce peuvent s'ajouter à ceux 


Ca μα E rép dm od : rt 


non au traité d'Amsterdam. 


EE “3 " 


de la tuberculose. 


L'épidérie” touché. essentielléinent.. 


Après segi années de peñté: 1 groupe | 


public annonce 1,87 milliard de profits: ‘ 


Mais les pilotes maintiennent leur |: 


ia de grève durent Ἑ Mondial. 


.Ρ.16 - 1... 


Collecsion-ROMA : 
"ἃ partit de 15 488 ΕΠ 


“cinétique de façon à ce que la somme reste 


cheur de la NASA, John Gipson, lors d’un 1. 


‘liquide de la Terre », commente Pastronome 
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constante. Qüand {es vents d'ouest dominent 
-- généralement pendant l'hiver de l’hémi- 


du compte, . plutôt molle et fort peu homo- 
gène. « Des variations très importantes à 
l'échelle décennale peuvent s'expliquer par des 
changements dans la circulation lente du noyau . 


Martine Felssel. En surface, la croûte terrestre 


marées terrestres déforment, sous Pinfluence 
wonjointe de la Lune et du Soleil, là Fflicule 
souple qui nous soutient. 
᾿ Sur une échelle de temps plus longue, «{e 
᾿ ralentissement de la Terre est irrémédiabie », . 
explique Martine Feissel. La faute en incombe 
à la dissipation d'une partie de Pénergie pro- 
duite par les différentes marées. Les scienti- 
fiques ignorent où cela se produit exactement, 
mais une chose est sûre : il manque des kilo- 
wattheures au bout de l’addition. Cette 
«perte» rest pas sans conséquence pour le 
couple Terre-Lune. Les physiciens expliquent, 
dans leur grande sagesse, que la Terre ralentit 
rotation tandis que la Lune s'éloigne tout 
doucement de sa planète, d'environ un centi- 
mètre par an. Question d'équilibre! « La 
- durée moyenne du jour augmente d'une millise- 
conde et dernie par siècle, en conclut Martine 
_.Feissel, Cette cause n'est pos la plus importante 
en intensité, mais à terme, c’est elle qui 
Femporte. » || y a 400 millions d'années, le jour 


EN ÎLE-DE-FRANCE 


- m3 Dans «aden »: 
tout le cinéma 
et une sélection 
de sorties 


ee 
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Lys craint la: mise en cause d'Alain Juppé 


dans l'enquête sur le financement du τ 


- Une « cellule de crise » tente ed protéger l'ancien secrétaire général du parti gaulliste 


ὥς τρία ἮΝ VIGiPIRATE ? 
Αἱ Bi ΨΑΦΟΡΡΕ! 


1990 à 1997 et chargé des déplace- 
ments de M. Juppé en province, ἢ ἃ 
reconnu n'avoir «jamais ravailé » 


Une « cellule de crise» ἃ été 
constituée, à l'Elysée, sous la direc- 
tion de Dominique de Villepin, 
secrétaire général de la présidence 
de la République et ancien direc- 
teur du cabinet de M. Juppé au 
Quai d'Orsay, pour surveiller la 


«Π s'agit ni plus ni moins que d’éta- 
δῆτ, autour d'Alain Juppé, un cordon 
sanitaire », résume, sous couvert 
d'anonymat, un député du RPR 
bien informé. 


En outre, l'enquête menée par 
uu autre juge, Eric Halphen, sur le 
marché public de l'entretien des 
ascenseurs des HLM de Paris, ren- 
force Je soupçon de trafics 

b llés au du 


Lire page 6 


n'est guère plus stable Bien moins connues terrestre duraît.. 22 heures. 
que leurs homologues océaniques, mais fonc- 
tionnant sur'le même principe qu’elles, les Pierre Barthélér:y 


lescusion est devenu prioritaire, 
décidé d'affecter, au moins en par- 


went national peut témoigner 
d'ue prudence excessive. Ne 


que les objectif de la politique 


économique sont multiples et que, 
quelle que soit leur hiérarchie, 
- aucun d'entre eux ne doit être 


᾿ Des générations futures 
2 εἰ du déficit budgétaire 


tique, leur souci du bien-être des 
Béérations futures. Les fluctua- 
tions économiques engendrent 
spontanément des variations du 


du gouvernement. Les recettes 


augmentant en 
de croissance et diminuant en 
de le déficit sera 
Spoitanément plus faible dans les 
premières que dans les secondes. Il 
est donc rationnel d’affecter Jes 


générations futures paleraient 
alors le prix de notre incurie. 

Mais ce raisonnement suppose 
implicitement que la situation 
actuelle est normale au regard du 
chômage, dont le niveau élevé ne 
devrait rien aux politiques restric- 
tives conduites dans le passé. Rares 
sont les augures qui prédisent une 
réduction de plus de trois points du 
chômage au terme de la phase 
actuelle de croissance. 


Jean-Paul Fitoussi pour £ Mende 
Lire la suite page 15 


Russie : 

les marchés 
redoutent 

un effondrement 
financier 


LA FUITE des investisseurs de 
Russie s'est accélérée depuis plu- 


perdu 50 % depuis le début de 
Fannée et les taux d'intérêt à court 
texme ont dépassé, mardi 26 mai, le 
seuil des 60 36, Faute she ΙΔ 
privatisation du mpe pétrotier 
Rosneft a dû ie reportée. Les 
experts s'inquiètent du faible niveau 
des réserves monétaires du pays et 
de Pampleur des échéances de rem- 
boursements d'emprunts à court 
terme. Le gouvernement russe 
chercbe à obtenir auprès du FMI 
une nouvelle tranche d’aide de 
700 millions de dollars, bloquée 
également 


165 % mardi et Paris ouvraïf, mer- * 


credi, sur une baisse de plus de 2%. 


Lire page 17 
et le point de vue page 14 


Montpellier 
ou Quimper à l'initiative de la 
ministre de l'environnement, Domi- 
xique Voynet. D'autres 

tions de l'Hexagone devraient 
associer à l'appel des quinze pre- 
mières villes. Mais, pour que La jour- 
née sans voitures ne reste Pas sans 
lendemain, il faudra plus qu'une 

ti jai 


Les surprises 
de Roland-Garros 


LE KID de Las Vegas ne gagnera 


inflammation à l'épaule, Andre 
Agassi a été battu, mardi 26 mai, 
par un jeune Russe de dix-huit 
ans, 116" joueur mondial, Marat 
Safn. Le Tchèque Petr Korda est 
lui aussi tombé, sous les balles du 
champion du monde juniors, 
Argentin Mariano Zabaleta. 


BALKANS maigre l'ouverture de 


pourparlers entre les autorités de 

rade et de Pristina sur l'avenir 
de Ïa province serbe du Kosovo, les 
combats s'intensifient entre indé- 


Belgrade intensifie sa politique de harcèlement militaire au Kosovo 


d'opérations-éclairs très ponctuelles contre des villages. Paraïlèlement, l'Armée de ibération du Kosovo (UCK) est de plus en plus ace 


de notre sr spécial 
Le village de Zajmovo, dans la 
Drenica, est désert. Les vaches n'ont 
pas été traîtes depuis plusieurs jours 
REPORTAGE 
Le pays s'enfonce 
chaque jour 
un peu plus 
dans la guerre 


et meuglent douloureusement dans 
les cours des fermes. Les chiens 
montrent les crocs mais détalent si- 
tôt que l'ordre leur est adressé. Une 
trentaine d'habitations, toutes alba- 
naises, ont été réduites à un amas 
de ruines. Les forces serbes ont me- 
né, le 22 mai, une opération en vue 
de «nettoyer» ce hameau. Les 
deux cents habitants ont fui vers 
Klina, emportant avec eux quelques 
vêtements et peut-être le souvenir 
que la vie, jadis, a pu être douce 
dans cette région d'alpages. 

Deux hommes approchent, au 
bout d'un chemin. Ils s'appellent 
Azem et Ajvaz Bacai. [5 sont frères 
et vivent dans un autre hameau, si 
tué à cinq cents mètres de Zaimovo. 
Is racontent ce qu'ils ont vu, dissi- 


ndantistes albanaïs et forces de 
l'ordre serbes. Les affrontements 
des derniers jours ont tué au moins 
15 personnes, portant le bilan à  çours des de: 
210 morts depuis le début de Finter- 


| vention serbe à la fin du mois de fé- 
vrier. ΘᾺ ZAIMOVO, comme dans la popul 
: d’autres villages de la région au 


Hiciers serbes et des forces paramiïi- 


INTERNATIONAL 
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taires ont rasé des maisons et forcé 
lation à 
tions. @ DANS L'ALBANIE: VOISINE, 
rnières semaines, les po- fopinion publique, indifférente jus- 
qu'à présent au sort des a cousins » 


La tactique des forces serbes ἃ changé par rapport au mois de mars; il s'agit désormais 


mulés derrière les fourrés: « Les 
Serbes sont arrivés à 7 heures à bord 
d'un hélicoptère et de camions. Πα 
étaient plusieurs dizaines. Ils por- 
taienf des cagoules ou avaient cou- 
vert leurs visages de boue. Leurs uni- 
Jormes étaient bleus comme ceux de 
la police ou noirs comme ceux des 
groupes pararmilitaires. Ils ont ordon- 
né à tout le monde de sortir, de s'en 
aller et de ne surtout plus jamais re- 
venir. Puis ils ont pillé les maisons, 

dans leurs camions les té- 
léviseurs et les matériels électroména- 
gers. On a entendu des tirs et des ex- 
plosions. Les maisons ont commencé 
à brûler. Les Serbes sont partis, quel- 
ques-uns sont restés toute la journée 
et toute la nuit. » Les deux frères 
ajoutent que le village de Graboni- 
ca, à quelques kilomètres de Zajrmo- 
vo, qui demeure inaccessible, est 
parti hui aussi en fumée. 

« ἤς ont abattu deux hommes dans 
cette maison, indique Azem Bacaj. 
On a retrouvé leurs corps dimanche à 
l'aube, dans la cuisine. fs étaient 
complètement calcinés. On les a 
amenés chez nous, ils ne pesaient pas 
plus de quatre kilos. On les a enter- 
rés » Ibrahim Uka, 65 ans, et Baj- 
ram Kastrati, 54 ans, reposent dans 
un champ près de la maison 
d'Azem. Cinq hommes munis de 


pelles soulèvent tout à coup la terre 
et exbument la dépouille d'Ibrahim 
Uka. «Π paraît que les journalistes 
écrivent que les Albanais mentent et 
les manipulent, vérifiez vous- 
mêmes », lâche Ajvaz Bacaÿ en 
montrant du bras la masse noire et 
eue recroquevillée dans le cer- 


Les opérations. menées par les 
forces serbes se sont multipliées ces 
derniers jours dans la Drenica. C'est 


dans cette région centrale du Koso- ᾿ 


“vo à majorité albanaise que la po- 
lice serbe ἃ mené une violente cam- 
pagne de répression en mars, qui a 
provoqué la mort d'au moins 
quatre-vingts personnes dont des . 


femmes et des enfants, La stratégie 
serbe est aujourd’hui différente. La 
région est bouciée pendant quet- 
ques jours, les actions .sont 
conduites ἃ la vitesse de l'éclair sur 
des objectifs précis, puis les routes 


. sont à nouveau ouvertes. Il est donc 


possible d'aller constater sur place 
que des maisons ont brûlé et de 

compter parfois Je nombre de vic- 
times (deux à quatre à chaque fs) 
« C'est à titre d'exemple, pour punir 
les Albanais qui soutierment notre po- 
litique de résistence pacifique. Cela 
ne choque bas trop la communauté 
internationale mais ça incite les civils 


àfuir», estime on responsable afba-, 


ACTIONS DE REPRÉSAILLES .: :: 

Les autorités serbes, de leur côté, 
affirment toujours que ces opéra- 
tions visent « à {utter contre le terro- 


du Kosovo, commence à être sensibi. 
lisée. Pour sa pa gouvernement 
les habita- . de Tirana adopte une attitude très 
modérée et s'aligne sur la position 
de la on internationale, 


* avt v..Mais on attend la guerre, 


Pristina-Pec, à deux kilomètres d'un 
check-point serbe et à vingt kilo- 
mètres du chef-lieu di Kosovo. 
L'UCK, qui se déciare «non ἱεῖτο- - 
riste », qui a précisé qu’elle n'agit . 


morts de la Drenica. Les actions de 
représailles qu’elle conduit n'ont 
certes pas la même ampleur que 
“celles menées par les forces serbes, 
‘elles provoquent pourtant la mort 


impalpable et omniprésente. Par 
endroits, des troupeaux de mou- 
tons paissent en toute quiétude 
dans les prés, gardés par des gamins . 
qui souïient. Un peu plus loin, au 
détour d’un virage, des maisons 
achèvent de se consumer. Daps les 
villages traversés, les terrasses de 
cafés-sont bondées et lon joue au 
‘basket sur les terrains de sport. Les 
gens racontent que « les Serbes et les 
Albanais vivaient bien ensemble, 


avec fatalité, et lorsque le mot UCK 
SR ER OE On PURE 


- Ἐπ “ ji st L te 


MALGRÉ rouverture récente de 
entre Serbes et Albanais 
du Kosovo, la situation militaire ne 
cesse de se dégrader dans cette pro- 
vince de Serbie où les indépendan- 
tistes de. Armée de libération du Ko- 
sovo (UCK) combattent désormais 
au grand jour l'« occupant » serbe. 

Du dimanche 24 au mardi 26 mai, 
au moins quinze persounes -- qua- 
torze Albanais et un policier serbe — 
ont été tuées, portant le bilan à plus 
de deux cent dix morts depuis la fin 
du mois de février. Lundi soir, le 
Centre d'infonmation serbe avait an- 
noncé le décès d'un policier, Dragol- 
jub Diukic, blessé lors d’une attaque 
contre un poste de police, près de 
Decani. Le même jour, un convoi de 
l'année yougoslave essuyait des tirs 
de mortiers et d'armes automatiques 
sur la route entre Pec et Decani. Côté 
albanais, neuf personnes, dont huit 
membres de la mème famille, ont 
été tuées, kmdi, lors d'une 
de La police dans le village de Ljube- 
nic, entre Pec et Decani. Le bilan de 
opération pourrait étre plus lourd 
encore. Un témoin, Art Gogai. af- 
fime avoir vu « des disaines de morts 
et blessés », certains « exécutés à 
l'arme automatique », ainsi que des 
maisons incendiées. Selon le Comité 
albanais des droits de l’homme, 
<lofensive de l'armée et de la po- 
lice » s'est poursuivie mardi dans 
plusieurs villages de La région. 

Π s'agit de La plus importante opé- 
ration serbe au Kosovo, peuplé à 
90% d'Albanais qui réclament keur 
indépendance, depuis la « cam- 
pagne » menée, de La fin février au 
début mars, dans [2 vallée de la Dre- 
nica En quelques jours, au moins 
quatre-vingts parmi les- 
quelles de jeunes enfants, des 
femmes et des vieillards, avaient 


Les combats s'intensifient entre forces serbes et indépendantistes 


alors été tuées. Cette violence avait 
provoqué l'indignation de la 
communauté internationale et en- 
clenché ie processus de sanctions à 


l'encontre de Belgrade, qui avait en- 
suite changé de méthode sur le ter- 


rain. Dans une seconde phase, les 


L'OTAN cherche à contenir la crise 


Le conseil des ambassadeurs de POTAN s'est mis daccord, mardi 26 mal, 
Sur un « paquet de mesures » en trois parties, destiné à contenir La crise au 
Kosovo. Ce document sera soumis, jeudi à Luxembourg, pour 


taires en Albanie et en Macédoine si FONU s’en 


les trafics armes. La troisième partie est la plus délicate puisqu'elle prévoit, 


€ termes très 


d'aller « au-delà » de la deuxième partie, antre- 


ment dit de lancer une étude sur one possible intervention roilitaire au Ko- 
5ονὸ même. Mais ἢ n'existe pas de consensus sur cetie éventnalté, qui n'en 
est d'alleurs qu'au Stade de Fexaunen des différentes options envisageables. 


La population d’Albanie hésite entre solidarité et indifférence 


TIRANA 
de notre envoyé spécial 

«οὔτε 10 000 leke (environ un 
salaire moyen) à nos frères du Ra- 
$0vo. + Le généreux donateur, 
homme d'affaires et fils du pré- 
sident de l'association culturelle 
Sulefman Vokshi, qui organise la 
réunion, recueille un succès d'es- 
time. Son exemple ne fait guère 
d'émules. A l'exception d'un retrai- 
té origmaire du Kosovo qui, d'une 
voix chevrotante, promet de faire 
dou de sa prochaine pension. Un 
camionneur plus vaillant, aux 
épaules de lutteur et à l'accent du 
Nord, propose la manière forte: 
« N'attendons pas que l'EnTt gisse. 
aïlons nous baître contre le caiari- 
sateur serbe au Kosovo. ὁ La maigre 
assistance qui ressemble plus à cn 
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club ce retraités qu'à un groupe- 
ment d'activistes désapprouve Le 
fier-à-bras. La collecte en faveur 
des Albanais du Kosovo tourne 
court dans la salle des fêtes du port 
de Durrës, à une trentaine de kilo- 
mètres à l'ouest de Tirana. Les or- 
ganisateurs en revierment à la case 
départ: comment sensibiliser 
l'opinion publique aïbanaise sur le 
sort des 2 millions d'Albanais du 
Kosovo en butte aux forces de po- 
lice serbes ? 

Passée Fémotion des premiers 
icurs provoquée par les violences, 
fin février et début mars, dans la 
vallée de la Drenica, les Albanais 
ne se mobilisent guère. « Le senti- 
mers patriotique est très faible. La 
préoccupation principale des gens 
est de régler leurs problèmes quoti- 
diens ou d'aller travailler en Italie, 
er Grèce, en Suisse ou en Alle- 
mugne », analyse l'écrivain Fatos 
Kongol. « Pour des raisans histo- 
riques, Kosovars et Albanais ne sont 
Fas vraiment proches les uns des 
@fres », poursuit-il Au lendemain 
de la seconde guerre mondiale et 


de là rupture avec la Yougoslavie ἡ 


de Tho, la dictature d'Enver Modja 
avait enfermé l'Albanie derrière 
965 frontières. Les ponts entre les 
deur communautés ont sauté. 


PERCEPTION NÉGATIVE 

Les retrouvailles, après l'efon- 
drement de là Yougoslavie et la 
chute du communisme à Tirana en 
3991, ne furent pas à la hauteur des 
espérances. Les Kosovars, plus 
riches et déjà initiés aux lois de 
l'économie de marché, ont pris les 
Albanais de haut. « Aux amours 
Platoniques ont succédé la désifiu- 
sion, l'incompréhension et l'antipa- 


été plus brèves et concentrées sur 


‘ énaraté 
.blir un corridor d’approvisionne- : 
‘ment d'armes en provenance de CAL 


banie, selon la police serbe qui a 
concentré dans cette région, ainsi 
‘qu'à la frontière avec l'Albanie, 


jane, les villages ont tout d’abord été experts 
᾿ bouclés par les forces serbes qui sont 
ensuite passées à Pattaque, ap- ᾿ 


puyées, ai besoin, par des bélicop- 
tères et des tirs d'artillerie. Des mai- 
sons ont été rasées et chaque fais on 
a relevé quelques victimes. Sans vrai- 


- ment savoir 51] s'agit de combattants 


thie, parfois », résume un autre 
écrivain, Fatos Lubonjz. nsidieu- 
sement, lés Kosovars sont deve- 
aus, dans l'imagerie populaire, 
«des escrocs, des trafiquants 
d'armes et de drogue ». 

tion négative a tendance ἃ s'es- 
tomper. Les ἡ diffusées quo- 
tidiennement par la télévision 
nationale, de Kosovars tués par Les 
policiers serbes émeuvent les Al- 
banais, Les coups de poing de l’Ar- 
mée de libération du Kosovo 


 CUCK) deviennent populaires. « 1 y 


a une Opinion latente en faveur du 
Kosovo », affirme Moikom Zeqo, 
directeur du Musée national d'his- 
toire et organisateur d'une exposi- 
tion itinérante constituée de cii- 
chés présentant les corps mutilés 
des victimes du massacre de la 
Drenica. « ἢ s'agit davantage d'un 


Frémissement que d’une mobilisa- 
tion massive, mais le changement ὁ 


d'attitude est perceptible », affirme 
Axben Leshkaj, rédacteur en chef 
du quotidien en anglais Αἰδαπίση 
Day News. : 


Jusqu'à présent, le gouverne- ᾿ 
ment socialiste de Fatos Nano se ὁ 


gardait d'attiser les sentiments na- 
tionalistes. Π s'aligne sagement sur 
les positions du groupe de contact 
pour l'ex-Yougoslavie (Etats-Unis, 
France, ltalle, Grande-Bretagne, 
Russie). « La solution le plus cor-: 
recte est que le Kosovo devienne une 
République au sein de la Yougo- 
slavie », avance le ministre aJba- 
nais des affaires étrangères, Paskal 
Milo. Pas question de soutenir, of- 
ficiellement du moins, les revendi- 
cations d'indépendance des 2 mil- 


lions, environ, de Kosovars. En 


privé, pourtant, un proche du pré- 


- Officielle, barée sur: l'auto-restric-. 


tique (LDK} d'ibrahim Rugova, 
FUCK serait financée par les chefs de 


doute que ceux-ci se satisfassent 
d'un statut d'autonamie au sein de 
L Yougoslavie. 

« Le pouvoir albanais a fait le 
“Choix de la raison et... de Pargent », 
explique un diplomate occidental. 
Dans un pays où le PIB par an et 
par habitant ne dépasse pas les 
700 dollars, le gouvernement 
compte sur laide internationale, 
au moins 640 millions de dollars 
attendus jusqu'à la fin de l'an 2000. 
«Si le conflit au Kosovo s'aggrave, 
ne compter pas sur nous pour COnte- 
nr les réfugiés qui, une fois en Alba- 
nie, lenteraiert assurément de fuir 
vers la Grèce ou l'italie », avertit 
Gramoz Pashko, conseiller du pre- 


roiex ministre. Le Haut-Commissa- ᾿ 


riat des Nations unies pour Les ré- 
fuglés (HCR) estime que « le pays 
ne pourrait absorber que 20 O0 Ko- 
sovars ». « S'il en arrivait davan- 
lee Ne Re 
nationale », juge.  Roëgsak 
Moechubor, Ghef du buréan de μῖ- 
son du HCR, à Tirana. : 


En adoptant un profil bas, les 
autorités albanaises ménagent les 
grandes püissances. La question 


est de savoir si Fopinion publique . 


albanaise se contentera encore : 
longtemps de ce suivisme. « Nous 
ne faisons pos confiance à l'Europe 


pour résoudre la question albamaise. ‘- 


C'est la diplomatie européenne qui 


a séparé les Albanais, avéc le trañté ὦ 
εἷς Londres de 1912, Elle prône umé - 


Europe unie tout en tolérant en son 
cœur une situation d'apartheid», 
dénonce Fatos Kongoll « Π existe 
μα écart important entre la position 


Vs 


‘lézarde. Au début des affronte- 


εὐ l'éunion, au sein d'un même État, de. 


suprême 
dé POTAN, le général Wesiey Clark, a 
récemment fait état de ses .inquié- 
“‘tudes,' affirmant que FUCK ἃ 


de plus en plus incontrôlable si des s0- 
Iutions diplomatiques ne sont pas trou- 
vées dans un proche avenir. » 


| Christophe Châtelot 


tion, et celle de {a population, parti- 
culièrement dans le Nord, plus sen- 
sible au sort des Kosovars», 
confirme Dan Everts, chef de la 
mission de l'Organisation pour la 
sécurité et la coopération en Eu- 
rope (OSCE). Sur le terrain, Ja soli- 


L'union sacrée des'politiques se 


ments, en mars, le chef de l'Etat, 
Rexhép Mejdani, et son prédéces- 
seur, Sali Berisha, ont défilé côte à 
côte dans les rues de Tirana à la 
tête d'un cortège de plusieurs mil- 
liers de personnes. L'année der- 
nière à la.même époque, les deux. 
Camps réglaient leurs différends à 

coups de kalachnikovs, Mais La po- 
litique intérieure.a repris ses 
droits. L'ambitieux 551} Berisba n'a 
pas digéré d’avoir été. évincé du 
pouvoir en juillet 1997. « C'est un 
Populiste qui epioîtera le problème 
du Kosovo et celui, plus large, de la 


la nation albanaise éparpillée sur. 
trois pays », redoute Fatos Lubon- 
-» 


Mis Sal Berisha mesure Pétroi- 
tesse de la marge de manceuvre de 
FAlbanie sur la scène internat{o- 
nalé ἐξ ἢ sait que la population 
v'est pas encore mûre. « L'idée ha 


2 


torais, rappelle Fatos Lu 
corincs ἢ Amaeter abs Pie Ve ᾿ 
pendance de 1912, le ζοπιπιαπέσπο ᾿ νον, SL 
puis la guerre en Yougoslavie ant ge-- | ST ne | 
ἐξ cette évolution. Les événements du ΝῊ ἃς © "δ 
Εὐβονο remèment le me ar le A NON | 

de la scène, » : NE 

ca. | Νὰ 
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Les Etats-Unis affichent 


de hi acheter 


des avions : Εν 


russo-nkrainienne d'équipe leurs . 
armées de Pair avec un avion de 


transport baptisé Antonov-70. 


C'est la première fois que Moscou 
et Kiev, associés.dans ce pro: 
gramme d'un avion quadriturbo- 
propulseur militaire, vont répondre 
à des Besoins de défense exprimés 
en commun par des Etats eufo- 
-mernbres de POTAN, à sa- 

voir l'Allemagne, la France, le 
Uni, Ja 


Royaume-| 
Turquie et la Belgique. L'appel 


comes Pa 


‘et techniques, voire 
nancières, soit évalué selon les . 
modalités que ses deux τίγ- 


τ Έρζο eux ρτεϑθίσας vente ὧδ 


PEst, qui fondent la viabilité du : 
+ Antonov:70 sur la perspec- 


des frs 5 
‘autant d'ingérences de Bruxelles . 


Le adversaires du traité d'Amsterdam 
ne baissent pas les bras au Danemark 


“Un dinquième référendum sur d'Europe est organisé jeudi 28 mai 


- Quatre milions de Danois sont appelés à se proncincer, 


‘entrée du royaume dans le Marché commun, un bon 


ἽΝ 
jeudi.28 mai, per référendum sur le traité d'Amster- ᾿. -‘tiers des Danois demeure hostile à l'Union ion européenne 
renier tunnel ati κρισεμεκταῦε bruxeloise ». 


«non» -au traité 


avec l'Union européenne et ses 
fonctionnaires corrompus, qui ne 


; represEnten qu’eux-mêmes 1». : 


retrait pur et siuple du royaume de 


est trop. petit pour se faire entendre 


Soutenir. leurs. «frères » scandi- 
naves dans. leur «lutte pour la dé- 
mocrütie ».. 


Ce’"deïrniér dimanche avant lé ‘à 
| scrutin, 15-étalent queiques cen- : 


espèce vert -Kamit : 
DH Dies τοὶ τὰ 


lycée en mars pour se consacrer à la 


en faveur ἀπ « non », au ἡ 
‘sein du ξἰζα νειάτα «Jeunesse : 


. contre F'Union ». Elle 


Elle compare PUE 
Τ᾿ im Ὑβαπίς sur le point de sombrer - 
ἐξ papes nie α tee - 


. ». L'ajput de 
‘colorants chimiques du les . 


yaourts ou la 


Se Ja vie des. choyens des pays 


tive que la. Russie pourrait , de souver 
commandér à 


dustriel et commercial en vigueur à * 


l'Ouest. Ce qui suppose, entre 
autres conditions, d'adapter l'An ἢ 
tonov-70 à des noïmes occiden- 
tales et de concéder une large pat 
des charges de travail à industrie 


européenne. 
- Sans sous-estimer 18. « menace 
ukrai- 


davantage la. concurrence du 
C-130J américain bien 
déboires techniques, le C-130J 


pour. i 
nels —-il s’agit de remplacer les 
Transall et des C-130 anciens en Ἐπ: 


de PATF sont Supé- 

rieures à celles du C-130. Dabs cés ᾿ 
conditions, les pays qui achèteront. 
des avions américains devrout pré- . 
voir d’aligner en plus quelques : 
gros-porteurs (17, conçus par. 
Boeing McDonnell-Douglas.. Ce 
qui augmente la facture d'autant 

ἐς, pourla Fraice, Laporte à 34 mit - 


crée quelques 
sérieux problèmes à DASA. Le.’ 
ique allemand 


‘ tér non» 7 


adoptant ce texte. 1 serait «le plus 
arr qui soît aux priorités du 


pays»: emploi et 
de TUE à l'Europe 


. centrale et de FEst. Un discours qui 
semble avoir .convainicu: boD ἡ 


iquants, 
πεῖς et des réfugiés clandestins », A 


tel point qu'elle réclame, avec des : 


mouvements añti-UE d'extrême 
gauche, l’'anoulation de adhésion à 


Sepengen en a: de VIDE ἐπὶ 


ner le. «oui». + vainqueur, son 


᾿ τοῖς QUESTIONS À... 
JENS-PETER BONDE : 


| Jens-Peter- Bonde, vous qui 


‘siégez au Parlérneñt de Strasbourg * 


dans le groupe Europe des na- 
appelez-vous 


- Nous n’almons pas-la direction 


- fédéraliste prise par l'Union euro- 


péenne. Cela va trop loin et risque 


de détruire la coopération‘euro- : 


péenne: Nous acceptons une che 


- lation commune aux Quinze seule- 


ment si sa nécessité en. est 
- prouvée. Par ailleurs, le gouverne- 


dit - ment tente de « vendre » le traité 


groupe séronautique 

en effet concilier la volonté de 

Boon de-continuer les contacts 

avec Antonov et le fait que Ie : 
dont 


par des arguments a priori sédui- 
sants; alors que le document ne 
coftient pas les instruments indis- 
pensables à son application, aussi 


"bien én:matière d'élargissement, 
{dè. transparence. d'emploi que 
d'envronnement: δ 


πον 


Ἐν. 


une agit opt out 


avec les Irlandais — qui viennent de 
voter «oui»- et les Portugais, à 
pouvoir dire œ que nous pensons. 
Nous avons donc le droit et le de- 
voir de rejeter le traité, au nom de 
tous ceux qui n'ont pas leur mot à 
dire. Si nous gagnons, nous espé- 
roris’un effet de dominos dans les 
autres pays, à commencer par la 
France: 


Que se passeretl après le ré- 
férendum, si le « non» lem- 


demanderons l'ouverture pour- 


. parlers sur un noûveau traité plus 


adapté à l'élargissement de l'UE, 
plus flexitile et Facile d'accès, et où 
les pays membres pourront davan- 
tage-décider par-eux-mêmes. J'es- 
père aussi une réforme sur la 
transparence. Quant aux négocia- 
tions sur élargissement et sur les 

agricole et budgétaire, 


elles continueront normalement. 


| lance 


avance sest réduite à entre hit et 


le gouvernement. «Qu'on ne 
compte pas sur une renégociation du 
traité par les Quinze, réclamée par 
les seposous à Amsterdam », 
ajoute-t-il Quant à obtention FA 
nouvelles dérogations, comme 
celles accordées par l'UE pour 


I0yaume est 


‘un excédent budgétaire record 


WASHINGTON. L'escédent budgétaire des Etats-Unis sera de 39 mile 
Tiards de dollars (soit 0,45 A QT) pour latine δι άβ ένα επί cou, 


τῷ dédiaré, mardi 26 mai, le président ΒΠῚ Clinton. Cet excédent sera « le 
- plus important en dollars dans notre histoire, le plus important en propor- 


tion de notre économie depuis plus de quarante ans », a déclaré M. Clin- 
ton à la presse. Selon les prévisions à moyen terme, l'excédent bud- 
gétaire américain devrait être de 54 milliards de dollars en 1999. Le 
déficit budgétaire représentait encore 2,25 % du PIB en 1995. 
Cette bonne nouvelle est que, selon le président, à l'amélioration de 
l'économie et à une stricte dis budgétaire. Selon les perspectives 
de l'OCDE, publiées mardi 26 mai, « l'amélioration des fi- 
nances fédérales tient principalement à une hausse du taux moyen d'im- 
position des ménages (...) mais elle semble aussi liée, une juis encore, au 
dmamisme du marché boursier »- la hausse du cours des actions amé- 
Horant le rendement des impôts. 
Bil Clinton a appelé à consacrer Fexcédent budgétaire au sauvetage du 
système public des retraites, mettant en garde contre les « projets à 
court terme (...) qui pourraient compromettre notre avenir ». Ces Propos 
faisaient allusion aux projets des élus républicains du Congrès qui sou- 
haïtent profiter de l'excédent budgétaire pour baisser les impôts. Le 
présent amonc qu'a metal son veto à ou pros gti de 
la majorité républicaine du Congrès qui n'accorderait pes la priorité 
absolue à l’assainissement du système de retraites. 


L'OCDE annonce le retour 
de la croissance au Japon 


PARIS. Les mesures de relance envisagées par le gouvernement japo- 
nais vont permettre, selon l'OCDE, d'éviter une récession au JapoD ἃ, 
condition qu’elles soient appliquées « de manière errant τα- 
Pide ». Selon l'Organisation pour la coopération εἴ le : développement 
ous (CIEL ἰὰ cos Lacets ροτετοῖς atteindre 1,5 à 
Sete EE 119 4 cons mel FOCHE crEn es tn FU 36 
0,3 % en 1998. Bien que demeurent « des incertitudes sur son impact glo- 
bal », le plan de relance de 16 000 milliards de yens (soit 3,25 % du PIB), 
annoncé le 24 avril, répond largement, estime l'OCDE, « aux besoins 
immédiats de relance économique et pourrait avoir une incidence positive 
sur l'activité à court terme ». 


Le cardinal Etchegaray 
en visite en Irak 


VATICAN. Le cardinal Roger Etchegaray, président du conseil Justice 
2 pas, 8 es in en a Por Préparer τας tele vs 

pape à Ur, village natal d'Abrabam, selon la tradition. Lors de sa vi- 
D es Στ le 1 mal le ice présent Haklen, Tarek Ars, avai In 
vité Jean Paul Π à visiter l’irak. « Rien n'a été encore décidé, a affirmé 
Mgr Etchegaray, mais le pape désire pouvoir rendre hommage à toutes 
les religions abrahamiques, en se rendant en particulier à Ur, d’où a 
commencé la grande aventure des trois grandes religions monothéistes ». 
Quant aux autres éventuelles du pape en terre sainte, « rien ne 
peutencore être annoncé à ce sujet »,aéclaré Mer Etchegaray. — (AFP) 


! 
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INTERNATIONAL 7 mont tée d 


Le social-démocrate Gerhard Schrôder ἂ présenté gate crise 
l'ossature de sa future équipe gouvernementale . δ. 


Oskar Lafontaine serait chargé des finances en cas de victoire électorale du SPD en septembre. 
A quatre mois des élections fédérales en Alle Helmut Koh dans les sondages. Mardi 26mai, : gr αν τας dei 7 same 
‘campagne articommuniste. . 
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Jacques 


raagne, les sociaux-démocrates devancent tou- teur chef de le, Gerhard < 
jours largement les chrétiens-démocrates de. les principaux membres du gouvernement qu'il 


Foccarf 


800 pages 
195F 


crate (SPD) à la chancellerie, Ger- 

hard , a annoncé, 

26 mai, la composition de son 
en cas de 

victoire aux élections du 27 sep- 

tembre. Cette équipe de neuf 


Magdebourg), 
ner, avec le soutien des anciens 
communistes du PDS. 

Le président du SPD, Sr 
fontaine, cinquante-quatre ans, 
τὰ dede do Due Ta 


armée rouge (RAF) et ex-député 
Vert passé au SPD, qui est toutefois 


STRASBOURG 

de notre correspondant régional 

La ministre française de l’environnement, Domi- et Bonx leur 
nique Voynet, et son homologue allemande, Angela 
Markel, ont décidé, mardi 26 mai, lors du Conseil ‘nations ». 
franco-allemand de l'environnement, d'accroître 
leur coopération en matière de transport de 
combustibles irradiés. Pour ce faire, un groupe de. 


favorable à un combat fenme contre 


patrouaux et dubitatif sur la se- 
maine de 32 heures réclamée par 
Klaus Zwidæl, numéro un de FIG 
Metal, ᾿ 


MM Schar- 
pos Lane, ny 2 ur 


l'instant, pas de 

a de Re 
n'est M. Riester, dont la nomination 
était connue depuis quelques se- 


tent évoluera en fonction dès 


l'élection de M. Hôppner ad pre 


des anciens communistes 'en Saxé- 
Anbalt. Déjà en 1994, celui-ci avait 
formé un gouvernement avec le 


soutien sans participation des ex- . 
communistes. A l'époque, . 
M-Hôppner. avait fait un «coup» ‘ 
candidats . politique en ravissant 16 poste: de : 


ministre -président que revendiquait 
la CDU de M. Kohl arrivée en tête, 


‘En 1998, l'avance du. SPD aux élec-. 


tions sur la CDU était telle que 

M. Hôppner était certain de ἀξνεπῖγ 
ministre-président. En refusant, 
contre l'avis de Gerhard Schrôder 


à fa'surprise générale, de former 


une coalition avec la CDU, ἢ rén- 


dugouveme-. permette an SPD de ravir à la DU : 


Paris et Bonn se concereront mieux sur les déchets nncléaires EST 


vaient depuis des années que les trahsports céritreve- 
naient aux ΓΑ or eh À ei ete de Aussi Paris 


de « présenter sans délai 


toutes les informations" Sec ser les codé. 
- arme réelle de M. Kobl contre le 

Même si rien ne pérmettait de.« dramatiser wa δὲ | - 
tuation sur le qu sanitaire, l'éventualité d'une 
contamination de 


personnes constituait en sol, a 


Hauser. La CSU bavaroise a 
«les élections les’ plus st sales dépuis 
1933»... 


son nouveau porte-parole, Otto 
évoqué 


et. nisme a pour but d'effrayer les élec- 


M. Schrôder et de renforcer le PDS 


τ di matin ‘une Sn a anti- 


communiste comparable à celle de 
1994. C'est:pour l'instant la seule 


parvenu 
travail commun ἃ été constitué. Sa première tâche. expliqué Μη Voynet, un «dysfonctionnement. à empêcher.M. Koh] de tirer tout 
consistera, à partir de la semaine prochaine, à faire ἡ grave » qui né saurait être toléré à l'avenir. 11 faudra 
toute la lumière sur la con 3 les éléments du-dossier soient re le SPD:< galement f 
constatée ἃ la gare, “les οοπιξωρυχᾷς. kde songer ἃ reprendre:lés navettes --Wolgaüg. Element, ciiquantechoit > 
des wagons et des (ἱ utilisés pol les centrales nucléaires: Les mi- ans, ministre-président de Rhénanie 
ment de déchets entre les centrales nucléaires fran- a allemands sont'toibés d'accort  dtNord-Wéstphalie, en remplace- 
çaises et aflemandes et l'usine de retraltement de La pour dire: «Les transports de combustibles irradiés ment de Johannes Rau, âgé de 
Hague. ne seront repris, au cas par cas, que lorsqu'il sera for- an c 
Les deux ministres ont à nouveau stigmatisé Pat- mellement garanti par les autorités de sûreté que les la politique ont occupé, le week-end 
titude des compagnies d'électricité des deux pays, procédures adéquates ont été mises en place par. les. dernier, toute la scène médiatique. 
donc d'EDF. La déclaration franco-allemande af- entreprises concernées et que les systèmes d'informa-. Une façon de montrer, que, contrai- 
frme qu'elles sont «les premières responsables de tion des autorités compétentes sont définis, dppliqués rement à la CDU, le SPD saït, hi, 
cette situation inacceptable ». Le texte ajoute queles et vérifiables à tout moment ». “ent ἠ: rélève : 
électriciens français et allemands aïnsi que les 
transporteurs et les responsables de La Hague « «5α- 


Des réformes de la police τ de la justice: sont lancées en rHelgque 


| C'est passionnant. Même si 
la V° République n’y ressemble 


: : ; 
pas forcément aux livres d'une url Scott 


histoire trop convenue. 


| 


Jean-Paul Mulot, Le Figaro 


Une fois n’est pas coutume : il 
nous faut rendre hommage à 
Jacques Foccart.. Sans se 
soucier de littérature, ce fidèle 
LCR [85 4 CAUSE ἴου! : [85 
jugements du Général, ses bons 
mots, ses décisions et même ses 
défaillances, tout ce qui tombait 


BRUXELLES 
de notre correspondant 
L'invraisemblable 


Istes flamands de la Volksunie et 
francophones bruxellois du FDF), 
les quatre formations qui 
jorité sociale-chré- 


un compromis que beaucoup de 


l'apparel policier et judiciaire se 


de la magistrature sera 


sera créée. Enfin, . 
un seul tribunal veillera à lexé- 


cution des peines (pour trois à 
Fheure actuelle) - ἐ 


DOM μεν με τ 


commentateurs qualifient d'«ex- de police. Un parquet fédéral sera 
ceptionnel », voire d'« historique ». créé et prendra en charge.les af- 
C'est en fait R première fois depuis  faires les plus graves ainsi que la 
la création du pays, en 1830, que lite contre la corruption. 


à Se 
Le mandat flou reste de mise dès que l'on parle 

Tag {importants des coûts », relevait, lundi 25 mai, le 
Rey JRE ἃ sept années. Une école journal Le Soir. — (Intérim.) 


L'empereur du Japon hué à Londres par des vétérans britanniques 


LONDRES ‘cieusement offerts par ure banque de Tokyo. Hitler», a commenté Tom Wrinch, dar t | 
de sa bouche. de notre correspondent D'un souffle ckevrotant, les anciens ‘ mère est morte en déportation aux Philipe. ss 


Nicolas Brimo, Le Canard enchainé 


FAYARD 
JEUNE AFRIQUE 


H était 12h50, mardi 26 mai à Londres, 
quand le carrosse dans lequel se trouvaient ta 
reine Elizabeth et l'empereur Akihito du Ja- 
pon s'est engagé dans le Mall en direction de 
Buckingham Palace. La pompe britannique, 
avec ses cavaliers cuirassés et ses fanfares, n’a 
toutefois pas réussi à dissimuler à l’auguste 
visiteur je dos que lui ont présenté un millier 
de survivants des camps de la mort nippons et 
ce membres de leur famille. Par cette specta- 
cuiaire manifestation, ifs entendaient protes- 
ter contre la visite du chef d’un Etat qui, 
disent-ils, n’a jamais présenté ses excuses of- 
ficielles pour les atrocités de la seconde 


guerre mondiale et n'a accordé aux victimes ἡ 


Fe Fr κεν malheureuses livres sterling de 
édommagements. 
bent. ce temps, des touristes venus du 


combattants ont hué l'empereur et ont sifflé 
Fair du Cofonel Bogey, rendu céièbre par le 


film Le Pont de ἰῶ rivière Kwai, Certains arbo-. 


raïent des gants rouges symbolisant les mains 
tachées de sang des tortionnaires nippons. 


L'AFFAIRE DE LA JARRETIÈRE : 
* L'appet de Tony Blair à tirer un trait sur le 


“passé, au nom des bonnes affaires d’au- 


Jourd'hul, avec l'ancien ennemi devenu allié, 
fuf a valu la manchette cinglante du Mirror: 
ἃ Combien valent nos héros, Tony ἢ.» Prudente, 
la reine avait fait savoir qu'elle ne s'offusque- 


ait pas des protestations. Elle ἃ toutefois dé- 


cerné à son hôte impérial le prestigieux ordre 
de la Jarretière, Ce cordon avait été attribué à 
Hirohito, le père de Aklhito; en 192%, avait de 
Jui être retiré après la guerre, puis restitué en 


pines. . 
La syrnbole de cet adoubément à un ordre 
de «chevalerie » a choqué, L'incapacité de 


_Pernpereur à exprimer des excuses claires et 
Ἐ son refus de rencontrer les victimes n’ont pas 


apaisé les esprits. Certes, affirmient les auto- 


. rités nippones, Akihito était gamin à l'époque, 


et il d'est qu'une figure symbolique qui ne 
peut parier de politique. Maïs Tokyo n’a pas le. 


 repentir facile, et l'empereur a, dans son dis- ἡ 


cours, manié Fambiguité. Exprimant, lors du 
banquet officiel, $a « douleur et sa peine pro-- 
ondes » face ant multiples souffrances enidu- 
rées par tant dé'gens à cause de cette guerre », 
il est resté assez vague pour que:ces propos 


' puissent être interprétés par chacun à sa . . 
É guise, qu'il soit Aftglais hanté par la capiñité 


RS NS se 


pays du Soleil-Levant et des employés de | 1971, non sans protestations à l’époque. 
firmes japonalses agitaient des drapeaux gra- | « C'est comme donner la dorretière au fit de l-- 


: INTERNATIONAL 


“La montée du chômage provoque 


L'effondrement 


© phase critique’ dé là crisé sociale 
᾽ ouverte par Peffondrement de 
son système financier. Däns une 


l'oruière en 1999 mais il n’a pas 
caché que les douze. mois à venir 
seront douloureux. : : 

La confiance” commenée ἀσπὶς à 
s’effriter: Alors. que les pertes, 
d'emplois se multiplient (le chô- 
mage a atteint 6,7% en avril) et 
que l'effet des réformes se fait at- ὁ 
tendre, M.kKim, le dissident 
d'hier, défenseur des opprimés et 
des ouvriers, est devenu « Fenne- 
"à mi des travailleurs », ; pouvaft- on 

déflé 


A les policiers añti-émeutes au 
cours des premières mamifesta-. 
tions d'ampleur à se produire de-. 
puis l’arrivée au pouvoir du nou- 


veau président. M'Kim a rappelé ᾿ perdent chaque jour leur emplol.. 
Mouvements de grève à Séoul. 
dans lessecteur automobile : SE ΠΣ 


ments, 
coupe #10 adhérents devais ἀδνεψες 


rom ετρς ,ν u teinps de La dictature, le nouveau nouveau président 
me poque [τι est désormais Loi org 
Corée du ἤσαν de proue ὦ Den Er certains syndicats. La montée 


A ce rythme, il y aura plus de 


qu’il ne tolérerait pas de violence 
de rue. Mais Π' est-peu vraisem- 


“blable que sa fermeté dissuade les - 


contestetaires : alors que les 
mises à pied vont s'accélérer avec 
l'entrée en vigueur de nouvelles . 
dispositions sur les licenciements 
dass les grañdes entreprises, les 
Le pers ἃ la grève. “ 


Ep er syndicale ét  étu- | 
‘est confronté le président Kim. 11 


a su, jusqu’à présent, .redoriner 
confiance en la Corée à l'extérieur 
et stabiliser la situation financière 
grâce à l'aide massive (58 mil- 
lards de dollars) du Fonds moné- ᾿ 
taïre international. A partir du : 
moment où les. conglomérats 
vont licencier leurs salariés à 
temps plein (les 


ἫΝ employés tempo- ὁ 
* raires sont déjà victimes des ré- 
_ ductions. d'emplois), la tension 


sociale risque encore de monter. 
En trois mois, le taux de chômage 
a doublé pour fräpper plus de 
1,4 million de personnes. De- 
puis janvier, 8 000 pèrsonnes 


LES eg de ne Pat ps dns Où ας. 


lon les syndicats, 6 traväillenrs sud-c 

de cesser.le travail En pq monyement 
protestation. Çe, gièse Ca) pt En C 

See robe fr Fée € Corresp) ἢ : 


M Nétanyahou obtient le soutien 


inconditionnel du Congrès américain 1 


LES PRISES DE- POSITION” 


Or les Etats-Unis, comme ΠΝ 
. semble de 18 conmmtünauté interna-- 
* tlonale - hormis le Costa Rica et le 


d'être pri tapis par τ Abe 


cratiqué arabe. Deux députés . 
arabes sont sortis de la Knesset et, 
un autre ‘en a été expulsé 
l'intervention ἄπ speaker de l- 
M.Gingrich a martek : « Le ὕτο" 


cessüs de paix dôit assurer la possibi- ἡ 


lté pour Israël de protéger ses εἷ- 
toyens du terrorisme. Nous ne 
pouvons pas autoriser des non-Eraë- 
liens à: se substituer. aux généraux 


axquels 
sécurité. » Ces déclarations ap- 


lors de ᾿ 


Israël fait confiance pour sa ὦ 


il pouvait compter sur l'appui « de 


© Unis. En cela, elle est un agent du 


peuplé américain et tous les propos . 


suggérant qu'elle est l'agent d'un 


duire pays sont eitrémement provo-. 
cateurs, injustifiés et révoltants », a 


ne devrait faire office d'agent ou 


- d'avocat de l'une ou Fautre partie, 
mais laisser les Israéliens et les Pales- 


. finiens négocier directement l'un 


ω lestiniens qui ont-tenté dé détruire 
2 les tentes. ro ὑϑὰὰ 


2millions de chômeurs avant la 
fn de Pannée. Les pertes d’em- 
plois ont--ouvert une profonde 


“crise. sociale dans un pays “où la 


tégories. : 
ne De D cu Duf ΝΕ 
cepté les mesures facilitant les ti- 


cenciements en échange. de la 


mise en place ἀπὸ système de 


- protection sociale; "encore inadé- 


quat et que le gouvernement a 
grand-peine à financer. Au- 
Jourd’hui, Îls continuent à exiger 
que les conglomérats assument 


néité sociale dans une nation qui 
alement formée 


auraît été principalement 
d'une vaste classe moyenne. Dé- 
sormais il'y a ceux qui « «s’en 


-Les Coréens “apprennent dôu- 


loureusement à vivre avec le ch6- : 


mage. Selon le ministère de la 


justice, le nombre des suicides’ 


cime Lt crise sociale en Corée du Sud 


du mât dre στον crise 
sodale, on assiste une augments: 
ion alarmante du taux de suicide. 


s'est élevé à 2288 au cours des 
trois premiers mois de 1998, en 
augmentation de 36% par Tap- 
port à la même période l'année 
passée. En d’autres termes, 
Chaque jour, vingt-cinq personnes 
se donnent ia mort. S'Îl est diff- 
cie de déterriiner la cause exacte 
de ces suicides (parfois, l'acte 
touche une famille entière), les 
médias les attribuent aux pro- 
blèmes économiques et les quali- 
fent de « suicides IMF » (sigle an- 
glais pour Fonds monétaire 
international). ᾿ 
Les vols sont également en aug- 
mentation: 2439 au cours des 
deux premiers mois de 1998, soit 
45 % de plus en un an. La plupart 
de leurs auteurs sont des « no- 
vices » souvent pris sur le fait. Se- 


τ lon la police, la recrudescence des 


petits vols est préoccupante mais 
non alarmante et le phénomène 
devrait être contenu. Dans un 
pays qui connaît un faible taux de 
criminalité, elle n'en contribue 
pas moins à accentuer le malaise 
social. : 


Philippe Pons 
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Un responsable de la secte japonaise 
Aoum condamné à la prison à vie 


. TOKYO. Le docteur Ikuo Hayashi, l'un des principaux exécutants de 
Y'attentat au gaz sarin, dans le métro de Tokyo, en 1995, a été condam- 


cents cadres d’Aoum ainsi que celle de son 


quatre 
Shoko Asahara. L'attentat du métro de Tokyo avait provoqué 


la mort de douze 


Ps Où COQ ἐτντοῦ penagrs 


personnes et 
PROC ὅεε CMPEUES 08 pire ἀξ 3 200 Membres εἴ dr τουσεξε 


sance — (AFP) 


- ἢ progression, la secte Aoum connaît TE ne DU CUS 


Arrestation de plusieurs ministres 
et de deux journalistes au Congo-Kinshasa 


corruption. 

budget, Kambale Mututulo, ont été interpellés le 22 et 23 mai. Etienne 
Richard Mbaya, chargé du Plan, et Pierre Lokombe, chargé de Péner- 
gie, auraient été arrêtés hmdi 25 mai. Mais il n'y a pas encore eu de 


DÉPÊCHES 


ΒΙΝΡΕ: ‘160 personnes sont mortes à cause de la canicule qui affecte 


renseignement 
ricaine CNN avait affirmé, mardi 26 mai, que le Pakistan pouvait pro- 


céder à cet essai dans « quelques heures » où « quelques jours ». -- (AFP) 
accepté officiele- 


B SYRIE : le chef de PEtat syrien Hafez El Assad a 


ment Finvitation du président Jacques Chirac à se rendre en France. La 
(ΑΕΒ) 


date du séjour pourrait intervenir en juillet. -- 


‘ En 1998, Stockholm est la capitale européenne de la culture 


- (une raïson de plus, s’il en était besoin, de venir y passer quelques jours). 


Les 


ἣν ἊΝ 
seau We. 


L Te Ἵ des. 
| sTocxxoLM - 


CAPITALE EUROPEENNE 
_DE LA CULTURE 1998 


| Phorx R Ryan, C. Londin, 5, Colbing, 
Srockholm: hrps//wwmarolnfo.se  Info@rearclanse 


| La durée du val jusqu'à Stockholm est d'environ ( 02,30 h sans escale. Choisissez parmi les nombreux séjours La formule qui vous 
"convient le mieux. Pour en savoir plus, contacrez l'Office Suédois du Tourisme, tél. ΟἹ 53 43 26 27, fax ΟἹ 53 43 26 24, ou vorre 
D de voyages, ( ou'informer-vous par Minitel 3615 FLY SAS (2,23 F/min). Nous sommes également sur Internec www.stoinfo.se 


ν 


FRANCE 
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FIST de oise à armistice a été signé, 

« AFFAIRES » L'instruction qualité passée d’adjoint finances lepin, secrétaire de la prés juge d'instruction, Eric Haïphen, les TELDEVIIE un 

née par le juge Patrick Desmure sur le du maire de Paris de seaétaire gé dence, une « cellule. de crise».  dédarations de plusieurs chefs d'en mardi 26 et 0 Tiberi et 

financement du RPR pourait. τᾶ ἀρ du BR. Cons per ive préoc- ds rer pin re D prog d'un sidant sera intégré dans un inter- 
magistrat instructeur à in- mise en ‘entretien des ascenseurs uence desti finan- 

terroger Alain Juppé en sa double sous HLM de Paris, menée par un autre  cement eÀ ηὸ- SEE a majorité parisienne. 


la direction de Dominique de Vi- 


L'Elysée redoute la mise en cause d'Alain Juppé dans le financement du RPR 


L'ancien premier ministre pourrait être inquiété par la justice pour des emplois fi fictifs à la Ville de Paris, dont il était l adjoint aux fi nances 
en même temps que secrétaire général du RPR. Ses proches ont constitué une « cellule de crise » à le présidence de la République 


CONSEILLER chargé des ques- 
tions judiciaires à la présidence de 
la République, Jean-Claude Anto- 
netti étudie la question : que faire si 
un juge d'instruction se présentait 
aux portes de l'Elysée ? Pourtant, la 
menace n'est pas considérée 
comme sérieuse dans l'entourage 
du chef de l'Etat, passée l'émotion 


l'ancien trésorier du RPR, Robert 
Galley. Le 22 avril, ce dernier avait 
clairement mis en avant le nom de 
Jacques Chirac, au cours d'un inter- 
rogatoire consacré au financement 
du parti pure ( (Le Monde du 
5 mai). Outre que la question juri- 
dique portant sur léventuélle mise 
en cause du président est réputée 
insoluble parut les experts, les 
échos transmis à l'Elysée par divers 
canaux judiciaires conduisent à 
penser que le juge, es. comme 
peu enclin au 
Er mg de pin sur cette 
je, 
EURE est donc ailleurs. Le se- 
crétaire général de l'Elysée, Domi- 
nique de Villepin, a formé autour de 
lui une « cellule de crise Ὁ destinée à 
gérer les conséquences des multi- 
ples « affaires » visant le RPR, et ἃ 
en anticiper la progression. La 
préoccupation la plus immédiate de 
cæ petit groupe, diversement COM- 
mentée au siège du mouvement 
pe rue de PRE semble bien 
Alain Juppé des 


dérpemens de lenquête du 
juge Desraure. A cette fin, M. de 


- aujourd'hui 
cieux chargé de mission à l'Elysée -, 
et le magistrat Jean-Claude Anto- 


Sion Doi TROUVER UN RESRNIAGLE, 
il νὸς Faut LE Miller D'entee My. 


netti, qui était déjà chargé des ques- 
tions de justice dans ce même cabi- 
net - fonction qu'il a, retrouvée 


gé- 

néral de la défense nationale 
ὌΝ). 

Cette officieuse «cellule de 


«Π s'agit ni plus ni moins que 
d'établi, autour d'Alain Juppé, un 
cordon sanitaire », résume un dépu- 
té du RPR. La quête d'un « bouc ” 


Jacques Oudin -- ont affirmé que la 
pose en charge des permanents du 
parti par des entreprises et par la 
Ville de Paris ne relevait pas de leurs 


Se él M μερὲ ας τεας 
mise en cause. implicite semble de- 
voir conduire à la mise en examen 


le maire de l'époque » - Cest-à-dire 
M. Chirac. Le cas de Noredine Cher- . 


au titre de la mairie du'18- acrondis- 
sement, sux € demande nt de 
M. Juppé. 


das des . 
personries saläriées. . 
par la mairie de Paris 
mais en réalité "Ὁ 


u<ær affectées au RPR 
‘semblent avoir été . 


placées sous 


l'autorité directe: .ceme 


de l'ancien. ᾿ 
pan ministre 


Assürant do été employée 
«par. le RPR à temps complet, à 


diqué au Monde (nos éditions ἄς ες 


partir de 1983, puis au ministère 
, budget, Kevence 
r d'ocinbre 1990 », M= Cher- .dé 


- 5 roi) que «les personnes mises à ia 
disposition d’un service ou d'une mai- 


- Τ rie d'arrondissement sont placées 
sous leur responsabilité » et qu'il re- . 
. venait, dès lors, « au chef du service. 


ou au maire d'arrondissement de 
s'assurer de r'eféctivité de leur tra- 


plus tard, : 
évoquait les propos désabusés 


* qu'auräît tenûs Alain Juppé devant 
le burean'du groupe RPR à l'Assem- 
biée nationale : l'ancien premier mi- 
nistre aurait « expliqué qu'il Pt 
droit sir lui tout ce qui pourrait être 
reproché au RPR par le juge Des- 
mure ». 
un nouveau sujet 
Créteil 


an juge avoir appartenu au 
de ΜΟλάρρε ἃ ἰ miatdé de Par, ἃ 


Hervé Gattegno 


De nouveaux éléments précisent Les soupçons du juge Halphen sur le marché des ascenseurs parisiens 


LE DOCUMENT parlait de « mar- 
ché du siècle ». Dans une note 


important! 

du FOPAC », M. Pérol écrivait : « ἢ νὰ 
falloir casser cette entente, vraisem- 
blablement en retüisant un nouvel ap- 
péi d'offres plus ouvert » « ΠῚ est in- 
dispensable, conciuait-il, de me 
Prévenir dès que l'appel d'offres aura 
été ouvert. avant tout contact avec les 


et 
du magistrat sur le marché des às- 
censeurs, attribué en 1992, et qui 
avait constitué, dès La fin de l'année 
1994, la piste la plus prometteuse de 
son enquete. Divisé en quatre lots, 
le contrat de maintenance et d'en 
παύσῃ des 3092 cabines d'ascen- 
seurs de l'OPAC avait été concédé à 
trois entreprises : La Somuatem, filiale 
de la Lyonnaise des eaux ; la CG2A, 
filiale de !a Générale des eaux ; et La 
filiale française du groupe américain 
OTIS. Le montant du marché était 
d'environ 100 millions de francs par 
an, pour upe Gurée de quinze ans. 
Dans l'ombre de cet appel d'offres 
ont été versées d'importantes 
commissions, dont le juge Haïlphen 
8, depuis iongtemps, découvert {a 
trète. Ces sommes ont été virées Sur 
les comptes -- en France et en Suisse 
— du promoteur Jean-Claude Méry, 
ancien merabre du comité central 
du RPR, où il étalt justement chargé 
des « relations avec les entreprises », 


pq Ar prog ααρρεὶ 


tion conclue avec La filiale de la 
CGE, aux termes de Laquelle il devait 
percevoir des honoraires de 


en δε Lanen Re Pom 


révri- 
buée à M. Méry, 1,5% du marché», 
at-il précisé. « Auriez-vous. payées 
fcette commission] si vous n'aviez 


pas obtenu ce marché ?», lai a de 
mandé le juge Halpherz « Non», a 

répondu M. Bonini. | 
Ces déclarations accréditent les: 
souptons de «ἐς d'iluence » 
i pèsent sur Jean-Clande Méry, 


panaméenne : 
deux mions de francs le 27 mars 
1992, et 1,7 million de francs le 7 dé- 
cermbre 1992 -- soit avant et après la 
sgbne da marché ke 1° in dela 


one 


binet du maire, Michel Roussin, 
M. Méry à néanmoins contesté 


avoir «jamais parié d'un marché dé- ὦ 


terminé avec Jean. Tiberi », et nié 


Jean Tiberi et A Toubon signent un armistice ᾿ἢ 


issue à la crise municipale pari- 
Sienne est assez pOur que 
Jean Tiberi et Jacques Toubon y 
trouvent 1ous deux matière à satis- 
faction. Le premier déclare se ré- 
jouir d'un accord dont fl avait « ac- 
cepté les termes depuis queiques 
Jours » et « ququel vient de se rallier 
Jacques Touban », Le second fait va- 
oir que là disparition du groupe PA- 
RIS (Paris, audace, rénovation, ini- 
tiatives, solidarité), exigée par le 
maire en préalable à tout accord, a 
été abandonnée : le groupe de 
M. Toubon sera une des compo- 


té que les dus RPR du nouveau 
groupe kur «entière 


réaffirmaient 
solidarité » à leur chef de file, rfu- . 


sant la date limite du mercredi 
27 mal pour réintégrer les bancs du 
groupe RPR, ils ont suggéré 
l'échéance du 20 septembre. date 


se traduirait pas par La dissolution 
dissident. 


président du groupe UDE, sera ke 


pre ot # M. Dominati . 
favorable à des . 


depuis longtemps 
oh 2 mirror τὰ 
RS οἰ σε δόσαν πφρίδραις 
taire de changement », se félicite 


- M. Toubon, qui, comme Claude 


du 


Goasguen, vice-président du groupe 
: PARIS et secrétaire général de 


is, entre les frères enne- 
mea «relier 


Mercredi 


pale de «semblant décor» οἰ de 
ge a 3 
ses Er aux Jorceps ». 


de querebes stériles » qu'e aucune ré. . 
ponse nouvelle n'est apportée à Paspi- - 
raïon au changement » des Pari- 

sens. | 


Coufinné dans son fauteuil jus- 
qu'en 2001, M. Tiberi ἃ trois ans 
pour-redresser l'image de la droite 


parisienne avec. «l'aide» 34 
M Toubon s'affine ns 


is prêt 


avoir « füit pression pour 


le paiement 
immédiat de ses factures » avant 
l'examen de l'appel d'offres. « Je sa- 
vais que la commission d'appel 


d'offres se réunissait le 27 février ἡ 


[1992], a-t-il assuré, mais j'ignorais la 
réponse qu'elle pouvait donner. » 


soumis deux documents, qui lui ont 


. été remis à la fin mars par l'homme 


d'affaires J 


manuscrites. < M Roussin est inter- 
venu, je pense, Sur Ce marché», àt-l 
désiré, évoquant la tenue de réd- 
nIOns avec chefs d'entreprise, 
tout en n'y avait 
précisant qu'il n'y pes 


Participé. Confronté à 
pcs M Μὲν té qu ag 
Sit « sûrement de faux ». 

« Μ. Roussin était sûrement au 


᾿ entrepre- 
- Reurs mentionnés ont contesté 


avoir pris part à de telles réinions. 


Solicité par Le Monde, M. Roussna - 
formellement de ᾿ 


- .Passaient jxnais 
par l'Hôtel de Ville, £e cabinet du . 
| maire ne pouvait donner aucune 


à lui apportez Si le climat judiciaire - des Ga 
qui entoure 6 RPR et là mairie de rki 


Pariskelepemmet . . 


Ἔστι mur, 


Ἰῶ- 


ΤΩ 


TR 


,Ψ 
Re 
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L'ARBITRAGE rendu par Lionel 


espèrent en la «sagesse » Fun 56- 
nl, re 
reconnaît, 


J'ai le sentiment que l'expression 
consacrée “s’en remettre à la sa- 
gesse du Sénat” a.un sens, à te 
commuMichel ER 


elle: L'évolution 


la Ve République. - 


te aux côtés des 
territoires 
lu introduiré-un nouvel article, qui 


de la République. - 
Le projet de loi qui viendra, sotis 


de re: À UE 
C’est l’histoire d'une petite . 


achève son compliment d'usage 
sur la.beauté et le dynamisme de - 
l ville qui l'accueille, la qualité et : 
Pefficacité de son maire RPR, 


vierit jamais dans cette région sans 
en garder, en tous les cas.moi, un 
peu de baume au cœur. Et, dans les.- 
moments difficiles, c'est cette région 
que Pon peut évoquer pour penser à 

da sagesse qui devrait être plus géné-. 
ralement partagée dans nôtre 


Lionel Jospin a donné son accord’ à une revalori- un mandat 
sation des indemnités des maires, mais celle: À rite d'in and loc et activement vo. 
ne sera accordée que si linterdiction du, cumul “:tée par le Parlement. Cet arbitrage du prernier ᾿ 


tion des ἢ des ἊΝ 
Monde du 27 mal) n'a pas suff ἃ 
calmer les réticences de bon. 


première fois depuis dix-huit ans, 4 


L'ACCORD: dé Nowméa sur ia Néuvèllé-Ca-‘ τ 
lédonie va déboucher sur une nouveauté ἊΣ 


du territoire imposant une réforme de la : 
Γι le gouvernement a choisi, avec 
Vaccord du président de la République, de pro- 
Donc ν τη Den s Gene: les critères définis par la 
ter à la Constitution. C'est‘une precère. βοῦς ᾿ 


Dans son.exposé des motifs, 18 projet dé lot 
constitntionnelle que la garde des sceaux, Ekb- 
sabeth Gufgouw, devait présenter mercredi 
27 mai.en conseil: des ministres, -explique que 
cette vole originale a paru «préférable (...), 
dans ἴα mesure-où il s'agit de mettre en place un 
cadre juridique transitoire, spécialement adapté charges et d' 
à la situation de la Nouvelle-Calédonie ». es 
16 souci de ménager les susceptibilités dn Front: 
de libération nationale kanak socialiste CALENDRIER AVANCE 
dr A peer a ainsi exciu de 

nouvelle catégorie de collectivité ter- 

ents.et des 
d'outre-mer, tels qu'ils sont définis. 

dans ja Constitution. Il n'a pas davantage vou- 
aurait indi- 
qué mm la Nouvelle-Calédonie bénéficie d'un 
statut dérogatoire per rapport à loi commune 


l'accord- du ‘Parlement, compléter. l'actuelle . 


Jacques ( Chirac confiant dans L'Alliance de l'opposition 


riages Ἢ 
our, mardi 26 mal : Jacques Chirac -- 


dogne), qui venait de-se ‘dire 
favorable 5 maîntien du cumul 


Crépeau, président du groupe 
dical, Citoyen et Vert, s’est tourné 


‘vers les députés socialistes, qui 
: «comptent dans leurs rangs de 


nombreux, de-grands députés- 
mnüires », souhaitant qu’« ils disent 
ce qu'ils pensent en leur âme et 


- conscience »: «Ne laissons 
.pocritement le Sénat décider à- 


notre place !», s'est-lexclamé. 
- La droite ἃ 


t enfourché - 
ce cheval de bataïlle: «La plus 


belle des hypocrisies, a ainsi indiqué 
Eric Doligé (RPR, Loiret), c'est celle 
qui vous fait suggérer que-le Sénot 
porterait la responsabilité du blo- 


cage du processus législatif (..), 


. alors que de nombreux membres de 


votre majorité freinent des quatre 
Jers et voteront.vos projets après 


avoir brûlé un cierge pour que la 
s Ημιδὲ Assemblée vous Évle ἔσῃ ἐτ- 


reur majeure, » ἢ 


ΒΕ de députés de k majorité po que le Sénat imitera là tie de la réforme 
parlementaire et une fonction ministre n'a 


© De fait, 165 interven- 


: quelques int 
‘tons d’orateurs favorables au 


non-cumul, même assorties de re- 
‘vendications 


René Mangin {PS, Meurthe-et- 
Moselle) dénoncer «les cumuleux 
qui ressemblent à ces majestueux 
baobabs . qui déploient leurs 
branches pour capter les rayons du 
soleil mais empêchent. les jeunes 
pousses de profiter de la lumière ». 
Quoique divisée — certains de 
ses membres, comme. Renaud 
Donnedieu de Vabres (UDF, Indre- 
et-Loire), plaidant en faveur du 
principe «un homme, un.man- 


Marñidat de cinq ans pour les conseillers régionaux 


Le: masäst régional m 
d'élection des conselllers 


- Sident de la πετῶ Je l'avais propüsée 
Re 


du: gouvernement ? Au mitan 
ἀξ cette deuxième journée de. 


voyage, aurait-il-ressenti un brin . 
- “de lassitude’ face au falble intérêt ᾿ 


“trope de jeunes militants RPR du 
Main&-et-Loire.se transportant ἃ 


. chaque étape. dl parcours. di 
--dentiel, lmdi, devant la. mairie 
GE 


UNE MAUVAISE PAGSE . 


Eh bien, non | Tont cela ne serait 


qu'interprétation médiatique, à 
laissé entendre M. Chirac. Des 
-< moments difficiles », Îl en a connu 


ἀδ. - particulièrement. S 
- connaître que l'opposition tra- 


- verse aujourd’hui une période 


᾿ Lee du à 


comporte que 

PES Me ἃ Tao de Mo ᾿ 
elle - méa, signé par.Lionel Jospin le 5 mai et publié - ment. Une 
ταῦ ξαρίσες creg ες τ em dre 
νοἵτ la consultation, avant la fin de l’année, des 
“populations de Nouvelle-Calédonie », selon une semblable 

loi référendatre de prête à partir pour Nouméa. Jacques 
1988, qui avait suivi les accords de Matignon : ἃ- lui-même: 


permettra de mettre en œuvre l'accord de 

᾿ Nouméa, en matière, notamment, de trans- 

-ferts de compétences, de répartition des 
‘organisation des futures 


Es dela Nouvelle-Calédonie., Es 


Le texte indique aussi que certaines délibé- 
rations de la fire assemblée auront force de 
loi et précise les domaines. dans lesquels les À venales 1e ὁ cuil 15 Juice, pour aGnpier 
«citoyens de Nouvelle-Colédonie » bénéficie- 
ront d'un «régime juridique .différencié » par 

- rapport aux « autres ressortissants français », [l' 
s’agit précisément de la citoyenneté; du régime 
“électoral, de-la priorité à l'emploi pour les 
Néo-Calédoniens et du stanit civil contamier. 
sous réserve de. ‘Toutes les précautions ont été prises pour 
Que ces «horreurs censtitutionnelles », selon le 


| pas à Pharmonisation des man- 


dats électifs à cinq ans. L’avant-projet de Joi réformant le mode 


actuellement examiné au 


suffi à calmer la grogne d'une 
socialistes cons ane τὰ ré- 


node ppp ve fe 


Loire), qui 2 évoqué «une rupture 
d'égalité » au bénéfice des députés 
<protégés par le statut de la fonc- 
tion publique », a Jouguement plai- 
dé en faveur du maintien du 
et 

de maire, critiquant vivement 
«des lois qui, sous une fausse ap- 
parence de démocratisation, ren- 


RE ρϑιανε Te 


nocratie ». 
DES « APPARATCHIKS » 

S’en prenant à son tour ἃ «une 
.médiatisation orchestrée à des fins 
“purement iques », Olivier 
de Chazeaux (RPR, Hauts-de- 
Seine) ἃ dénoncé à son tour « des 
projets [qui] nous font tendre vers 

une représentation 


élections législatives, en 
suggérant que la limitation du 
cumul pouvait inciter le gouvermne- 
ment à proposer l'instillation de la 
proportionnelle. 


lègues à « prendre un peu de hau 
distance ». 


| teur, de 


trôis articles. . ot porte de run dé sg de 


‘institu- 


échelle, les atermolements de 
la construction européenne : à 
chaque nouvelle étape, des 
craintes titaires s'expriment, 


TE ETES τσ OR τς 
2 


. cette réforme avait reçu son plein accord. En- 
i- . fin, le FLNKS comme les anti-indépendantistes 
du RPCR ont fait savoir aux différentes forma- 
-tions politiques de la métropole que le main- 
tien de la paix civile sur le « Caillon » méritait 


- projet de loi serait soumis dès le 11 juin à l'As- 


puis fin juin au Sénat. En- 


semblée nationale, 
suite, si le chef de l'Etat choisit, comme il est 
prévu, la voie du Congrès, celui-ci se réunirait 


- texte à la majorité des trois 

D EE DOME 2 Νὸρ CAD en 
qui-se substitueraît au référendum d'autodé- 
termination prévu par les accords de Mati- 
-gnon, pourrait avoir lieu dès-le mois de no- 
vembre. . 


Jean-Louis Saux 


Certes, Je chef de l'Etat se serait 
volontiers des déchirements 
du RPR au sein de la Mai- 


page 6). I convient même que 
cette guerre ouverte, sur fond 
d'affaires judiciaires, -entre deux 
bommes, Jean Tiberi et Jacques 

qui se réclament chacun 


. Toubon, 
premier de sa fidélité, lui porte sans doute 


un préjudice politique personnel 
Fidèle à une méthode qui, en 
d'autres temps, a fait ses preuves, 
M. Chirac entend, pour sa part, re- 
nouer ses Hens avec le pays en re- 


firme-t-il. Et si l’Anjou lui a 
mesuré son enthousiasme, ce ne 
serait que l'expression de [8 ré- 
serve naturelle d'une région. Un 
point, c'est tout. 


Pascale Robert-Diard 


Le CNPF et FO trouvent 
“un terrain d'entente sur 
la défense du paritarisme 


M. Blondel premier interlocuteur de M. Seillière 


IL EST PARFOIS des soucis tac- 
tiques qui rassemblent au-delà des 


nisées, cette fois officiellement, 
par le président du CNPF, Ernest 
Antoine les 


elle, avec M. Seïllière le 8 juin. Au- 
cune date n’a encore été fixée 
pour Ja CGT 
Reçu pendant près de deux 
heures trente au siège du CNPF, 
M. Blondel était accompagné 
ol re δ sept membres 
bureau confédéral Une façon 
Ἐπ sigaifier nurnériquement toute 
l'importance qu'il accordait à 
cette rencontre. Car FO, qui n'a 
toujours pas digéré la présidence 
durant laquelle 
le CNPF a privilégié le dialogue 
avec la CFDT, ne ménage pas ses 
efforts, depuis l'arrivée de M. Seïl- 
Lère, pour obtenir un rééquili- 
“brage en sa faveur. « M. Seillière 
est meilleur qu'il n’en a Fair », indi- 
quait gentiment M. Blondel dans 
un entretien à L'Express daté du 
23 avril, après avoir certifié, quel- 
ques semaines auparavant, 501 
France 3 que le nouveau di 
de la confédération patronale 
n'était pas l'homme de ses décla- 
rations. 


manière de signifier que le patro- 
nat, qui doit, en juin, tirer le bilan 
de son action à la Caisse nationale 
d'assurance-maladie, ne claquere 
pas la porte, comme il s'était plu, 
un temps, à le laisser entendre. 

Le secrétaire général de FO s’est 
félicité de ce que le CNPF soit prêt 
à clarifier ou à redéfinir les 
contours du tripartisme, «Le pa 
tronat est décidé à faire le Er ξιρὰ 
dans tout cela. 1 semble d'accord 
avec nous pour garder sous notre 
contrôle direct toute une.série de 
choses, qui risqueraient à plus ou 
moins long terme d’être avalées par 
des orientations gouvernemen- 
tales », a-t-il indiqué. 


L’ARPE AU MENU 
D'’humeur sereine, M. Blondel a 


tion de remplacement pour l’em- 
ploi (ARPE), une revendication 
mise en avant par FO. L s'agit 
d'offrir aux personnes ayant 
commencé à travailler dès 14- 
15 ans et ayant cotisé pendant 
quarante ans la possibilité de par- 
tir en retraite, même si elles n'ont 
pas atteint l'âge légal, en échange 
de l'embauche de jeunes. « C'est le 
Point le plus positif de notre entre- 
tien », s’est félicité M. Blondel, en 
soulignant qu’il était « content que 
le patronat aït passé une étape 
et qu'il accepte que l'on en 


« Pour le moment, nous n'avons pas 
eu l'opportunité au sein du CNPF 
d'ouvrir un débat sur l'ARPE », ex- 
pliquait le ‘tp de la commis- 
sion des affaires sociales; Georges 
Jollès, précisant : « En septembre, 
le conseil exécutif du CNPF exami- 
nera le dossier et décidera ou non 
d'engager des discussions. » 


Caroline Mornot 


ie L'UNSA réclame la quatrième place 


dans le paysage syndical français 


L'UNION nationale des syndi- 
cats autonomes (UNSA), qui réu- 
nft son deuxième congrès national 
à Issy-les-Moulineaux, dans les 
Hauts-de-Seine, du 27 au 29 mai, 
fait sa mue. Créé ἢ y a cinq ans, ce 
rassemblement de syndicats réfor- 

constitué autour de la F6- 
dération de Féducation nationale, 
revendique aujourd’hui 365 000 
adhérents, en progression de 
15 000 depuis son dernier congrès, 
en 1995, et estime qu’il occupe la 
quatrième place dans le paysage 
ical français, derrière la CGT, 
la CFDT et FO, mais devant la 
CFIC et la CFE-CGC. 
ment présente dans le secteur pu- 
δὲς, FUNSA a décidé de s'ouvrir 
au ne Elle compte réformer ses 
statuts afin de 


et la défense du service public, Sur 
les dossiers d'actualité, elle à ap- 
précié positivement le plan Juppé 
sur la protection sociale, la loi Au- 
bry sur les 35 heures et la mise en 
place de l'euro. Phrtôt que d'entrer 
en compétition avec les autres 
centrales, c’est sur le terrain des 
non-syndiqués qu'elle entend se 
développer. « Notre objectif est 
d'aller à la reconquête des 90 96 de 
salariés du privé qui ne sont pas 
syndiqués, en leur présentant un 
nouveau visage du syndicalisme », 
explique Alain Olive, son secré- 


déficit de notoriété : son sigle est 
peu connu, et elle n’a pas de diri- 
geant vational identifié par le 
grand public. Ce manque d’identi- 
té provient en grande partie du 
fait qu’elle demeure, pour l'ins- 
tant, un regroupement de sy- 
cats parfois anciens, comme la 
FEN, la FGSOA (chambres d'agri- 
culture), la FASP devenue UNSA- 


% 


Police, ou des syndicats de trans- 

ports (FAT, FMC) qui tiennent à 

leur autonomie. Depuis janvier, 

elle a aussi accueïli près de 5 000 

syndiqués de Force ouvrière qui 

ont rompu les amarres avec Jeur 
d'origine. 

Deuxième obstacle placé en tra- 
vers du développement de l'UN- 
SA: son absence de représentati- 
vité au plan national, Reconnue 
représentative par le Conseil 
d'Etat dans 16 cadre des conseils 
économiques et sociaux régio- 
naux, PUNSA piétine à ce stade et 
se fait « balader » sur la question 
de l'agrément de son centre de 
formation. Elle se voit ainsi privée 
de subventions et d'heures de dé- 
légation pour ses permanents syn- 
dicaux. Estimant le système actuel 
« mortifère », M. Olive a décidé de 
batailler, sur ce terrain, avec 16 
gouvernement. « La représentativi- 
té concédée une fois pour toutes, 
depuis 1966, aux cing grandes 
confédérations fige le paysage syn- 
dical et est devenue une véritable 
machine à désyndicalisation », ex- 


pliqu 
Cherchant leur place entre ja 
CFDT, jugée comme pratiquant un 
syndicalisme d'accompagnement 
avec le patronat et le gouverne- 
ment, et FO, qui a, selon eux, quit- 
té le champ du réformisme, les di- 
rigeants de l'UNSA doivent 
convaincre de la pertinence de 
leur stratégie dans sq paysage 
Plusieurs Fire eux pets aus- 
si des responsabilités au sein du 
A Re doit se prémunir 
contre l'accusation d'être la cen- 
trale qui soutient le gouverne- 
ment. Sur ce sujet, M. Olive met 
en garde contre « toute instrumen- 
talisation par un parti politique, 
quel qu'il Soit», et affinme sa VO- 
lonté d'indépendance. 


Alain Beuve-Méry 


ἔ 


JUSTICE D'ii la fin de l’année, 
un « pôle financier » regroupant les 
magistrats du siège et du parquet 
spécialisés dans ces matières sera 
inauguré à Paris. ils 53 nstalleront 5, 5, 


Les défis de l'internationalisation de la délinquance financière 


rue des italiens, dans l'ancien im- 
ns Monde. @ Œ Den 
GEMENT s'accompagnera d'une 
vail : les juges d'instruction seront 


SOCIÉTÉ 


LE MONDE? JEUDI 28 MAI 1998 πα 


aidés par des assistants de justice, 


mais surtout, par des assistants 
document 


isés, @ DANS un 
inédit, Dep 


trente-trois parquets gé- 
néraux de France établissent un 


état des lieux de la délin uance 
cam ur et financière. lis sou- 


l'augmentation et l'interna- 
tonalsation de -ces délits 
Φ SQUARE cr  ΞΈΓΘΕΣῚΣ Anenders 


out van beke, Eva Joly, 
Laurence Vichnievsky et Bernard 

Bertossa analysent pour Le Monde 
les conséquences de la mondialisa- 
tion de la délinquance finanaère. 


Le pôle financier du tribunal de Paris sera installé d'ici la fin de l'année, rue des Haliens, à Paris. Les juges bénéficieront de locaux plus adaptés 


et seront secondés par des assistants spécialisés venus du Trésoi, de la Banque de France et des douanes 


LA PRESTIGIEUSE et désormais 
célèbre « galerie financière » du tri- 
bunal de Paris est un étroit couloir 
gami de quelques chaises de plas- 
tique. C'est ici, dans des locaux 
étroits, que travaillent les juges 
d'instruction de l'affaire Elf ou du 
Crédit Lyonnais. « La plupart des 
bureaux, où nous travaillons avec 
une greffière, font moins de 
25 mètres carrés, raconte un magis- 
trat. {1 faut stocker les dossiers - des 
dizaines de tomes ! --, installer les or- 
dinateurs et prévoir des chaises 
- Ἐξ ραῤσοδε! pour les interrogatoires et 

{es confrontations. Un jour, j'ai orga- 
nisé une confrontation à dix-huit. 
Quand tout le monde s’est assis, on 


des différentes sections écono- 
miques et financières sont dispersés 
aux quatre coins du palais de jus- 
tice, qui compte... 24 kilomètres de 


nes. 

Bientôt, tous seront regroupés 5, 
rue des Italiens, dans les anciens lo- 
caux du Monde ἃ dans le neuvième 
arrondissement parisien. Construit 
au début du siècle, cet immeuble a 
été totalement rénové : Le rez-de- 
chaussée s'ouvre désormais sur un 
large ball garni de bois clair d’où 
l'on aperçoit un patio doté d'un pe- 
tit Jardin. Moquettes vert d'eau, 

modernes, espaces de 
travail ouverts : les futurs anima- 
teurs du pôle financier devraient 
gagner en modernité, mais aussi en 


Le 5, rue des Italiens 


Siège du journal Le Temps, 
puis, de 1944 à 1990, du Monde, 
l'immeuble du 5, rue des Italiens, 
à Paris, va accueillir le pôle 
économique et financier du tri- 
bunal de Paris. « Rien de moins 
moderne, de moins américanisé 
que l'entresol et le premier étage 
de la rue des Italiens, écrivait, 
1933, le journaliste du Temps, Sr 
mon Arbellot. Je ne sais si les en- 
criers et les porte-plumes da- 
taient.… du Second Empire, mais 
ce que je sais, c’est que les bu- 
reaux s'orualent encore, sur les 
Paplers peints molsis de Jeurs 
ours, de graffiti d'André Tardieu 
et de dessins d'Eugène Lautier. » 
L'immeuble, qui a conservé la 
grande horloge dorée de sa fa- 
çade, a été totalement rénové. ἢ 
appartient ἃ ane filiale de la 
BRED, qui a pris à sa charge les 
15 millions de francs de UE 
nécessaires à femménageme! 
à la fin de l'année 1997, de pôlen. 
nandier. Le loyer annuel s'élève à 
21,6 millions de francs, soit 
3 271 francs le mètre carré par an 


Quatre juges financiers expliquent les difficultés qu'ils rencontrent face à la corruption 


LE LIVRE Ur monde sans loi est 


plaidant 
à Émis ei s MUSCLE 
diviaire européen », Cet ouvrage, ré- 
digé par Jean de Maïllard, magistrat, 
préfucé par les juges Eva Joly et Lau- 
rence Vichnievsky, it les méca- 

πατεῖς 


publics, 
AL de Maillard évalue Le chiffre d’af- 
faires mondial des activités illicites 
émanant d'organisations criminelles 
à 800 mifiiards de dollars (4 800 mi- 
liards de francs). 
« L'économie criminelle est imtime- 
ment liée à l'économie légale », 
constate-t-il dans ce livre 


comprend pourquoi la iutte contre k 
crime organisé et l'argent sale est aussi 
inefficace partout dans le monde. Une 
véritable répression devrait remettre 
en cause les principes mêmes de la 
mondialisation financière. » 

Le Monde ἃ interrogé quatre des 
magistrats qui s'expriment dans cet 


Ouvrage. 
@Renaud Van Ruymbeke, 


surface. « Actuellement, il y a au pa- 
lais 145 magistrats et fonctionnaires 
pour 1900 mètres carrés, soit 
13 mètres carrés par personne, ἃ 
souligné la ministre de la justice, 
Elisabeth Guigou, en visitant les lo- 
caux, lundi 25 mai. {ci, &s seront 274 
pour 6 400 mètres carrés, soit une 
moyenne de 23 mètres carrés par 
personne. » 


cun un bureau, des salles de réu- 
nion et de confrontation seront 
prévues et les dotations en infor- 
matique seront renforcées. « {I y 
aura en outre des commodités de sé- 
curité qui n'existent pas au tribunal 


nitentiaires et des locaux pour les 
scellés et les archives. L'ensemble des 
travaux devront être terminés à la fin 
de l'année 1995 ou au début de l'an- 


Au total, trente juges d’instruc- 
Luis et cinquante-deux fonction- 
naires devraient s'installer rue des 
Italiens. Ils travailleront aux côtés 
de trente substituts émanant des 
cinquième, neuvième et dixième 
sections du parquet de Paris et qua- 


fonctionnaires de sécurité, les 


PERSONNAGE 
Le texte, qui a été adopté dans les 
mêmes termes par PAssemblée na- 
tionale et le Sénat, crée un nouveau 


de la procédure: is 


pourront, par suites, 
exemple, préparer une Re les affaires 


avec le juge 115 n° 
revanche, aucun acte de pod a 


Une France judiciaire qui s'éveille peu à peu à μι lutte contre la délinquance en col blanc. 


né stigmatsent Ια cfiosté» des admi-- 
Load aptes ἃ 
Les commissaires aux comptes, eux aussi, si- 


CEST un étrange voyage au pays de la 
délinquance financière. D'Agen à Caen, en 
passant par Lille, Bourges ou Metz, les 
trente-trois parquets généraux de France 
ont adressé à la chancellerie, à la fin de Pan- 
née 1997, un état des lieux concernant la dé- 
linquance économique de leur ressort. In- 
suffisance ἢ 


: syn- 
thétisés dans un document de vingt-deux 
pages qui a été transmis, le 14 avril, aux juri- 
dictions, ces rapports, dont Le Monde révèle 
le contenu, brossent le tableau une France 
judiciaire s'éveillant peu à peu à la futte 
contre Ia délinquance en col blanc. 

Des palais de justice ruraux, comme Agen 
ou Riom, au tribunal de Paris, qui compte 


« Les abus de biens sociaux, les faux, les es- 
croqueries, la fraude fiscale, les infractions 
liées au travail clandestin et à lc corsorma- 
tion forment les gros bataillons des procédures 
sournises aux parquets », note le document 
élaboré par la sous-direction des affaires 
économiques et financières de la chancelle- 
rie. À Aix-en-Provence, Douai. Orléans. Pau 


ou Métz, les magistrats souligne le l'aus- 
mentation et Pinternationalisation de 


tées, sont en forte expansion, alors qu'elles 
n'étaient quasiment pas utilisées à y à quel- 
ques années. (...) {1 sembie qu’ s'agisse (à 
d'un gisement durable de délinquance astu- 
cieuse, » 

Face À ces pratiques, la justice est souvent 
dérrunie. Les parquets 
que les services de l'Etat - et notamment les 
préfets - soient peu enclins à dénoncer les 
faits à la justice. « Nombre de procureurs gé- 


ces : 
délits, mais aussi les «lourdeurs » de Fen- - 
interpationale. 


gnalent très y cer- 
tains magistrats lient à Pambiguité de leur 
statut: ces ab sont en effet ré- 


comptes. re épi 


est très favorable, même S' n’est ‘pas una- 


ur M ΤΘΙΕΝΕ  FAPP OR 


Une fois saisie, la justice peice à mener les “ti 
enquêtes à leur terme, faute de moyens. : ἡ 
«Totalement encomb: 


ciaire ont perpétueñement un stock important - 


et ne traitent les affaires qui leur sont confiées 
Par les parquets et les juges d'instruction 
qu'au bout de deux années et ne font plus de- 


Puis bien longtemps d'enquêtes d'initiative, ᾿ 


le rapport (….) Cette situation, dé- 
crite à juste titre comme inacceptable, 


conduit nombre de parquets à classer sans : - : 


uets généraux portent 
réservé » sx l'actioo, dans ce domaine, de a 
gendarmerie. 
Pour lntter contre ces cbstaes, les par- 


Soi 4 πο κεν δος besoin de 


conseiller à La cour d'appel de 
Rennes. 


progres- 

ser dans leurs enquétes lorsqu'ils 
sont confrontés à des réseaux de dé- 
linquants internationaux En tant 
que magistrats, ποὺς sommes sou 
mis à l'obfigation de réserve. mais 
face à ce constat, nous avons estimé 
qu'i était de notre devoir de parier. 
Notre rôle n'est pas de nous Substi- 
tuer au politique -- ἰδ suis très vig- 
lant L-dessus -- mais d'appeler Fat- 
tention de nos concitovens et de nos 
élus sur les difficultés de La coopéra- 
.» Depuis l'appel de Genève, nos 


réuni, en décembre 1997, à Bruxelles, 
deux cents magistrats européens sur 
le thème de la coopération judiciaire 

intémationale. En octobre, le Conseil 
de l'Europe devrait organiser, ini 
aussi, une conférence à Madrid Le 
débat avance, mais malheureuse- 
ment, sur le terrain. rien ne change 
véritablement : dès qu'une affaire 


déborde les frontières, elle s'enlise. » 
@Eva Joly, juge d'instruction à 
Paris. 


été conçus pour protéger les déin- 


délinquance secondaire, Au- 
jourd’hui. les choses changent car 


les valeurs républicaines et elle 
les 


«Si [αὶ préface ce ve, c'e parce 
nn ne κερτὸς it- 
entre La multiplicité 


$ internationaux de 
coopération — accords, traités et 


.sive. Ceci ‘dit, les: choses: 


‘bout à l'autre de la planète en quel: 
ques heures ! C'est un 
paradoxe : en 


alors 
qu'ês sont très jaloux de leurs préro- 
gaïves au sujet de l'entraide répres- 


ment des dossiers financiers sera 
amélioré par la mise en place d'assis- 

tants spécialisés issus du ministère 
des finances, Ce sera me aide pré- 
cieuse, car ils nous permettront 
d'analyser un mécanisme fiscal: 


n'est pas de tout savoir mais d'ap- 
précier si un 


nl de Genie - | 
“bips Fa ὦ Gene à 
eu quelques progrès en matière 
Lo αι αια Ἰὸς τς 


ἢ 


# 
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Mn Royal propose ui un cadre unique 
pour l'aménagement dutemps périscolaire 


Les emplois: “jeunes de l'éducation: nationäle animeront ces activités 


ions: fu cocnericaion ci 


‘conseil des ministres, mercrédi ‘ 


27 mai, la ministre délégnée aux 


scolaires, Ségolène, : 


enseignements 
Royal, devait présenter les nou- 
velles priorités du ernement 


en matière d'aménagement du 
temps périscolaire des enfants. . 


Afin de rendre «plus cohérents et 
Plus équitables.» les divers sys- 
tèmes qui coexistent aujourd'hui, 
comme 185 contrats ae les 
contrats d'aménagement du 

de Penfant (CATE) pr δονέφρῳ 


. ment.fles rythmes. scolafres (ARS), à 


En κεν ἐὐσανι, ἐδ 
15 Prochaine mes scobure, 

par πῇ groupe de pilotage 
départemental 


sous la res-. 
ponsabilité du préfet et de l'inspec- ὃ 
associeront les 


teur d'académie, ils 


représentants des ministères, ls var 
ue 


DÉPÊCHES 


B CRÉDIT LYONNAIS : le juge. se 


Jean-Pierre Zanoto, accompa- 
gné de six policiers de la brigade 


du ministère de l'économie et des - . 
finances dans le cadre de Yen- ὁ 


quête sur le Crédit lyonnais, ré- 
vèle Fhebdomadaire Le Canard 
enchaîné du 27 mai. A la suite 
d'une plainte déposée, fin 1996, 


vise à déterminer d'éventuelles 
, La direc- 


tion du Trésor est chargée du : 


contrôle exercé par l'Etat sur Fac- 
tivité des banques publiques. ἡ 


rains » des dix grévistes. de la 
faim contre là « double peine » 
de Lyon ont. réclamé, mardi 
26 mai, «l'arbitrage » du premier 


ministre. Au quarante-septième 


jour d'un jefine.« qui ne menuce. 
pas la France », les vingt person- 

nalités, dans une lettre Ἢ ΤΟΙΣ Lionel 
Jospin, estiment « impératif de 
sortir de l'impasse ».et proposent 
d'assurer une « médiation ». 

πι UNIVERSITÉS : huit repré- 
sentants des étudiants ont été 
élus au conseil d'administration 
du Centre national des œuvres 
universitaires - et ‘scolaires 
(Cnons), mardi 26 mai L'UNEF- 
Indépendante et démocratique a 
remporté quatre sièges, la Fédé- 
ration générale des associations 
étudiantes (FAGE) ὑπ siège, 
l'UNEF un siège, l'Union natio- 
nale interuniversitaire (UNI) ‘un . 
siège, l'association pour la Pro- 
motion et défense des étudiants . 


(PDE), un siège. LS 


mn pe 2] ταὶ, - scolaire. Jugeant nécessaire de rendre « péus-co- 
maie.en place d'un . _hérents et plus équitables » les systènies existants, rer des activités hors du temps scolaire. 


‘associations et les collectivités ἴο- 
cales, premitres Conceméès.par ce 
dossier 


< Tout le monde agissuit dans le 
désordre, 


sur cette question avec Marie- 


George Buffet, ministre de la jeu- 


nesse et des «ρος, Catherine Traut- 
mann, ministre de la culture, et de- 


‘puis peu .avec Claude. Bartolone, : 


ministre délégué à la ville. Chacun 
était d'accord pour que le ministère 
de l'éducation nationale reprenne la 
migin sur cette question » ‘ : 
Sous le précédent gouverne- 


dix «sites pilotes », fondée sur'une 
organisation de la journée en deux 
temps, travail scolaire le matin et 
‘activités sportives ou culturelles 
l'après-midi, Guy Drut avait trouvé 
dans’ce projet le soutien du pré- 


‘esplique-t-on dans Yen 
tourage de Με Royal. Dès l'été " 
dernier, nous avons dont travaillé 


place à Epinal (Vosges) par Phi- 
lppe Séguin -.et celui de nom- 
breuses municipalités. Parrni 


celles-ci, quelques mairies de 


gauche, dont Strasbourg, ayant 


nationale de Fépoque, François 
Bayrou, était αὐ revanche entré à 


“recalons dans 68 dossier: 


511 n'est pas question pour le 
ministère de Péducatiou nationale 
de supprimer purement et simple- 


‘ment les expériences lancées par 


Guy Dit, dont le finamcement re- 
vient aux mairies, la Rue de Gre- 
nelle admet que «ce n'est plus le 
cadre proposé par l'Etat pour l'amé- 
nagement du temps de l'enfant en 
dehors de Factivité scolaire ». De 
sou côté, Marie-Gebrge Buffet, qui 

hécitait du dossier de ARS en de- 


‘venant ministre de la jeunesse et 


des sports, avait pris assez rapide- 
ment 585 distances avec les projets 
engagés par Guy Drut. Après un 
bilan établi au mois de mars, elle 
concluait qüe ces expériences 


care unique pour l'aménagënient du [temps péri- ᾿ le ministère de l'éducation nationale compte sur 
« le conœurs de ses aides-éducateurs » pour assu- 


étaient un facteur d'négalité sur le 
territoire, puisqu'elles étaient ré- 
servées aux COMMUNES Qui pou- 
vaient les offrir aux enfants de 
leurs administrés. 

«Nous voulons recentrer ces dis- 
positifs sur ceux qui en ont le plus 
besoin, le faire de façon cohérente et 
y intégrer les collèges, souligne-t-on 
au ministère de l'éducation natio- 
nale. Les collectivités locales sont les 
Premières à nous demander de 
rendre de la visibilité à des initia- 
tives dispersées. » Dans cette volon- 
té, le ministère de l'éducation na- 
tionale dispose d'in argument de 
poids : ἢ met en effet dans la ba- 
lance «le concours de ses aïdes- 
éducateurs », payés à 100% par 
Péducation nationale, qui pourront 
ainsi, hors du temps scolaire, assu- 
rer des activités ou de la surveil- 
lance, le matin avant les COUrS, à 


occupation aux emplois-jeunes 
pendant les vacances scolaires. 


- fants. Le 27 mars, les gendarmes 

. cauchemar de cet hommie qui était parfois obligé de 
manger à quatre pattes dans la gamelle du chien, vi- 
MIMMIGRATION : les «par-. 


… hu pa de Weppes, près de Lille, Les ane 


- retournent le jardin ὦ des horreurs 


La SRE Dr à 
Depuis lundi 25 mai, des engins de terrassement-" 
retournent lé jardin d’une modeste maison d’Ilbes, . 
dans le pays de Weppes, aux confins du bassin mi- . 
ir es à la recherche * 
cadavres de nouveau-nés. Ces re- . 


* Guaehes σαὶ été engagées à la outre de Pacaroéra. 
ton de trois des membres d’une . 


tion de faux bilans ». Dangers ; Le père, sobrante-tept 
| se ce mineur ét'anéien ouviler agritole”" était devent 


leSt volontaires SUEDE: een. : 


ane, retraité, an 


l‘soùfire-déuleur de sa ferome et de ses quatre en- 
avaient mis fn au 


vant enfermé dans une soupente au fond du jardin. 


- Trop faible pour se rebeller et enfermé dans une sou- : 


mission que personne πὸ comprenait. : 
L'affaire ἃ pris une nouvelle dimension à la suite de: 
l'ouverture, d’une nouvelle information judiciaire, 
pour viol, confiée au juge d'instruction lillois Anne 


Roma Depuis Fo ne pate Lequ δίμκεες 


et de ons de nouveau-nés. Ce 


ε Su le sente le de à Emile, Pubicle, vingt ins 


ans, qui aurait révélé les faits aux enquêteurs. Luridi, 
le jardin de la famille Lefranc a été entouré d'une 
haute bâche qui ne suffit pas à cacher le bras et le 
movement des pelleteuses. On aperçoit aussi Les ké- 
pis des gendarmes regroupés autour de ce qui paraît 
être une longue table. Des sentinelles interdisent 
toute approche du- périmètre. * ie 

.Eu Die milieu d'un décor pour bande dessinée 
gluque, il pleut des cordes. Une petité maisôn car-. 
rée et trapue, solitaire au bord d'ane nationale gor- 
gée d'énonmes poids lourds. En face, un Loistrama . 
qui doit être fermé depuis dix ans et'n’a peut-être ja-. 
mais existé, un arrêt de bus, un parking et une « fri- 
terie » faite d'un assortiment de vieilles carcasses 
d'autocars comme salle. de restaurant εἰ de vieux . 
fauteuils de voiture en terrasse. . 

A Illies, à F'écart de la nationale, on ne comprend 
pas qu'on parie de la commune dans les journaux. ὃ 


«C'est La Bassée que ça regarde. D'abord c’est bien 


«plus près de chez eux. La Lucie y était toujours fourrée, 


- avec ses fils et sa fille. » Une célébrité, « la Lucie », qui 
. passe pour être le chef de clan, même si le juge l'a 
laissée en Hberté avec son plus jeune fs, tandis qu’il 
"à fait incarcérer ses fils Didier, trente-cinq ans, Pa- 
trick, trente et un ans, et sa fille Patricia. Elle est 
RER TIR 


été mis en 
k ἐπ ρας TERRE 
: elle était « grossière, ordurière et 


$ Lei ses' fils, «on préféraitpas les'voir dans les 


parages ». 


Ci pile ss ir HART αἰγὸς LRO à 

Même si, malgré ses ulcères-aux jambes, elle était 
capable de marcher, elle adoraît se faire promener 
dans son fauteuil roulant poussée par son mari, n0- 
tamment pour faire la toumée des bistrots de La Bas- 
sée. «Elle pouvait passer des heures à vider .des 
choppes au PMU avec ses Jils. Le Paul, il attendait de- 
hors par tous les temps. ΠῚ n'avait pas le droit de ren- 
trer. » Personne ne s’est jamais préoccuppé du sort 
de Paul mais il y avait pourtant bien eu d’autres su- 
jets d’alertes et depuis longtemps. 

« Quand la Lucie elle a accouché pour son premier à 
Fhôpital, ils ont été obligés de la laver trois fois telle- 
ment elle était sale. Ils avaient jamais vu ça », raconte 
une voisine. Elle se souvient aussi de ce que lui a ra- 
conté son frère qui a passé «les trois-jours » 
même temps que Didier, le fils aîné. « Le Didier, il sa- 
vait pas lire. C'est normal puisque lui et ses frères ils ne 


- sont jamais allés à l'école. Maïs, le premier soir, il s'est 


couché à même le sol. Π ne savait même pas ce qu'était 
un fit, Puis il a expliqué qu'il préférait pas le défaire 
parce qu'ü saurait pas le refaire. » 

Les pelleteuses ont cherché toute la journée de 


.iardi, Elles devaient continuer mercredi matin mais 


Jes « experts » du cru qui suivaient les travaux à dis- 


- tance étaient formels : «Dans les Weppes, Îls peuvent 
: toujours chercher. Is ne trouveront jamais rien. » 


Pierre Cherruau 


Marco Di Caro a refusé 
de donner le nom 
du tueur de Yann Piat 


Ses coaccusés nient toute participation au meurtre 


«tapissage » 
organisée par 
la police 
quatre jours 
après l’assassi- 
3 nat de Yann 
PROCÈS Plat, les vi- 
sages d’Epifanio Pericolo et de De- 
ris Labadie comme étant ceux.des 
deux hommes qu’il a croisés et vus, 
tête nue, sur une Yamaha 750 FZX 
à l'heure des faîts, au pied du mont 
des Oiseaux, il est, dit-il aux enquê- 
teurs, « formel à 100 % ». L'implica- 
tion d’Epifanio Pericolo, proche du 
clan de Fancien « parrain » toulon- 
nais Jean-Louis Fargette et 
membre de l’équipe de colleurs 
d'affiches de Joseph Sercia — rival 
politique de la parlementaire -, 
fournit une première piste. En 
vain. Quatre mois plus tard, après 
avoir été mis en examen et 
écroués, les deux bommes sont mis 
hors de cause et relächés. [ls 
alignent de solides alibis, et l'en- 
quête est déjà bien engagée sur la 
«bande du Macama ». 

Peu disert, embarrassé, Cédric 
Fiippi ne dit plus grand-chose, 
mardi 26 mai, aux assises du Var. 
«J'ai. croisé une moto avec deux 
passagers. C'était il y a quatre ans. » 
Le président Dominique Bréjoux 
fait lever, rang par rang, les sept 
hommes soupçonnés d'être impli- 
qués dans l'assassinat. « Les re- 
connaissez-vous ? - Non. Je ne Sais 
pas... Je ne peux pas être sûr ». 


Lo: échafaudée sur les 
zones Mob de l'éfire Piat, la 
thèse dite de la «deuxième 
équipe *--"de surveillance ou de 


sier retraité qui a croisé la Clio at- 
taquée lorsqu'il remontait vers son 
domicile et l’a un temps suivie à La 
demande de son chauffeur, ne se 
souvient que d'une seule moto qui 
Fa doublé «comme une ombre ». 
Deux autres voisins décrivent des 
scènes concardantes, à la couleur 
et la forme des casques des mo- 


gistrées par la police en garde à 
vue. AveUx, mensonges et rétracta- 
tions garantis. « Dans ce que j'ai 
dit, ἢ y a une étape mensonge, une 
étape vérité, et une étape mensonge 
et vérité », dit Marco DiCaro, au 
milieu des sourires. Du sac d'em- 
brouilles ressort la quatrième dé- 
claration de Lucien Ferri, consi- 
gnée le 16 juin 1994, à 3h15. « J'ai 
agi sur l'ordre de quelqu'un. J'étais 


derrière la moto. J'ai agi avec une 
arme de poing. J'ai tiré trois fois. J'ai 
blessé le chauffeur (..). » 

Dans le box, Lucien Ferri, parti- 
pr agité, s'énerve, se 
gratte coupe brusquement 
le président : « Hs [NDLR : les poti- 
ciers] m'ont massacré, Ils n'ont pas 
arrêté de me frapper. » L'accusé 
évoque un chantage sur sa grand- 
mère et sa compagne, alors sur le 
point d’accoucher. Le président ob- 
serve qu’il a pourtant été examiné 
per un médecin et qu'il wa rien dit. 

Puis le juge indique que, dans 
une autre déposition, Lucien Ferri 
a livré cette équation : « Début 
1994, j'étais chez M. X— avec un ami 
X..» Et d'expliquer aux policiers 
qu’X.. a demandé de «se débarras- 
ser de Mr Piat », sans contrepartie 
financière. « Y_ a demandé à {OH- 
vier] Tomassone de voler la moto. 
Deux armes ont été fournies par 
γ..» Et ainsi de suite, jusqu'à 
conclure : «Le lendemain [de Fas- 
sassinat], fai revu X... » Lucien Fer- 
τὶ, depuis, s'est rétracté, nie toute 
participation, dit qu'il a déclaré 
tout cela «pour faire plaisir » aux 
policiers. 


ULTIME VERSION ? 

Six... m'est pas explicitement dé- 
signé, Y.…, conducteur de la moto, 
ressemblerait fort à Marco Di Ca- 
ro, qui a d’ailleurs reconnu assez 
rapidement sa participation à ce 
titre. Quant au rôle joué par Lucien 
Fer, tous ont fini par impliquer 
«Lucien » lors de la garde à vue, 
maisaujourd’hui tous se rétractent. 

«Je connais la personne qui était 
sur la moto, maïs je ne veux pas dire 
son nom », précise pour sa part 
Marco Di Caro. « Pourquoi ne le 
dites-vous pas ἢ -- Conrme ça. C'est à 
l'accusation de faire son travail » Il 
donne .son ultime version - à le 
crôire, "ἃ étpe vérité 2% Une per- 
sonne » a demandé de «faire peur 
à Yann Piat », de la « bastonner, se- 
Couer, gangasser », En aucun cas, 
assure-t-il, Π ne devait s'agir dun 


«Je suis la troisième victime de l'af- 
faire Piat », assène-t-il. Incisif sur la 
réputation de son établissement, 
qu'il entend défendre bec et 
ongles, il nie s’être constitué une 
équipe de gardes du corps menée 
par Lucien Ferri et se présente 
comme «commerçant côtoyant le 
monde de la nuit». 1 pourrait 


si ne restait à examiner les dépo- 
sitions de témoins qui impliquent 
ainsi que le contexte local, pour le 
moins explosif à l'époque, qu'on 
lui impute : assassinat, tentative 
d’assassinat, incendie volontaire... 
«A chaque jour suffit sa peine », a- 
t-on déjà entendu dans la bouche 
du président Bréjoux. 


Jean-Michel Dumay 
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Les policiers ont la conviction que le GIA était 
en passe de reconstituer ses réseaux en Europe 


« Cheikh Abdallah », 


le responsable de la branche française, a été interpellé 


Le CSM se prononce 
sur Le devoir de réserve 
des magistrats . 


Doro personnes étaient toujours en _ les membres d'un réseau islamiste Πά au GIA. Parmi nommé « Cheïkh Abdallah ». Selon les 


EN 


. 


vue, mercredi man 27 mai, après le veste βίος. figure le responsable de la branche fran _ il devait ré Veau français de goutien à " ᾽ aurait caici À 
coup de filet mené dans cinq pays européens contre _çaise, oi in Agé de cinquante-trois ans sur. Hassan un des chefs du GA en Algérie. M'° GUIQOU l'avait saisi à propos du procureur Davenas 
QUARANTE-SEPT des cin-  lamt (BKA). Au total, près d'une de Moustapha Bouvall l'un desres- saient notamment des allusions, à ΚΕ CONSEEL supérieur de la Lettre de l'Himalaya (Le Monde du 
quante-trois personnes centaine de personnes ont été in-  ponsabies locaux de la lutte contre peine voilées, à Pépreuve sportive. magistrature (CSM) devait rendre, 15 mai), le rapport sur la coopéra- 
en France, mardi 26 mai, dans le  terpellées dans les cinq pays, qui le régime. Interpellé en 1987. ἢ a Des membres d'une même famille, mercredi 27 mai, au garde des tion décentralisée de M"Tiberi, 
Cadre d'une opération visant les τέ. ont participé à l'opération visant les alors effectué un séjour de cinq ans interpellés mardi matin à Saint-De-. sceaux l'avis qu'Elisabeth Gulgou mais aussi Didier Gallot. juge 
seaux européens du Groupe isla- islamistes (France, ltalle, Alle- enprison [y avaitun moment cë- nis, étaient les gérants d'une entre- avait sollicité sur l'obligation de d'instruction aux Sables-d'Olonne 
mique armé (GIA), étaient encore  magne, Suisse, Belgique). toyé Ali Belhad}, le numéro deux prise située à environ 500 mètres réserve des magistrats, qui vise (Vendée), quiavait demandé, dans 
en garde à vue, dans la matinée de Cest à partir de l'Allemagne du Front islamique du salut (FIS). du Stade de France. «Ce Jüisceau implicitement le procureur d'Evry, une tribune publiée le 31 janvier 
mercredi, Deux autres personnes qu'Adel Mechat, présenté comme Après sa libération en 1992, d'éléments» convergents ἃ Laurent Davenas, dans l'enquête dans Le Figaro, la mise en examen 
interpellées par la brigade cimi- «le bras droit» d'Hassan Hattab «Cheikh Abdallah» avait quitté - convaincu les policiers et le mi- visant l'épouse du maire de Paris, ἀξ l'ancien directeur de l'adminis- 
nelle en région parisienne, ce (Le Monde du 27 mai, l'un desres- l'Algérie pour l'Allemagne. nistre de l'intérieur qu'« ἢ fullairta- Xavière Tiberi Le CSM, quin'aété tration pénitentiaire, Myriam Ez- 
mème mercredi, les ont rejointes.  ponsables du GIA en Algérie, œu- per », précise une source policière. saisi ni d’une demande d'avis en  ratty, dans l'affaire du sang conta- 
«Un premier tri important » devait vrait à la reconstitution d'un réseau = IL FALLAIT TAPER » Les premiers éléments recueillis bonne et due forme ni d'une pro-  miné. : 
être effectué dans la soirée, indi- islamiste en Europe. En France, se- Quel est l'importance du réseau. ont fait ri des  cédure disciplinaire, mais d'une Selon nos informations, le CSM 
quait le parquet de Paris, avant le lon les premières constatations po-  démantelé en France ? Quels sont activités de soutien logistique du simple demande « d'avis infor- devrait rappeler, dans son avis, 
terme des quarante-huit heures de  licières, cette tâche avait été confiée 168 buts qu'il poursuivair? Des at- réseau aux maquis algériens En Al- mel», devrait se borner ἃ un rap- que les magistrats disposent de la 
garde à vue, qui, en matière de ter- à un dirigeant important, sumom-  tentats étaient-ils en préparaÿon, à  lemagne, Adel Mechat était, selon  pel des principes régissant la fonc- liberté d’expression au même titre 
rotisme, peuvent être renouvelées mé «Cheikh Abdallah». Celui-ci deux semaines du coup d'envoi de la police, l'intermédiaire direct avec tion de magistrat, sans exprimer que taus les citoyens. Le Consell 
une fois. Par ailleurs, la justice fran- s'était installé en Allemagne, et fi- la Coupe du monde de football, Hassan Hattab. En France, le de position précise sur le fond de devrait en outre préciser que cette 
çaise a délivré quatre mandats d'ar- sait des allers-retours de part et prévu pour k mercredi 10juin au groupe s'appuyait à la fois sur des l'affaire. Eberté d'expression doit se conci- 
rêt internationaux à l'encontre d'autre du Rhin, jusqu’au mois Stade de France à Saint-Denis ? La anciens membres des réseaux en Dans sa demande d'avis, formu- lier avec le respect du secret pro- 
d’Adel Mechat, vingt-sept ans, d'avril Π avait récemment cholsi de qui travaille sous place lors de la campagne d’atten- Jée dans un courrier du 20 mai, Eli-  fessionnel, les autres devoirs 
Omar Saïki, vingt-neuf ans, tous s'établir en France à Mantes-a-Jo- l'autorité de Jean-Louis Bruguière  tats de 1995, et sur de nouveaux sabeth Guigou souhaîtait que le  qu’implique le statut des magis- 
deux arrêtés en Allemagne, et de lie (Yvelines), où il a été interpellé, εἴ de ses collègues juges antiterro- éléments recrutés depuis. D'impor- CSM se prononce au sujet des H- rats ainsi que la Uberté de l'infor- 
deux autres personnes interpellées mardi 26 mai. ristes, ἃ désormais mission de le dé-  taptes sommes d’argent, plus de mites de la liberté d’expression mation. Le CSM devrait également 
en Suisse. Agé de ἐ cinquante ob ans,  tenminer précisément. Les services 800 000 francs au total, ont été sai- des magistrats sur les affaires en rappeler à Elisabeth Guipou qu'il 
Le juge d'instruction Jean-Louis «Cheïkh Abdallah» est un ancien de police avaient constaté depuisle sies, de même que des faux-pa- cours et sur le droit, pour ceux-ci, appartient au seul gardée des 
Bruguière, qui avait la haute maïn des réseaux islamistes, repéré de début du mois de mai une activa- piers, et des documents idéolo- de critiquer leurs collègues. Sans sceaux, s'il estime que des pour- 
judiciaire sur l'opération, s’est rea- longue date par les services de ren- tion sensible des contacts entre les  giques dont certains portent la jamais citer de nom, la ministre suites disciplinaires sont néces- 
du dès mardi après-midi en Alle-  seignement français. ἢ s’est d’abord ᾿ différents membres du réseau, en signature d’Hassan Hattab. vise à la fois le procureur d'Evry, saires, d'en saisir le Conseil. 
magae pour rencontrer à Cologne fait connaître en Algérie, où ἢ avait France et à l’étranger. Plusieurs Laurent Davenas, qui a publié in 
les enquêteurs du Bundeskrimina- combattu, de 1984 à 1987, aux côtés conversations téléphoniques fai- Pascal Ceaux  extenso, en annexe de son livre Cécile Prieur 
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roc), Jean-Pierre Philippe est titulaire d'une et service de restitution des | le 15 mni 1998, M. M= Chnisiophe Voge, Robert Hue, secrétaire national. Alain | paniers pour fiançailles, Brit 
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permanent adjoint de [ἃ France auprés du 


GATT à Genève (1992-1995), puis direcweurré- contrôles radioélectriques, 1941- 28 mai 1993 - 28 mai 1998. La cérémonie re! sera célébrée Des de de 

Blonal du commerce extérieur du NonkPæ- 1971; comités d'organisation et ss ΠΕ ΤῊΣ τα έρμε | ue ΠΕ males CARNET DU MONDE 
de-Calals (1996-1997), il était depuis février de récupération; papiers du Joyeux anniversaire, Saïint-François-Xavier. Paris- L. Jospin, premier ministre, et par les mi- 

1997 chef des services d'expansion écono- comité d'histoire de la seconde Aimée-Amélie ! ve Jon ne fers dns τῶ MSC. Butét, D Vian tm Fax: 01-42-17-21-36 
mique en Pologne. Maire (PS) de Vilefon-  guêTe mondiale è groupements familiale le vendredi 29 mai, à | ainsi que L. Fabius, J.-M. Ayrault, 

taine (Isère) de 1989 à 1995, Jean-Pierre Pti- de sinistrés ; main-d'œuvre fran- M. et Me: Pierre EBONGUÉ-JONG. Leigneux (Loire). J. Le Garrec, des 


ἔρμα est membre du conseil national du PS 
depuis actobre 1993 


1936-1953; groupement des 


çaise en Allemagne, 1942-1945 ; 
problèmes de la guerre : prison- 
niers, Jois d'exception, contin- 


— D'Aix-en-Provence. Sari-di-Porto- 
Vecchio et Djibouti. 


— Le présidens, 


parlementaires commu 
nistes, RPR, UDF, des membres du bu- 
reau nabonal, du comité nationel du PCF, 
des secrétaires fédéraux du PCF. 


Le Monde 


DIPLOMATTE gentement des matières pre- Ἐπ Dane Es européens de la 

Claude Losguardi a été nommé mières, exportation d'œuvres 28 rai 1938 - 28 mai 1998. société Mitsubishi Electric Europe, ee re 
ambassadeur à Sainte-Lucie, en d'art, 1940-1948 ; rapports poli- ; us ont {a tristesse de faire part du décès de SUR INTERNET 
remplacement d'Hélène Dubois, tiques du gouvernement général νου AnQNErAIE —_—— 
qui a pris sa retraite, par décret pu- de l'Afrique équatoriale fran- Manette ! . M-Jean VOGE, 
lié au Journal afficiet daté 25-  çaise, des circonscriptions, 1889- | Lin pi ΕΝ Learn mes 
26 mai. 1954; dossiers divers des af- | Le le. ‘en Chrisioghe, ΕΝ εἰ du Centre de recherche 

ÉNé le 8 octobre 1940, Clande Losguardiet  faires politiques du gouverne- en télécommunication. 


Hcenck en droit. 1 ἃ été notamment en poste 
à Bagdad (1972-1976), au Caire (1976-1980), à 
Diedhh (1982-1985), à Riyad (1985-1986), à 


ment général de l'Afrique 
équatoriale française, 1891-1954 ; 
rapports d'inspection générale 


Ils s'associent à La douleur de sa 
famille. 


Stockholm (186-1989, à Oran Q-19P), de la direction du contrôle du | Anne Charve-Dubost, ᾿ : 
avant d'être ambassadeur au Soudan, desep- ministère des colonies. CR dat Charte ἈΡΕΤῊ — Le président Marc Tessier, 
tembre 1992 à sepoembre 19%M, puis en Mau- © Nourrissons : un arrêté πιο- Fronçoise et André Dubost Le il d'administration, 
ritanke, de septembre 1994 ἃ septembre 1996] dificatif relatif aux aliments des- | et leurs Et le personnel de l'IDATE, 
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JOURNAL OFFICIEL @ Loterie: le règlement du Jean-Loup CHARVET, à d'AI- 
nouveau jeu de loterie instanta- d La re VOGE, Mondial SE, procès 
Au Journal officiel du di- née de la Française des jeux dé- | le lundi 25 mai 1998. honneur de l'IDATE, 
manche 24 mai est publié : nommé « Top Départ ». survenu le 25 mai 1998 
@ Code des impôts: un dé © Culture: un arrêté portant | Hi cérémonie μερβίουκα mes Jen Ie 


cret portant incorporation au institution d'un Grand Prix na- | Sgin-Sév Expert reconnu des ls techniques de 
: γς ὩΣ ᾿ -ετία, Paris-S". radiocommunication, il des 
code général des impôts de di-  tional des arts visuels. ᾿ penseurs τάδρίτές et ur laUR πὴ τε 
vers textes modifiant et complé- © Radioamateurs: une déci- FOciélé de 1 M A eriosuteur de = — 


tant certaines dispositions de ce 
code. 

Au Journal officiel daté lundi 
25-mardi 26 mai sont publiés : 

Φ Municipales : une Joi orga- 
pique déterminant les condi- 
tions d'application de l'ar- 


- - 


sion de l'Autorité de régulation 
des télécommunications fixant 
les conditions d'utilisation des 
installations de radioamateurs 
et de délivrance des certificats et 
des indicatifs d'opérateurs ra- 
dioamateurs . 


‘ a 
ἔπι 


ei “ 


du san du Monde », 


sont priés de bien vouloir 
nous communiquer leur 
numéro de référence. 


its les plus brillants de la science et de 
ἰαποοίμα 


Plais. je 19. fourneaux, 
non es expositions, 


Re 
mois ἡ es Epuis 


ὩΣ Ἀπ ποτ ὁ τ 


ως ἀφο νον συλ. το σ- αν dneeemne 
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ΕΣ villes acts à une 1 journée sans voitures le 22 septembre 


. A l'initiative du ministère de l'environnement, la domination de la circulation automobile sera contestée ce jour-là 
- pour marquer symboliquement la volonté de lutte contre là pollution de l'air. De nombreuses agglomérations devraient s'associer à cette action 


UE VOYNET, 


DOMINA| ministre 
de l'aménagement du temitoire et. 


de Penvironnement, devait 
ter, mercredi 27 mai lors d'une 


mobs» τὲ ἂς «gps Les 


tage de la voirie ». +. 
Dans un premier temps, les villes 
d'Amiens Somme), Chambéry 


cer un. appel à toutes les villes de τ 


rm me ἃ 


D remet à des villes partici- 
pantes ont signé un cahier des 
Charges qui définit les règles du jeu : 


dans chaque cité, une «zone : 


ler) ; des moyens de transports 
altematifs renforcés devront 


per- - pagne 


niettre aux habitants de vivre cette 
Journéé‘sans difficulté de déplace- - 


ment ; des’parcs de stationnement ÉE 


ne biere) 


À Strasbourg, des efforts mal récompensés 


depuis 1979 — εἰ ÿ 


s : constitution d'un réseau fort de 
rio : τ 86 kilomètres à Fhorizon 2010. 


{ ᾿εφέτίετιρε.. 
le.prouve, n’est pas complètement “. 
. spontanée. » Autant dire que les 


Inésures d'accompagnement pour 


Reno Les atomobiliies ἃ " 


“utiliser les transports publics 


‘train; autrement di. les deux ipes 
de matériels 


devraient être plus musclées 
᾿ς Error notamment en 
- matière de 


ce a 


aux entrées de Fagglomération a - Suæsbourg poir 


permis aux transports publics: £ 
d'enregistrer une croissance de 43 %. - 


La construction d'une deuxième 


- Higne a été déckiée, avec pour Objec- - vi 
tif-une mise en service en 2001. ΕΣ 15. | manquant 


. des oiseaux et Je. 
alsa-: *_mêtnes. Ce .Riqueurs ἃ des kilo- 


Ce cahier des charges constitue 
un minimum à accomplir pour 
de l'opération. 


gas avec les transports οι 

qu'ils utilisent de moins en moirs ». 
Après le succès de la journée 

«sans voitures » organisée le 9 sep- 


Crépeau (maire MRG de la cité 
rochelaise), a décidé de suivre 
Pexempie. Le bilan tiré de 
fut positif tant au niveau de la 
baisse de la pollntion a 


circulation alternée à Paris, le 
Er octobre 1997. . 

La succession des épisodes de 
pollution, dont le demiier en date à 
la mi-mai avait vu une dizaine de 


Des opérations similaires dans toute l'Europe 


Les initiatives en faveur du bannissement de la voiture des villes se. 
dans FUnion 


par Passociation ons ditakens 
laissé, ce Jour, leur voiture an garage. 
De son côté, la Commission vient de lancer le programme 
Traffic in Towos) interdisant les aux 


tive populaire » avec plus de 100 000 signatures réclamant quatre 
voitures chaque aunée en Suisse a été déposée le 2 mai 


dimanches sans 
à la chancellerie fédérale 


de Beme. 


tère de l'environnement et le 
Comité de promotion des trans- 
ports réalisé les 16 et 17 avril 
auprès d’un échantillon de 
1004 personnes selon la méthode 
des quotas, montre que 69% des 


personnes interrogées pensent que 
la fermeture, certains jours, des 
centres-villes ἃ Ja circulation, est 
«souhaïtnble », 64% estiment que 
le trafic automobile en ville est 


cette journée « 1m événement excep- 
tionnel et festif» afin d’«infiéchir de 
nouvecux +, L'objec- 
tif est d'organiser, dès 1999, um ren- 
dez-vous annuel à l'instar de la Fête 
de la musique et de l'étendre à de 
nombreuses 


Sylvia Zappi 


À La Rochelle, un jour sans lendemain 


LA ROCHELLE 
de notre correspondant 
Ce 9 septembre 1997, décrété 
journée sans voiture, La Rochelle 
changea de bruit. On entendit 
- Tlaboïement des chiens, le chant 
lement des 


joux-Jà, la pollution 
. sonore diminua de 50% en 


: laquell 
τς on.respira 1m afr pur et.on prit 


plaisir à flâner sur les quais. Le 
. taux d'oxyde d’azote avait baissé 


de 150 microgrammes à 50 micro- 
moins de dix kilomètres de la place ne par mètre cube d'air. 
Hart ᾿ ᾿ Des parfums venus du parc enva- 
Ῥ S.à “birent les avenues. 5 
Marcel Scotto En fait, ce fut une sorte de 
La Bretagne préservée de l'ozone 
ξ “selon unie étnde commandée par la direction régionale de Findus- 


Seule ombre au tableau: la tèneur en due-aux élevages 
porcins et de volailles, pourrait se révéler Mais, tout 
-commme les pesticides, sa présence n’est pas mesurée en continu. 


(Corresp. rég) 


pourrait 
τὶ pallier Lancée lundi 25 mai, son élaboration devrait s'achever fin ‘plusieurs 
. 998, -- ἥν ᾿ 


dimanche. Car, si on a continué à 
travailler ce jour-là, les rendez- 
vous d'affaires avaient été dépla- 
cés, les livraisons avaient été 
avancées à la veille ou retardées 
au lendemain. Ce lendemain, pré- 


plomb, malgré tous les efforts 
déployés POUT débarrasser le 
cœur de la cité des véhicules 

n’ont rien À 9 fire Où qui De fout 


que passer. 
Des projets de transport « mul- ᾿ 


timodal» sont à l'étude dans le 
sillage du déjà classique bus de 
mer pour ja plage. GEC Alsthom 
prépare un tramway nouveau qui 
relierait le centre au quartier de 
l’université et du port de plai- 
sance. Les petits vélos jaunes que 
la ville offre à ses citoyens ont 
fleuri, comme tous les printemps ; 
on les croise un peu partout dans 
cette ville plate qui leur convient 
si bien. Un grand parking souter- 
rain s’est ouvert, cette semaine, 
au pied de Ia cathédrale, sous la 
plus vaste place de La Rochelle. 
Un nouveau plan de circulation a 
été imaginé, qui crée de nouvelles 
embüches en forme de chicanes, 
de bandes rugueuses pour ceux 
qui n'ont pas absolument besoin 
de rouler dans le centre. Des 
pistes cyclables ornent les rives de 
avenues. Hélas, comme 
les couloirs de bus, elles sont 


choses d’une autre façon. 


| Veuillez s.v.p_ me faire parvenir une 
documentation complète. 


Nom: 


Rien n’égale la fraîcheur et la tranquillité des 
D contreforts de l'Himalaya, à cent lieues des soucis du 
monde, pour vous revigorer radicalement. Séjournez 
quelques jours sur les hauteurs du Himachal Pradesh 
et vous y jouirez d’un véritable été indien. Ses vallées 
escarpées et ombragées, ses monastères mystérieux, son 
air cristallin, vous aideront bien vite à appréhender les 


souvent encombrées de voitures 
et donc impraticables. 

Mais tout cela reste relative- 
ment superficiel. Les initiatives 
n’empêchent pas que La Rochelle, 
lorsque le soleil donne, sent tou- 


-jours davantage le gaz. brûlé que 


Le 9 septembre 1997, 
ce fut une sorte 

de dimanche, 

et la pollution 
sonore diminua : 

de 50% 


l'air du large. La plupart des vélos 
promèvent des touristes plus que 
des autochtones. Les petites autos 
électriques restent bien souvent 
branchées à leur prise de courant, 
et le principal véhicule non pol- 
luant utilisé à La Rochelle 
demeure le bateau à voile. 

Pendant ce temps, les pierres de 
la vieille ville encaissée continuent 
à noircir et à se ronger inélucta- 
blement sous l'effet des vapeurs 
acides. L'automobile a repris le 
dessus et les chevaux sont rentrés 
à l'écurie. Jusqu'au prochain 
22 septembre. 


Claude Dubillot 
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Billancourt, la détermination des 
ouvriers ne fianchait pas. [15 dor- 
maïent entre leurs machines, jouaient 
au ping-pong dans les cours, survi- 
vaient grâce à une solidarité sans 
reläche de la population. Ceux qui 
occupaient les locaux, roulés dans 
leurs couvertures, avaient passé une 
large part de cette nuit autour des 
transistors : ils avaient saisi le climat des négociations 
avec le gouvernement et le patronat. « A Grenelle, 
disaient-üls, ça tourne en rond. » Leurs désirs étaient 
clairs, affichés mème sur un panneau, place Jules- 
Guesde. ἢ suffisait de savoir lire et de répondre par oui 
ou zut: 


Nos revendications au départ : 

+ 40 heures dans l'immédiat sans réduction de salaire. 

+ 1000 francs de salaire minimum. 

Φ La retraite à 55 ans pour les femmes. 

4 La 5" semaine de congés payés pour les jeunes 
travailleurs. 


+ Liberté syndicale. 


Dès Paube, le flot des contestataires arriva dans 
l'usine pour rejoindre ceux des piquets de grève qui 
gardaient les bâtiments. Ils étaient douze mille, 
maintenant, dans le vaste hall de montage. Là-haut, 
sur une passerelle, se tenaient les délégués des 
principaux syndicats. Lantier parlait pour la CGT, selon 
la ligne établie puisqu'il n'avait aucune information 
supplémentaire à livrer : 

— Les pourparlers traînent en longueur, camarades, 
pourtant ce que nous demandons est simple et précis. 
Nous voulons d'abord le paiement des jours de grève, 
et là-dessus, nous ne lâcherons pas ! : 

Au terme de son laïus, très applaudi, Lantie: 
céda la place à contrecœur au délégué de la CFDT qui 
accentua ses propos et leur donna une couleur 
politique ; il en appela à la solidarité avec les étudiants, 
dans une demi-indifférence, mais sut revenir à temps 
aux problèmes très concrets qui agitaient les ouvriers 
de la Régie, en réclamant la poursuite du mouvement 
jusqu'à la victoire complète. Et la foule réunie scanda 
en criant, poings levés : « Gouvernement populaire ! » A 
cet instant, un métallo apporta un mot à Lantier qui 
put apprendre à tous que les accords venaient d'être 
conclus à Grenelle. 


— Gouvernement populaire ! répétaient les ouvriers. - 


Georges Séguy arriva au sortir de sa nuit 
blanche, boudiné dans son costume de Tergal, étranglé 
par une fine cravate noire ; il rejoignit les dirigeants sur 
la passerelle au milieu de ses prétoriens. La nuit avait 
été éprouvante. Tout avait changé d'un coup lorsque le 
Parti l'avait prévenu, par un émissaire, que la gauche 
manigançait une réunion monstre au stade Chariéty 
avec les étudiants et la CFDT. Il fallait prendre de court 
ces faux frères, hâter la négociation et ficeler un 
accord, même provisoire, pour désamorcer ce 
meeting. Devant les patrons, Séguy s'était même 
engagé à faire reprendre le travail dans deux ou trois 
jours. Il devait cependant soumettre le compromis à la 
base. Rendez-vous avalt été pris à Billancourt. Π parla 
au micro. Sa voix résonnait sous la charpente 
métallique. Il énuméra les points résolus, comme la 
majoration du SMIG de 35 Ἔ.. 

- Et les salaires ? 

- Par étapes et par secteurs. 

- C'est bien joli! hurla un homme en casquette 
debout sur un parpaing, mais si les prix augmentent 
encore plus ? 

- Et les allocations familiales ? demanda un autre. 

- Dans le budget de l’année prochaine. 

- Promesses ! 

- La durée du travail ? dit un gros moustachur. 

- Progressive, répondit Georges Séguy, pour aboutir 
enfin aux quarante heures. 

- Tout de suite : brailla le moustachu. 

- On n’a pas fait onze jours de grève pour des 
prunes ! reprit un aiusteur en canadienne. 

- Les tracts syndicaux pourront circuler... 

= Hs circulent déjà ‘ 

Les esprits s'échauffaient, les poings se serraient, 
Georges Séguy posa la question : 

— Devons-nous reprendre le travail ἢ 

— Hououououou ! 

- De toute façon, la CGT n'a pas donné le mot 
d'ordre de grève, comment pourrait-elle 
linterrompre 7 

Dépassé par la situation, incapable de l'orienter, 
le leader communiste s'en sortait par une pirouette. 
Les usines aflaient partout rester occupées. C'était 
l'impasse. 


ΟΕ fe cadran de son téléphone, d'un doigt 
fébrile, le députe Iurieu avait composé un 
eumero et ἢ parlait d’une voix blanche : 
- Grenelle ἃ échous à cause de la CGT, 
bien sûr. Qu'est-ce que tu racontes ? Des 
faux jetons, ça, je ne te le fais pas dire ! Ils 
ont signé le protocole de Pompidou et üs 
se sont empressés de consulter la base 
pour le ieter au panier ! Spontanéité ? Ah 
non, je ne βοῦς pas ces somnettes! [15 veulent le 
pouvoir, voila... 

, Madame Jurieu se planta devant son mari Elle 
avait mis un corsage d'été en Nylon et une jupe courte, 
des souliers fauve à talons avec une lanière à boucle 
sur le dessus, comme les danseuses de flamenco ; elle 
portait en bandoulière un sac de voyage en cuir. Jurieu 
poursuivait sa conversation nerveuse sans se soucier 
de cette présence : 

- De toute façon, les ouvriers de Renault sont 
manipulés par les communistes, alors. Tu dis? A 
quelle heure ? (fi jeta un œil sur sa montre bracelet. Je 
peux venir, évidemment : je lé veux, même. Le temps 
de traverser la Seine... 


Quand Billancourt = 
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NS 


espérait, collé 
qu transistor Ὁ 


- Chéri, murmura Madame Jurieu, je file chez les 
Portallier. 

— Quoi ? dit son mari en se tournant vers elle. Tu vas 
où ? Et puis tu vas où tu veux, je parle à Thévenon ! 
AIG ? C'est ma ferame, mon pauvre vieux, Oui, c'est ça, 
elle est incapable de piger la gravité de la situation ! 

Madame Jurieu fit la moue et insista : 

- Plusieurs jours... 


” Bon débarras ! répondit Jurieu en agitant les doigts 
corame pour la chasser, mais elle restait et écoutait. ᾿. 
— Dans une demi-heure, ça ira ? Je viens à pied, bien 
entendu. Plus une goutte d'essence, plus de taxis. Ils 
nous font marcher, les sälauds ! A tout de suite. . 
I raccrocha εἴ, remarquant enfin le sac de 
voyage, demanda à sa femme : $ 
: = Qu'est-ce que tu fais ? : 


[ΠῚ] ΕΣ ΕΟ... 


.… Je parlais avec Thévenon. Je ᾿έςουϊθ.. ° 
᾿ - Je vais chez Solange Portalller, elle est terriblement 


Je te Pai dit. 


— A cause de son nigaud de fils, c’est ça ? Eh bien va 
soutenir le moral de ta copine. Ὁ ; Ὗς 
.— Parfait ! Je-ne t'aurai pas sur le dos. Prends quand 
même tes clés parce que, « dans plusieurs jours » ( 
singenit la voix de sa ferrime), je ne sais pas où nous en 
serons! + - ; ᾿ ᾿ ἝΝ ᾿ 

ἢ la regarda partir avec son sac à l'épaule ἐξ 


- respira en eïtendant claquer la porte. Quelle 
‘ inconsciente ! pensait:IL La révotation. la vraie, avec des” 


τ εν herve same sue ne 


: [PASSÉ -PRÉSENT 


Guy Bastianelli ὁ 
Un établi aux champs 


5 ΠΤ ΓΙ 


| Ly a des horizons rustiques Mutualité sociale agricole, en εἶδες, mais on n'est jamais revenu sur 
qui ont hanté l'inconscient des Lozère. Avec une amie, Claire, Πὀ nos pas. Ce qui n’empêche pas 
soixante-huitards, comme des achète une maison en ruine pour d'avoir le satellite et Internet. Du 
promesses d'Eden, de nou- 40000F. «11 y avait beaucoup coup, les vieux Cévenols qui nous trai- 
velles Cythère vers lesquelles on d'échanges entre les commmmautés … taient de hippies nous respectent. Et 
Mount πα jour, après la guise cassaient fe ent la queue, à l'époque. disent qu'ils n'auraient pas dû laisser 
À e de ces je faisais des iers au noiretj'éle-  parür leurs enfants » 
terres de rêve et de mission fut le 7 ᾿ 
Larzac et son célèbre cri de rallle- 
ment « Gardarem lou Larzac ! », qui 
connut bien des variantes ; une 
autre fut les Cévennes. - 
Pourquoi les Cévennes ? On se le 
demande encore. En hommage au 
. passage dans la région du grand 
Robert Louis Stevenson, avec son 


ω Jude retrouva Thérenon au premier -. 


— Merci, compagnon, dit cela en seant très fort a. 
main de Juieu. ὁ. 

- Quel est notre plan d'attaque ? χὰ 

— Notré directiün collégiale vient de déciäer une 
manifestation - jPablique Pour jeudi, ‘aux 


- Par - n'importe ‘ -quel moyen, oui Nous.y 
parviendrons. SI on manque notre démonstration, les da 


LE 
SE ne Ge de Dee et à 


. âne? Plutôt à cause de la 
démission, Pompidou travaille pour lui:et.contre.le rie et de l’âpreté du lieu. Les 
: et «Ὴ ἐερξτε ταπαρίαρα; ce n'est pas le moment Cévérines, c’est vrai, c'est rude, c'est 
δὰ notre western à nous, et c’est telle- 
Frs == Ja σὲ τς dem . OURS Ames ment français. Ceux qui ne faisaient 
pas tout de suite une 


pour se remettre du mois de maï 
commengçaient parfois par un 
retour à la terre, ce qui en dit long 
sur la permagence de certaines-- 
valeurs de l'humus. On vit des 
<nseignants, des jourrialistes, partir 
faire des fromages de chèvre. Pas 
longtemps, du reste, la terre est 
basse. ὦ 


;- une furie - « Pouvoir ouvrier ! » D'autres 
étudiantes à longs cheveux, radieuses, . 


- avec des drapeaux. noirs, elles aussi 


Guy Bastianelli est un des très 
rares « établis » aux champs à y être 
resté, avec succès. Si lon part de 


RE 


l'on quitte la route de Saïnt-André- 

de-Valborgne pour un petit 

hameau, Auzillargues, on monte 
par une chanssée tourmentée sur le 
flanc méridional de la comiche des 

Cévennes. Le relief est accidenté, le 

climat humide, on ne peut y faire 

pousser que des arbres ét pratiquer 

Féevage, C'est R que vivent Guy 

Bastianeli'et sa compagne, Cathe- 

‘rive, ἄνες [6 fils de celle-ci, Jérémie, 
-@ix-huit ans ans. « Je suis le seuil gûr- 
çon d'une famille de huit enfants. 

Mon père était médeçin, ma mère 

s'occupait de mes sept sœurs et de 

moi En mai68, j'avais vingt-quatre 
ans, j'avais fait mon service, j'étais 
marié, un enfant, et je travaillais au 
sérvice technique. des phares-et 
balises. Mes-parents étaient plutôt de 
droite et leurs enfants, de gauche. En 

68, on ne pouvait plus travailler sur 

les balises à partir de la digue du 

large du port de Marseille, bloquée 
par.les dockers. Donc j'ai suivi ma 

grande sœur dans les manif et ça a 

été mon éveil politique. »- υ 
Ἡ s'inscrit alors au PSU et s’ins- k 

-talle en 1970 en commmanté près achetés.au fils de Bernadette 

d'Aîx-en-Provencé. Quatre familles, Lafont, propriétaire du mas Pom- 

-pas d'étudiants, Un ingénieur, un  maret, à côté, « Tout le monde füisait 

psychiatre, une infirmière, une des chèvres, alors on s'est mis à la 

assistante sociale, lui et sa femme. brebis laitière. J'ai définitivement 

«On voulait une communauté très … quitté le PSU, là on était largués, ἢ n'y 

politique, maoïste. On était plus avait même pas de route. La route est 

proches de Vive la révolution ! (VLR) arrivée plus tard. C'est une piste de 
que du PSU. On refusait les rapports défense contre l'incendie. On ἃ eu 

Privilégiés,.les rapports de couple  Félectricité au bout de quatre ans, En 

-étaient interdits. On était redevenus 1985, j'avais participé au groupement 
des individus. Untel, untel et non plus de dévelonpement agricole, 120 agri- 
madame et monsieur. Tous les culteurs de Saint-Jean-du-Gard, 
enfants étaient élevés en comm, le Lasalle, Saint-André-de-Valborene, 

fric était mis en commum. Dans cette trois cantons Ce n'est plus politique 
ambiance très dure, ma femme. a du tout On rentre dans le rang. On 

craqué, elle est partie au bout d'un travaillait tous ensemble, on se don- 
an. » Un deuxième enfant, une fille, nait des coups de main, alors que la 

est née auparavant, qu'il garde avec tradition cévenole est très individua- ἡ 

lui Le ctimat est très militant, on lise. On a fait unie coopérative d'utit- 

fait des assemblées générales tous sation de matériel en commun. Et on 
les soirs. Une tentative de suicide a créé un petit magasin, à une 
dans le groupe ne suffit pas à don- dizaine d'agriculteurs, pour vendre 
ner Palerte. Quatre mois plus tard, πος produits à Saïnt-Jean-du-Gard. » 

Guy craque à son tour «Je vous dis Comme ça marche très bien, ils 

pas le soulagement quand je suis créent une Maison du terroir. A tour 

‘parti. Je suis allé vivre avec ma de rôle, chacun des quarante adhé- 

grande sœur et m'a femme m'a  rents tient le magasin. On y vend du 

“réjoint. » vin bio, des charcuteries d'agneau, 
C'est alors que le service des des fromages de brebis, des vête- 

Τ᾿ phares et balises propose à Guy une : . ments en soie des Cévennes, du 

“τ affectation en Guyäné, en 1972 ΠῪ  mohai, du cachemire. « J'ai adhéré 

va, mais la vie de colon ne lui plaît à /a Confédération paysanne, le gm- 

. pas Au bout d'un an, ἢ rompt son  dicat des petits agriculteurs, de - 

τ contrat et rentre. H va rejoindre à  æauche. On est devenu militants de 

Marseille la communauté de la l'exploitation familiale, du produit 

Pomme. Des profs de fac, six fermier Ce qui est à nouveau de la 

couples, quatorzé enfants. Guy politique.» 

* abandonne les phares et les balises Π se présente aux élections muni- 
et devient Fhomme à tout faire dela  cipales de 1996 sur la Biste du maire 
commmauté. Il répare les vaitures, PS de Saint-André-de-Valborgne, 

. cultive le jardin, s'occupe de la est élu conseiller, et se retourne 

basse-cour et des cochons. De là, ἢ contre ἰδ maire dont les méthodes 

‘fait la connaîssance d'une autre lui semblent trop autoritaires. «Je 

communauté, la Rouvillante, en me suis remis à la politique, au 

᾿ Lozère. αὶ découvre la vie à la cam- niveau local, On est bio, école. On n'a 

. pagne, reste à cheval sur les deux jamais eu le blues d'après 68 Pour 

communautés et, après une nous, ἢ s'agissait de rompre avec la 

- deuxième ruptire avec sa femme, Vie, et on ἃ réussi. Vivre ensemble, 

s'installe en Lozère et élève des s'intéresser à la qualité de la vie plus 

τ “thèvres. ‘En’ 1977, il est inscrit à la qu'au fric, On a eu des moments diffi- 


assurera le bon déroclement, et, smrtont, la dispersion‘ 
dans le catme à la nuit tombée. Alors ur long cortège 
avait dans la soirée remonté l'aveune des Gobelins vers 
ce stade, -symboliquenient construit entre la Cité  :. 

universitaire εἰ l’usine Snecma ἐπ boulevard ἡ Es 


tracts pour-expliquer leur grève. Sur le pmcours, seul οι: 
incident, un commando avait crié « CRS-SS 1, mais ἢ Ὁ 
fut semoncé et accepta de se taire pour rentrer, sans Ὁ. .. 
casque, dais le cortège reconnu. Il'y avait trente mile : ‘ 
personnes sur les gradins et [5 pelouse du stade ; C'était -΄.. . 


ouvriers, gauchistes de divers groupes, : “mais aussi : 
lycéens des comités d'action, cadres, employés: 
Des formules déjà célèbres rétentissaient, + 
portées comme une horie par des milliers de voix : «Ce : 
n'est qu’un début, continuons le combat!» Un. 
batañion des métallos de SutAviation εἰ de Fins entra * 


a LH UE δα ter ee bin: 

τα La violence: pent-se justifier, dit: au micro: 
Aujourd'hui, nous ne Ja croyons pas : “efficace. Le : 
qui a trouvé des alliés - : 
Un éclat de xire secoua le stide, car on pensa 
aussitôt et par réflexe aux commimistes et à la CGT qui - 
aidaient de Gaulle mieux que les gendarmes mobiles :. 
L'Humanité avait sorti. une édition spéciale pour 
dénoncer «ue manœuvre de- grande envergure qui se :: ‘. 
développait dans le’ dos des travailleurs », et, Poux -. “᾿ 

dissuader ses troupes de se rendre à Charléty, la CGT: 
avait programmé douxe défilés dans Paris. Quelqu'un "Ἢ 


mme Statégie, ine Bene paltique: que cha dome: 
son avis, s’expritne Hbremient… - 

; δὲν cut une succession de discours pour souligner 
le caractère révolutionnaire des jourüées de Mai, 
ace àbris eu: TES 

avait brusquement quitté là cénirale ouvrière: Dès . - 
Svationné, à réussit à placer son couplet τ, : : 

— Il fant s'organiser vite, très vite, et dans un cimat de” ᾿ 
Hbre discussion. La révotntion exige le féisonmement ἐξ ὦ 
la diversité des idées 1 5 

Au pied de la tibüme, Rodrigue et-Théodora 
entendirent des gens de 'UNEF proposer à Pierre 
Mendès Prance dé prendre la parole, mais l'ancièn 

du conseil refisa sous un prétexte prudent 
< Non: c'est uné réunion syndicale.» Qu'importe, tout. 
le monde avait remarqué sa présence; cela devrait 
suffire an seul représentant de la gauche classique qui 
ne 56 faisait pas buer par la jeumesse. Π 55. savait en. 
réserve. Des centristes, des députés de droite, voire des.” 
ministres, pensaient à Mi comme ἃ un reconts, et ils. 
proposaient même de-se “Général à Faits ἜΝ 
gouvemement provisoire, si le 
les communistes le détestaient. ΄ : 

— H£! dir Rodrigüie à Théo. Qui je vois ? ων 

Marianne ? Je Fai déjà aperçue'avec ses ΠΊΩΌΒ. ᾿- 

- On pour de à Fr qe αα en De 


fonme. 
- San leretrome. 


Rodrigue. 
En τακφεῖς jo Rob τια GE | 

bien résolie ἃ ne pas lui parier de Maine, qu'ele 

s'évertuait à lui faire oublee ἡ UN, 


e— 


| 
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Crise ou stabilisation en Russie ? 


par Alain Blum 


ES derniers soubre- 
sauts politiques en 
Russie sont souvent in- 


terprétés comme de 
nouveaux témoignages de la crise 
politique, sociale et économique 
de ce pays. La nomination difficile 
du premier ministre est alnsi per- 
çue comme l'expression renouve- 
lée de Parbitraire du pouvoir pré- 
sideutiel et de l'absence d'un 
régime politique réellement dé- 
mocratique. L'Etat continuerait, 
de plus, à manquer à ses tâches 
élémentaires. Mais une autre ana- 
lyse peut être suggérée, qui 
mieux en compte les dy- 


miques usuels n’ont guère de 
sens : La chute de la production 
des immenses complexes produc- 
tifs hérités de l'URSS conduit à 
une image d'une économie en 
crise et excluant du marché du 
travail des couches entières de la 
population. En revanche, le déve- 
loppement d'une économie en- 
core infonnelle, fondée en parti- 
culier sur le développement des 


en particulier démographiques, 
est un indicateur plus précis des 
changements. Or ces dynamiques 


L'espérance de vie avait été 
l’objet d’une attention parti- 
culière, tant elle avait baissé, au 
début des années 90. Cette 
exprimait surtout un processus 
complexe de réponse aux pre- 
miers chocs du milieu des an- 
nées 80. Or, depuis trois ans main- 
tenant, elle est à nouveau en 
hausse, se rapprochant des va- 


vrait marquer une convergence 
progressive entre Ja Russie et le 
reste de l'Europe. 

La chute de la fécondité, au- 
jourd’hui parmi les plus faibles 
d'Europe (légèrement supérieure 
à 1,2enfant par femme), révèle 
non pas tant un rejet du désir 
d'enfant qu'un retard progressif 
du premier ἰ qui était au- 
paravant précoce pour les 


femmes, Elle démontre un lien 
plus fort entre constitution de la 
famille et intégration au merché 
du travail Elle montre ainsi une 
maturité croissante de la popula- 
tion. 

La baisse de la pratique de 
l'avortement en est un autre indi- 
cateur. Sans doute la baisse de la 
fécondité se poursuivra-t-elle, ali- 
mentant de nouveaux discours 
alarmistes, alors qu’elle n'est 
qu’une expression renforcée 
d'une stabilisation sociale. 

Ce regard sur une société en 
cours de changement et qui est 
maintenant sur la voie d’une 
réelle stabilisation est confirmé 
par quelques indicateurs socio- 
économiques, comme la trois- 
sance de La possession de certains 
sai d'équipement (automobile, 
etc.) ᾿ 
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sition de cette année en témoigne. 
L'Etat russe pe se révèle toujours 
pas capable de recouvrer l'en- 
semble des impôts qui lui sont 
dus. Mais le langage ἃ changé, les 


te. 

Le discours traditionnel qui 
une maïnmise totale de 

la mafia sur l'économie s’est 
transformé en une stigmatisation 
des Russes ou des entreprises qui 
ne paient pas l'impôt et qui sont 
donc bien considérés publique- 
ment come les acteurs d'une vie 
économique qui échappe à l'Etat. 
11 y a là une réelle prise de 
conscience, et donc une action en 
conséquence, qui substitue au 


il ne s'agit pas de nier 


les immenses problèmes auxquels se heurte 
le pays. Mais il faut considérer 

que le processus de réajustement 

qui a suivi 1985 est maintenant bien avancé 


Enfin, les acteurs de la vie 
économique se sont maintenant 
fortement modifiés. Après une 

lle 


loppées 

individuelles de faible ampleur, le 
processus de privatisation a 
conduit à la réintégration des 
élites traditionnelles (anciens 
membres du parti, responsables 
ministériels ou responsables 
économiques durant la période 
soviétique) qui ont, de manière 
plus ou moins honnête, repris le 
Contrôle d’une grande partie des 
entre, 


prises. 
Cette situation peut, bien en- 
tendu, s’'interpréter d’un point de 


. vue moral et être perçue comme 


Fabsence d'un droit établi en Rus- 
sie. Mais elle exprime aussi l'exis- 
tence de noyaux stables qui strac- 


formations sociales, même, si, 
bien entendu, la criminalité 


gnée, semble aujourd'hui se 
constituer. La campagne d'impo- 


l'accent sur la nécessaire action 
d’on contrôle fiscal, plutôt que 
d'affirmer son impuissance en 
prenant prétexte d’une criminali- 
sation de économie. 

Eu revanche, le secteur social. 
reste en retard sur ces évolutions. 
L'inadaptation des administra- 
tions chargées des politiques 90-. 
ciales et de la santé est un pro- 
blème majeur. . ᾿ 


Uisation croissante, le pouvoir 
renforcé des administrations 
régionales, l'ampleur des diffé- 
renciations sociales Les rendent 
fmpuissantes, coûteuses et inadé- 
quates. Une part croissante du 
budget de la santé échappe au mi- 


nique, fondé sur une infrastruc- 
ture médicale dégradée. Inca- 
pable de se doter des moyens de 
définition d’une politique globale, . 


coordonnées par 
tlon de la santé qui privilégie sa 


survie et utilise ne partie de ces. 


fonds pour son 


des politiques de santé. 

ἢ ne s'agit pas, ici, de nier les 
immenses problèmes æ 
heurte la Russie. Mais il faut 


tendances être. 
lues dans un cadre plus normalisé. : 


. nement. Ce dernier n'est pas 


exempt de tensions et de 
contrastes, mais permet, peu à 
peu, d’apporter des réponses 
positives aux-problèmes de la 
Russi : 


Dès lors, le fait- marquant n'est 
président 


du 


ἐξ 
ἢ 
ἢ 


pas telle décision ] 
gée irrationnelle et autoritaire, . 


mais beaucoup plus les nom- 
breuses politiques qui 
la suivent Elles ont permis une 
expression forte des partis pob- 


tiques qui ant pris une réelle place . 


dans la vie politique. Les 


bien passé par Pintermédiaire des 


députés et des partis, les dis- . 


cussions ont été sensfblement 


Alain Blum est directeur 
d'études à l'Ecole des hautes 
études en sciences sociales (Ehess) 


et directeur de recherches à l'Insti- : +, 
tut national d'études démogra- 
phiques ΝΕ... . . . 


ἢ 


Le naufrage 
du programme 


N Europe, dans le 
monde et sur le plan 


en perspective 1ne δῆσαι 
ünpressionnante d'événements 

. Tous les analystes s'accordent 
autour du thème de l'encercle- 


© ‘mentet dé l'isolement de la France 


dotée d’une puissance 

ière redoutable. Bâe vient 
d'acquérir 35 % de F« avionneur » 
suédois Saab, promoteur d'une 


ἼἪ] 
Ι 
᾿ 
Ὲ 


un accord BAe-DASA, aux 


Ἰ 
Ἷ 
il 


pour la France : chi - 


rôle essentiel ἢ : 
Si le Rafale n'effectue pas de 


rapide à l'étranger ét si 


Dassault en <retenant les 
commandes du Rafale », soit pour 
faire baisser les prix, soit pour 

pousser à la fusion avec 

Ἴλϊδ — est ἐπὶ train de perdre toute 
ἡ té, sinon de s’inverser. Pour 
pet que le Rafale essuie, à bref dé- 
- lai, un nouvel échec à Pexporta- 

tion, le programme n’aura plus au- 


i ‘ can intérêt pour Dassault. Son 


rapprochement avec la holding 
pationalisée Aerospatiale sera, 


qui concevront le prochain et 
wnique avion de combat euro- 


Pour échapper 


: à-cette conjoncture 


‘désastreuse, 
il faut absolument ᾿ 
- recréer. ‘© 


τι - l'axe aéronautique 
 —.frañco-allemand, 
mu Aujourd'hui | 


mprômis 


nies pour Je naufrage du pro- 
- gramme Rafale. Si notre armée de 
Faix ne peut s'équiper de cet avion, 
force sera de reconnaître que la 


ἢ geste fort serait 
δὰ profit des Etats-Unis et de leur une large ouverture du capital DT - 
Ke, Après léce enregiéné en d'Arrospaile d'une pri- Ma, : 
pourrait être sise | Dm. 
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table financièrement que de deux  vatiser, en ἴον l'Europe” 
façons. D'abord, an travers ὦ δὲ μὰ ἀξαρπαρεν τὴν ἃ 15 ds 


contrats des bureaux d' 
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ΒΓ retour des mercenaires 
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ἔς Monde 


l'attention de leurs gouverne- 
ments. 5 


faires stratégiques (DAS), qui dé. 
βαπὰ nn den Une 
teuté d'apprécier ce renouveau dit 


Le dernier numéro de ‘la revue 
interarmées les Cahiers de Mars, - 
éditée par.les anciens stagiaires 
des instituts d'enseignement mik- 
taire supérieur, consacre un-dos- 
sier spécial au mercenariat. An” 


les «affreux» ou encore les 
«chiens de guerre ». C'était le 
temps. de l'artisanat, en. quelque 
sorte, quand d'anciens soldats 
sans eruploi se laissaient embriga- 
der pour satisfaire leur passion de 
Faventure. C'est aujourd’hui une 
industie ou mieux, comme l'ob- 
servent les-experts de la DAS, «un 


sistance en accord avec Washing- 
ton. ‘ 

A l'heure actuelle, la tâche de 
MPRI est d'encadrer, d’armer et 
d'instruire les forces armées de la 
Fédération croato-musulmane en 
ex-Yougoslavie, suite à un contrat 
équivalant à 4 milliards de francs 
dont la signature a provoqué la 


paix israélo-palesti- 
niennes celles 


mises en route par Hzhak Rabin: 


et Yasser Arafat- et qui para- 
chèvent la besogne ne se re- 
cratent pas seulement au sein du 
gouvernement ultranationaliste 
de Benyamin Nétanyahou ou 
chez les islamistes du Hamas. On 


LES COMPAGNIES de merce- mercénäriat! ‘Au-delà. de son . Royaume-Uni, aussi, la découverte Pas moins de trente dans le 
| 23 bis, RUE CLAUDE-BERNARD - 75242 CED 
vaires μὰ multiplient désormais, - contexte folkiorique, note-t-elle, récente que dés sociétés ayant pi. monde accueillent le des Tél} 0-17-20-00 Télécopieur: IC Τ Ἱ ἊΝ Tiers 206 δὺς F 
offrant leurs services privés à.des le phénoroène laisse apparaître ποῦ sur-rue ἃ Londres sont ca- d'ex-soldats britanniques. Tél relations clientèle abonnés : 01- 42. 17.32.90. 
Ὁ; 25.7 une quarantaine dans le -.des dérives qui constiment «une . pables, en défiantles embargos de Le fin du fin, mais il s'agit JA es ΠΡ Penn 

Er “trop faïbles-ou trop ins-. menace réelle pour’.tous .les..:PONU, de louer aumes et hommes d'une entreprise défibérément ap- ÉDITORIAI 

es pour ‘encadrer, équiper et peuples.» .quand le. mercenariat ἃ Ia Sierra Leone, par exemple, a  puyée par le Pentagone, est sans . L 
entretenir une armée régulière échappe aux responsabilités sé ‘ fait les gros titres de la presse, ali doute La constitution d'une agence 
apte à maintenir la sécurité εχρό-. curitaires d'un Etat etest mis «au  méntée de toute évidence par des privée, la Military Professional Re- Un cou le dan ereUx 
rieure et intérieure du pays. Ce service d'une minorité olïgar-  indiscrétions qui émanent des ser- sources Incorporated (MPRI), qui 
τοῖα devient si préoccupant chiqu ». Η͂ vices spéciaux britanniques. réunit des officiers généraux et su- 
me nombreux services: d'ena- Dre ον . On est loin de ce qu'on appelait  périeurs américains à la retraite EUX qui ont torpillé  Padministration Clinton pour for- 

en. Europe. viennent d'attirer. UN « COMMERCE LUCRANE 2. - : jadis, au choix, le «soldat perdu», pour oxganiser des missions d’as- les négociations de cer M. Nétanyahon à un retrait 


de 131% du territoire cisjorda- 
nien. … a même laissé entendre 
que la secrétaire d'Etat, Made- 
leine Albright, était un « agent 
palestinien ». Dans le Jerusalem 
Post, le patron des républicains 
dit encore que les Palestiniens 
portent la responsabilité de Par- 
rêt du processus de palx — « opi- 


commerce. lucratif» qu'entre- colère des Serbes de Bosnie et,ac- ne le sait pas assez: l'un des plus nion » qui va à Pencontre des 
‘tiennent des Etats en proie ἃ des 11 celle des Français de efficaces et des plus déterminés analyses de la presse israélienne. 
déstabilisations locales et la SFOR. dynamiteurs du processus dit M. Giogrich a eu du mal à dé- 
satisfont-des professionnels de la Oslo est américain. D s'appelle mentir qu’il avait été jusqu’à 
guerre à la solde d'entreprises pri: « SERVICE APRÈS-VENTE » Newt Gingrich. Il est le speaker conseiller à M. Nétanyahou de 
vées spécialisées dans la sécurité. En France, précisément, le (président) de la Chambre desre- chercher laffrontement avec le 
- L'Afrique, maïs pas seulement temps n’est plus où quelques « ας le chef de file de la président Clinton. Nabum Bar- 


Τ elle, FAmérique latine, l'Europe ou 


FAsie aussi sont devenues un ter- 
xain de ‘chasse pour ces. compa- 
gnies, de plus en plus structurées, 
de mercenaires entraînés à manier 
des armes sans .cesse plus mo- 


dernes. Pour 20 000 à 30 000 francs 


par mois, logés, nourris, blanchis, 
les candidats se recrutent par 
cooptation ou par petites an- 


diers of fortune, dépassent les 
300 000 lecteurs. « Le contour des 
-missions est flou, constate la DAS, 
car il recouvre à la fois des tâches 
de sécurité.et.des tâches de soldats 
au profit de sociétés privées, de gou- 
vernements ou de mouvements re- 


c 
Avec limplosion de lex-URSS, 


des soldats démobilisés par la Rus- 


sie proposent leurs services à des 


| pays ravagés par la guerre civile. 


vaient accomplir des missions 
clandestines dont les armées et les 
services spéciaux - faute de pou- 
voir les remplir eux-mêmes -- pa- 
tronnaient l'exécution tout en 
niant y être impliqués de quelque 
manière que ce soit. Ce sont des 
sociétés de services ou de 
commercialisation, desquelles 
l'Etat tente de se dégager pour 
le relais. 

La France fournit des armes. Elle 
loue anssi le savoir-faire de tech- 
niciens, souvent issus des forces 
armées ou des entreprises fran- 
çaises, pour apprendre aux clients 
à s'en servir de opération- 
nelle. On évite alors d'employer le 


Fimagine déjà au ministère de la 
défense, deux mondes se côtoie- 
ront : celui dont des armées «ré- 
glées », ou professionnelles, assu- 

reront la richesse et celui où des 


long terme sur les finances pu- 
bliques. Rien donc ne semble s'Op-. 


Les parents laisseraient. ainsi un hé-. 


ritage négatif à leurs enfants. Mais - me 


faut se méfier des raisonnements 


trop simples, surtout lorsqu'on les ᾿ 


κει μάν] à des are aussi 


frappent que certaines d’entre 


τεῆς ἀξ ra την 


rité à soulager les maux. qui ne. 


. présentes sont en’ souffrance. Sur- 


tout lorsque lon sait que, dans leur 
souffrance, se joue aussi le sort des - 


1 est surtout loin d'être établique ‘ 


Réduire . différer la solution des problèmes . 


que rencontrent les générations 


: ΤΣ D dans de 


transferts.négatifs aux générations. _ 
futures ? La situation des jeunes, 


rents ne constituent-ils pas. des 


dans certains quartiers. 


. aujourd, : 
et dans certaines banlieues, la crois- 
- sance de la violence parmi eux, 


comme les diffcultés de l'école, 


| de prendre la mesure de 
manières éguiis Lnésbuble 


re tr 


de viagt ans n'a pas, à Févidence, . 
générations. ΩΣ 


plus que d'autres catégories d'âge, 


serait autrement resté précaire. Ne 
point le faire revient à accepter 


-α Pris ‘une : fraction importante. des 


manque son in- 


. Fertioh sociale, pour que la fraction 


restante paye moins d'impôts dans 
sr 


ἦν . Bien sûr, ce raisonnement est 


“ prbligues εἰ donc les fris de la 


croissance 


que les gouvernements 
_ souhaitaient affecter à la lutte 


contre le chômage. Les pays per- 


draient sur les deux tableaux : leur 


taire permettrait aux gouverne- 


- ments de mieux-concilier leur prio- 


rité à l'emploi et leur souci de ne 
point hypothéquer T'avenic Une po- 
ltique monétaire de croissance, 
c'est-à-dire de faibles taux d'intérêt, 
parce qu'elle contribuerait à ac- 
croître les iruîts de l'expansion, per- 
mettrait de redoubler d’efforts dans 


-L litte contre le chômage sans sa- 


crifier objectif de réduction du dé- 


‘fcit budgétaire. Les générations fu- 


tures en tireraient doublement 
: en terme d'accès à l'em- 
ploi, et de réduction de la dette pu- 


blique. 
- Lorsqu'il s’est agi, dans les années 
90, d'affirmer la crédibilité de la po- 
bien peu de cas 


tique monétaire, 
fut fait des générations futures, 


comme en témoigne Fimportaute 


- -croissance de la dette publique qui 
‘en a en partie résuité. JE serait sin- 


gulier que Pargument soit systéma- 
convoqué lorsqu'il s'agit 


-tiquement 
de combattre le chômage et jamais 


lorsqu'il s'agit d'œuvrer pour la sta- 
bilité des prix. C’est pourtant le ni- 
veau anonmalement élevé des taux 
d'intérêt courts. dans la première 


᾿ moitié des années 90 qui porte le 


mieux témoignage de notre désaf- 


- fection pour les générations à venir. 


majorité républicaine au 
Congrès. Cest un homme qui 


bomme, élu de Géorgie avec le 
soutien des fondamentalistes 
chrétiens qui sont la base mili- 
tante de son parti, et le fonda- 
mentalisme national-religieux 
qui forme la base politique du 


uea, Pun des commentateurs po- 
btiques les pins talentueux dIs- 
raël, a pu dire que les positions 
du speaker rendaient M. Néta- 
nyahou «propriétaire du Congrès 
américain ». Bref, par la grâce 
d'un Newt Gingrich, notamment, 
le premier ministre israéten est 
Jui même acteur des jeux de pou- 
voirs à Washington, participant à 
la définition de la politique amé- 
ticaîne au Proche-Orient. Cercle 
vicienx : sur le plan intérieur, le 
démocrate Clinton ἃ besoin du 
républicain Gingrich, qui, en re- 
tour, en profite pour faire «sa » 
politique étrangère. 

La situation ainsi créée est sans 
précédent, malsaine et dange- 


belles: Leur imbrication avec les ser- Nétanyahou. reuse. Luttant contre La diploma- 
vices spéciaux, le monde des affaires terme de «mercenariat». On lui Au fil de ses interventions, tie de son pays, le speaker, qua- 
et des commerces en tous genres préfère celui, en apparence plus M Gingrichw’a affiché qunseul trième personnage public à 
rendent leur-contrôle particulière- neutre, de « service après-vente ». message : quoi qu'il fasse, M.Né Washington, se disqualifie en 
ment difficile-et, de ce fait, font du Dès le début de la décennie, δῆτα toujours derrière tant qu'homme d'Etat. S’I devait 
mercenariat une menace directe à l'ONU s’est émue de ces risques Ini le Congrès des Etats-Unis. un joor tenter sa chance à Pélec- 
longterme contre ls Fate * d'une prolifération des merce- C’est une position de principe,in- tion présidentielle, il faudra se 

. maires et elle a rédigé une conven- dépendante de ce que peut dire souvenir qu'il a cherché -- εἴ, hé- 
AGENCE PRNÉE ue ; ton destinée à lutter contre «le ou faire le premier ministre is- Las, en partie réussi -- à aligner la 

Certaines de ces compagnies de recrutement, l'usage, le finance-  raëlien. M Gingrich a qualifié de politique proche-orientale des 
mercenaires sont répertoriées, . ment et l'instruction de merce- chantage odieux les tentatives Etats-Unis sur les positions d'un 
connues, sinon reconnues, et elles . naires». Mais l'accord est demeu-  -—vaines, jusqu’à présent- de parti israélien ultranationaliste. 
avonent leurs activités à la face du τὸ lettre morte. Seuls, douze pays 
monde. Celle-ci, qui se fait appeler Font ratifié, ce qui est insuffisant est dé par ln SA LE MONDE 
Eee Secucey parte Pl ns “+ Présent du ἀἰιδεοίτο, recteur de Je Cents 
SO), : Je Kent, se fa t at-on vers, 1me privatisa :Jean-atarie : Dominique Altsy, directeur général; 
EPL ue équipe-de combat de la guerre, -voire, comme s'en Noët-Jean Bergeron, recu général adjoint 
davs les quarante-huit heures par- faisait l'écho récemment un LE “Directeur de Ia rédaction : Edvey 
tout das le monde. Celle-là, cé-  nal suisse, vers un « recyclage » de Descieus mous de MS ae Lhomnes Robert SO 
Ièbre, depuis qu’elle a opéré sous .mercenaires pour qu'ils se substi- ne RER σου, ΤΡΑ͂ΘΝΕ 
le régime de la ségrégation raciale tuent à des « casques bleus » ᾿ artistique : Dominique 
en Afrique du Sud, sous 16 vom de  défaïllants ἢ La mise en place de or 
᾿ Executive Outcomes, prétend pou- stratégies indirectes, dont le mer- Leslie 
: |: voir mobiliser jusqu’à 2000  cenariat peut devenir l'un des vec- Médiateur : Thomas Ferenci 

Lommes: disciplinés et aptes à teurs potentiels, y pousse. di x. . 
l'utilisation des blindés et des hél Dans ces conditions, comme on regret Leterme dcr PES 


Comsell de surveillance : Aluin Minc, président ; Gérard Courtois, vice-président 
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EL Y A 50 ANS, DANS Le ‘onde 


prétation aux maires pour l'appli- 
cation de la grève administrative. 
En fait les consignes transmises en 
réunions privées par les délégués 
du comité d'action pour la fiberté 
scolaire leur demandaient de ne 
pas effectuer les opérations d'état 
civil 


Les mariages en Vendée, à cette 
époque de grands travaux, sont 
plutôt rares. Trois mariages étaient 
cependant prévus pour le 25 mai 
Dans deux cas les fiancés s'étaient 
déjà mariés à la mairie le samedi 
précédent. Il D et donc qu’un 
seul cas de mariage purement reli- 
gieux célébré à Chavagnes-en-Pail- 
lers : les gendarmes de l'Herberge- 
ment ont dressé procès-verbal à 
rabbé Roux, curé de la paroisse, 
pour contravention à l’article 199 


- D An A ti À Jes générations futres.soient appe- * 
. es genera ONS. es A τὸ οϑοτρ ον οὶ PO OUT ter fem ele ar gp ep + Ρ 
- Ἵ ne ξ εν une crise exceptionnelle: on Favôriser insertion que soit secours pour DEC Π 
L τ futur à . peut penser qu'elle ne pèsera que monde du travail, même au prix combattre le Ce danger Grève administrative en Vendée 
a es sur-les Ces d'un accroïssement de la dette pu- est réeL Mais on perçoit mieux, à la 
Fu dernières ont déjà payé un lourd . blique, équivaut notamment à faire lumière des arguments précédents, LES CONSIGNES données pu- du code pénal En application de la 
d défi it tribut au chômage de masse. Est-l supporter par les jeunes qui, de- que c’est La réaction des autorités  bliquement jeudi dernier lors de Ja décision prise hier en conseil des . 
et u CI illégitime que toutes les générations main, seront riches le «coût» de monétaires qui contribuerait alors à manifestation de La Roche-sur- ministres, un administrateur tem- 
dans un effort de solida-  Pintégration des jemes dontk sort accroître Le fardeau des générations Yon laissaient toute liberté dinter-  poraire, choisi sur place, a été 


noramé pour suppléer le maire dé- 
faïllant- de cette commune. ; 

Dans-d'autres communes, ΟΠ ἃ 
repoussé à la semaine prochaine 
l'inscription des naïssances, alors 
que la loi oblige à le faire dans les 
trois jours. Pour les obsèques on se 
contente du certificat du médecin, 
alors que la loi exige le permis d'in- 
humer du maire. Enfin un certain 
nombre de municipalités, dans les 
délibérations qu’elles ont envoyées 
au préfet, avestissent celui-ci que 
désormais elles ne voteront ni ne 
mandateront aucun crédit pour les 
écoles publiques tant qu'elles ne 
seront pas autorisées à voter on à 
mandater des crédits pour les 
écoles libres. 


(28 mai 1948.) 
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annoncer, mercredi re 
d'administration du groupe un béné- dans les cinq 


fice de 1,87 milliard de 


CHRISTIAN BLANC, président 
d'Air France entre octobre 1993 et 
septembre 1997, aura laissé à son 
successeur, Jean-Cyril Spinetta, 
deux cadeaux. Le premier, c’est Le 
retour aux bénéfices - 1,87 milliard 
de francs pour l'exercice qui s'est 
achevé le 31 mars 1998 -- après sept 
ans de pertes, un résultat qui devait 
être approuvé par le conseil d'ad- 
ministration mercredi 27 mai Le 
second, empoisonné, réside dans la 
lourde tâche de s'attaquer aux 
coûts des pilotes d'Air France, sur 
lesquels M. Blanc s'était S 
appuyé pour engager l’entreprise 
dans la voie de la réforme. 

« Les résultats d'Air France sont 
bons. Ils traduisent son redresse- 
ment», estime M. Spinetta. Entre 
1994 et 1997, l'entreprise est recapi- 
talisée par l’Etat à hauteur de 
20 milliards de francs. salariés 
accroissent leur productivité de 


plate-forme de correspondance 
We permet d'alimenter ses Le 


Fax : 216 (1) 574-725. 


pour 


Après sept ans de pertes, le groupe Air France gagne de l'argent 
L'entreprise publique a dégagé 1,87 milliard de francs, lors de son exercice clos au 31 m jn redressen 

Les pilotes ont déposé un préavis de grève qui pourrait mettre en péril le bon déroulement de la Coupe du monde de football 
Ἴ dessus du niveau de la concrence. 


< Lors de l'exercice écoulé, nos 
avions ont été remplis à hauteur de 


Dans ce contexte, l'an dernier, le 
chiffre d'affaires du groupe Air 
France a progressé de 9,2% à 
60,7 milliards La francs. Cette pro- 


est al 
@ 11,5 %) de l'offre d'Air France, 
mais la progression de la re- 
trans- 


poussés par le 
notre activité. ‘pires Ds 
s'accoi er d’un contrôle des 
Charges. PEN VAE AfRobue celles- 


HS Tononse " τὲ que le Gite Ταδέξες, peunet- 


tant au de ‘un ez- 


‘ cédent brut d'exploitation de 


Avis d'appel d'offres international 
Mise en place d’un réseau de Téléstaff et de Téléconférence 


L- Objet de l'appel d'offres : 


L'institot Salah Azmez ἔπος un appel d'offres international pour La fourniture, 
l'nstallation, La configuration et La mise en œuvre d'in réseau de téléstaff εἰ de £16- 
conférence flopicie! et matériels reliant l'Instituz Salah Azaiez de Tunis. d’une part, 
avec Le Cenre Ammne-Lacassagne de Nice Francei εἰ. d'autre part. avec Les içi. 


tion nationale (Française) des centres de Intte contre le cancer (FNCLCC) a&a 
de permettre ls comununication avec ce réseau, 


2. - Retrait du dossier : 


Les fournisseurs intéressés par le présent 1vis peuvent retirer le dossier ἃ πρρεὶ 
d'offres auprès ἀπ service approvisionnement de l'Institut Salah Azaiez. boc'evard 
du 9 Avril Bab Szadoun, 1006 Tunis. contre le paiement de La somme ce cer d:ars 


100.000 D: non remboursable. 


3.= Pièces légales à fournir : 


Les πᾶτε, devroct sous pere de nullité être accompegnées des pièces régle- 
mencaires de soumission telles que définies dans Le caluer des charges. 


ἡ, - Les offres : 


Les οἴξες ἀστιςοῖ prvee par poste recommandé sous pli fermé, anonyine à 
lestior Saab Azaiez et sous double caveloppe cachetée : 


#L-L'erveloppe extérieure portera la mention 
Appel d'offres : Réseau Tékésiaff et Tééconférence 


#2 -L'enveloppe intérieure sur laquelle sera insert le om dv candidat 
contiendra séparércent l'offre commerciale et l'offre technique. 


5. - La dore limite de réception des offres est fixée an 20-06-1998, le cachet 
du bureau d'ordre de l'Institut Salah Azaiez faisant foi, 


Observation : les soumissionnaires doivent avoir 
obligatoirement une représentation en Tunisie. 


È 


l'exercice dos au 31 mars 1998. @ AÏR 


J'achat de huit nouveaux 


ENTREPRISES 
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quence logic 
l'offre qu'Air 


M. 
à ja vigilänce 


qu'il a engagé l'entre: 


avions, 
L'endettement, lui, a continué de og uma ir ler Claude Gayssot, le 


décroître légèrement pour at- 


prochaine transports, 
teindre 15,5 milliards de francs, soit troisième et d'une quatrième piste pilotes de ligne 


ars 1998. Mais son redressement reste fragile. 


pour profiter de la prochaine aux pilotes de négorier avec lui Lu 
FRANCE souhaite investir, par autofr construction troisième et - économiser 

nancement, 40 milliards de francs trième pistes à Roissy. @ POUR RÉALI 
τ es SER cet objectif, le président de--. 


années, 
sentiellement en achats d'avions, mande, sans 


I menace de ne pas transformer en de cinq ans de réaliser Fobjectif 
trois options d'économies. Dans ce demier Cas, . 
724%, ce qui est un excellent εἰπῆτε. d'achats de Boeing 777, qui doivent … les salaires ne baissersient pas mais 
Mais le coefficient de remplissage ne être levées avant le 30 juin - une 


« Nos pilotes coûtent” 
consé.… 40 % plus cher que 
France à faite depuis le CUX de Lufthansa 
Pavonionones δἷ 19 % plus cher : 
Spinetta appelle d'autant plus . QUE CEUX «ἡ. - 
de British Airways » " ét TOME 


si on ne s'en.donne pas les mayens, 
τ pousuit-L 5] Ja situation des pilotes 


Mardi 26 mai dans la.soirée, d'Air Prance reste ce qu'elle est au- 
après une rencontre avec Jean- jourd'hui, cela signifie pour 
ἱ des  France.le choix 


Air 
d'une stratéeie sans 


ministre des 
le Syndicat national des ambition, le choix de Fattrition du 
majoritaire périmètre de l'emploi et de Factivité. 


(SNEL), | 
légèrement inférieur ἃ ἃ Roissy, une perspective de déve- ἃ Air France, ἃ déposé, pour le Dans ce cas de figure, Air France de- 
pe per propres. χϑ en Europe, où Isjuin, és ne de ne δρ ν τρρα les segments 


loppement unique 
- Pas question pourtant, pour les aéroports sont satumés. M Spi- 
de crier victoire. «Air 


France est redressée mais reste en 
à vor 


convalescence, affirme-t-il, ses vie à Air France en 1993 : pour pou- 
très inférieures antofinancer 


marges restent 


πα opens fusent d'engager des 


; voena- d'activité où les coûts des pilotes per- 
L tout d’être rentable, 


quinze jours 
çant le bon déroulement de la metfent malgré 
] de foutball, qui c’est-à-dire essentiellement le long- 
τε- 


courrier.» Le fret, le cargo mais 
aussi le court et Le 


celles de ses concurrents. » Le re- Ε sur les bases des propositions de la alors le sort 
dressement est fragile: ainsi le ἃ Ja réalisation de 3 milliards de direction (Le Monde du 16maï):ré- Air Charter, plombé par le coût 
coefficient de remplissage des francs d'économies annuelles d'ici  duire leur rémunération de 15% de ses pilotes, et dont M. Spinetta a 
avions de la compagnie aérienne, trois ans, dont 500 mülions auprès contre des actions Aîr France dans annoncé en décembre 1997 la fer- 
qui lui permet ἐν εν το des re «Nos Lan coûtent le cadre de Fouverture du es meture. 
comptes équilibrés, encore que ceux de Eujthan- prévue en septembre où re- : 
très élevé (71,4%), largement au s2 et 19 % plus cher que ceux de Bri- joindre une nouvelle grille des τές ne Virginie Malingre 
du Mondial. 
ΟΕ PURE on! Ξ 
coup de lative por 


secteur routier Le syndicat minoti- rémunérations et la réduction du . Les relations 


Centre national d'infonmation rou- 
tière (CNIR) compta it à 
16h 30 sur l'ensemble ἀπ territoire 
Dational dix-neuf manifestations de 
routiers et de forains, dont cinq 
opérations « escargot », quatre 

barrages 


avant septembre, levant Fhypo- 
thèque d'une perturbation du 
Mondial. 


Depuis le dernier conflit, et la si- 
gvature. par le CFDT et la CGC, de 


᾿ D τα δ ξεν ἀν κάνδε ἀναεῖς tion. La CFDT craînt qu'à quelques | nouveaux 


ἔτ 


transport de voyageurs, le secteur jours de la date Ἱπποῖς du 30juin des transports terrestres pour ga- 
certains ne . 


du déménagement et du transport 
de fonds. - 


- La mise en place d’un salaire 


tie patronale 
ns de salaire de de 1% de cette prime 
syndicats 


comprises 
3%et5% ke 15 novembre 1997,les mique 
salariés 


normal. 
du secteur doivent bénéfi- lancé une véritable 


τ ‘ ment 4 requalif (ΟἿΣ 
désaccord total. La par- tion par le juge du temps de travail 
ὑπὸ hausse non payé en travail clandestin s’est 
de déplace. traduite par 400 000 . francs 
réclamaient des d'amende et de Ja prison avec sursis 


A Bercy, les clients de France Télécom fort leur apprentissage d'actionnaires 


CERTAINS étaient venus seuls. D’autres -- 
un bon nombre -- en couple. Quelques-uns 
avaient profité d’un jour de congé, comme 
Gilda, informaticienne au Crédit lyonnais. 
D'autres avaient rogné sur leur temps de tra- 
val, La plupart étaient D, sur Les gradins du 
Palais Omnisports de Paris-Bercy (POPB), 
mardi 26mai après-midi, parce qu'ils 
n'étaient tenus par aucune ἢ 

sionnelle. En retraite. Comme Raymond, an- 
cien de la SNCF, qui résumait sa présence 
d'un Simple: «il faut que j'occupe mon 
Lemps ». 

En l’occurrence, ἢ ne s'agissait pas de passer 
<e temps à un Concert ou une manifestation 
sportive, que la salle de Bercy a coutume d'ac- 
cueillir. Mardi, le POPB accueillait l'assemblée 
générale des actionnaires de France Télécom. 
La première depuis la vente en Bourse, le 
20 octobre 1997, de 25 "0 des actions de Fopé- 
rateur téléphonique. lis étaient quelque 
4000 petits porteurs -- sur 2,5 millions d'ac- 
tionnaires — à avoir fait le déplacement. 

Dire que Bercy a connu spectateurs plus 
turbulents relève de leuphémisme. 


Compte 
tenu de sa moyenne d'âge et de Fobjet de la- 


manifestation, Passemblée est restée sage et 
assise, sans pourtant rester muette. Car Îls en 


Venus pour « s'informer » sur la vie de l'entre- 
prise, comme le disait Denise, animatrice 


- Commerciale, et parce qu’« 07 veut bien placer 


notre argent, mais on ne veut pos se trümpèr », 
comme l'expliquait un couple de retraités du 


La séance de questions à laquelle ἃ été sou- 
mise Michel Bon, le président de France Téié- 
coin, ἃ duré plus de trois heures. Et M. Bon 8 
plus qu'à son tour dû troquer sa veste de pré- 
sident pour celle de chef d'agence -commer- 
ciale. Car les interpellations ont plus souvent 
relevé d’une préoccupation de client que d’'ac- 
tionnaire : que compte-t-il faire pour amélio- 
rer tel service? Pourquoi-tel autre ne fonc- 
tionne pas bien? Et, revenant comme un 
leitmotiv, pourquoi les tarifs ne baissent-Hls 
pas plus ? Le 

La concurrence travaillait aussi le public. 
« Qu'est-ce qu'on va valoir ? » s'intefrogeait 
Jean, qui se présentait comme «travuiflant 
dans le corps médical ». « Est-ce que lot  te- 
nir Pa, κα demandait Victor, technicien dans 
une filiale de France Télécom, M. Son leur a 
vanté le cours d'action (949 francs, mardi 
26 maï contre 182 francs lors de l'introduction 
du titre), expliqué les réorganisations fiternes 
et.sa récherche d'une plus forte croissance du 


trafic téléphonique en France et de nouveaux |. 


M. Bon sera prochainement nommé au 
conseil du groùpe- allemand. Et jes deux 


groupes projettent toujours d'échanger des 


‘ participations, a précisé le président de 
lécom. = 


France Tél 
Un petit porteur s’est par aïlleurs enquis au 
près de M. Bon de savoir si « /e traitement de - 
Pactionnaire ne se fait pas au détriment du per- 
sonnel ὃ», En entrant à Bercy;'il avait croisé 
re arés de Bénin αἱ One Æ 
«15 mi δ» du ἃ et 
les « 33 000 emplois supprimée en 973 Fans 


En utifisant-dans sa question-le mot dé [π΄ 
cenciement, l'intéressé à toutefois permis à” 


M. Bon d'éviter de répohdre. « France Télécom 
re peit pos licencier » lut a sèchement : 


du le président ajoutant qui, si uï on ll mat 6 


parlé'de Hicenciernent, on l'avait donc, en : 


somme, embobiné. fusque-à, M, Bon s'était ᾿- 


ΦΧ Ί ΖΗ 
ΘΑ 
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ENTREPRISES 


Les investisseurs craignent Ὁ 


un  éondrement fi financier de la Russie 


Le pays est incapable de rembourser sés dettes La Bourse de Moscou a perdu 50 % en dnq mois 


La fuite des investisseurs de Russe, alimentée por 


Genk à rie le dE bgl be en ar 


les doutes sur la capacité du 


bons du Trésor-russe (GKO), pous- 
sant les taux à 63 %. C’est leur plus 
baut niveau depuis fin 1996, supé- 
teur au taux de refinancement de 

en arm 
maine plus tôt à.50 %. Le rouble a 
aussi baissé ἃ nouveau mardi.par 
rapport au dollar, de 6,15 hmdi à 


M. Kirienko 8 assuré que ni k gou- 
Versement, ni la 

n 'envisagent. de dévaluation : 
«Nous n'en discutons même pas, 
car cela doit être catégoriquement 
exclu », at-il dit. En précisant que 
le corridor de fluctuation du rouble 
par rapport au dollar sera 


CODServÉ . 
à son niveau fixé fin 1997. la veille, 


des discussions à ce sujet, «sans 
demandes formelles », ont eu Heu 
avec le Fonds monétaire intema- 
Ποπαὶ MB) et a sanqne mon- 


ΤΣ FO ne ra pas confirmés Son 
représentant à. Moscou estimait 
Jundi qu'il « est trop tôt + pour dé- 


les risques de confit an à terres ÿ 
compris de guerre civile, exclus des 


21992. 3 
«L'ampleur potentielle 

à terre. expliquait ce refus d'assu- 

rance. ἢ est plus facile de jauger et de 


cas des es maritimes, qui 
avaient doublé RTE dès le lendemain de 


Le ue couvre à me 


clé depuis 
teurs, la privatisation du groupe: 


bloquer [Δ nouvelle tranche d’aide 
à la Russie, d’un montant de 
709 millions de dollars, bloquée 
Liens janvier à cause de trop 
fiscales. 


«accueille avec satisfaction le plon 
de mesures budgétaires annoncé 
par le-gouvernement russe ».. Signé 
mardi par Boris Eltsine, ce plan 

d'économiser 40 mifiards 
de roubles (6,6 roilliards de dollars). 
sur les dépenses et de gagner 
10 milliards de roubles.dé recettes 


: supplémentaires. L'insuffisance, 
᾿ des objectifs à 


communiqué. du Fonds précise 
qu'il envoie jeudi à Moscou son di- 
er) pour la région afin « d’ac- 


assortis d’une obligation pour . 
l'acheteur de verser 400-milions de- 
dollars en investissements et dé 
paiement. des, dettes dela société. 


des pertes noire de 


plusieurs: jours. Faute d'ache- faible niveau des réserves monétaires dur 


pétrolier Rosneft fl rl Rs 


rachat de 12% de Sibneft (au Heu. 
de 5 % de Ion, estimés ἃ quelque 


LA ce Les ns an du -boursements d'emprunts à court 


500 millions de dollars). Ces der- 
nières semaines, d'autres membres 


de ces consortinms semblaient 


1 britannique 
de son côté a annoncé mardi 
qu’elle allait faire une offre, en ak 
Php Parme chaque 4 

fliales, Sakhalineftesaz, 
velopper le champ Sakhuiine 5 en 
Exbèême-Orient. 


Anticipant Péchec de la vente de 

le ministre des finances 
russes, Mikhaïl Zadornov, affirmait 
mardi disposer de «formules de 
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Regain de tension 
sur Les places asiatiques 


La chute du yen se trouve au cœur 
. de ces nouveaux remous, les opérateurs . 
= craignant une dévaluation à Hongkong et Pékin 


APRÈS quelques mois d’accal- 
mie, les places financières asia- 


oquant des re- 
des marchés 


kong a perdu 4,37 % mercredi 
27 mai. Bangkok cédait pour sa 
part 3% δὲ Manille 2,33 %. En un 
mois, la Bourse de l’ex-colonie bri- 
tannique a perdu 15%, Singapour 
11,6%, Bangkok 17,7 % et Séoul 
23,5%. 


Seïon les experts, la chute du yen 
se trouve-au cœur de ces nouveaux 
remous. La monnaie de Ja pre- 
mière puissance économique de la 
région ne cesse de se déprécier 


offerts 
au Japon (040% à 3 mois, 1,2% à 
huit ans), la devise nippone n’a pas 
profité des déclarations, mardi, du 
secrétaire américain au Trésor. Ro- 
bert Rubin s’est dit «surpris » par 
les informations parues dans la 
presse américaine selon lesquelles 


ἢ était prêt à accepter une baisse 
du yen jusqu'à 150 yens pour un 
doïlar. 


La crainte des marchés est que la 
chute du yen oblige Pékin et Hong- 
kong à dévaluer à leur tour leur 
monnaie afin τ ΕἸ ΡΓΕΒΕΤΝΕΣ la 
compétitivité de 
dans Tan coonle “britannique, ἴε 
gouvernement vient d'admettre 
que le territoire pourrait connaître 
Ja première récession depuis treize 


ensemble de la région seraît 
alors entraînée dans une nouvelle 


spirale dévaluationniste, ce qui dé- 
clencheraïit d'importants remous 
monétaires et exercerait de nou- 
velles ἐ pressions déflationnistes 
dans le reste du monde. Les pays 

aux structures les τὰς 
fragiles se retrouvent les plus ex- 
posés. La Bourse russe a perdu 
3,05 % mardi, celle de Varsovie 
2,47 %, tandis que la Bourse du 
Brésil a cédé 5,78% et Mexico 
3,44%. Même Wall Street a été af- 
fectée, terminant la séance en 
baisse de 1,65 %. 


Pi Antoine Dell ἃ 
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La grande distribution pourrait bousculer 
le marché des services téléphoniques 


Marketing. Après Auchan, le groupe Pinault-Printemps-Redoute. 
se lance dans la bataille des télécommunications, imposant une approche plus ciblée de la «απο, 
sur ce marché libéralisé depuis le 15 janvier 


LA GRANDE DISTRIBUTION, 
en France, s prend au jeu de la 
vente de services de téléphonie 
fixe. Auchan a été le premier à 
s'engager sur ce marché, quel- 
ques jours après l'ouverture de 
celui-ci à la concurrence, le 
is janvier. Pinault-Printemps-Re- 
doute fait de même aujourd'hui 
(Le Monde du 26 mai). Le groupe, 
dont les enseignes les plus 
connues, outre Le Printemps et 
La Redoute, sont la Fnac et 
Conforama, a annoncé lundi la 
création d'une filiale, baptisée 
Kertel, ce qui peut se « traduire » 
par : la maison (ker en breton) du 
téléphone (ter). 

Cette société proposera, à 
compter de septembre, du télé- 
phone longue distance (appels 
nationaux et internationaux). 
D'ici là, à partir du 5 juin, elle 
commercialisera des cartes de té- 
Jéphone prépayées (un crédit de 
50 à 200 francs de communica- 
tions), ou post-payées (la facture 
est établie suivant la consomma- 
tion et envoyée par la suite). Elles 
permettront de téléphoner à par- 
tir d’un combiné classique, mais 
pas d'une cabine. Cette amplifica- 
tion de la présence dans les ser- 
vices. de téléphonie fixe des 
groupes de grande distribution, 
dont certains ont déjà investi le 
secteur de la téléphonie mobile, 
libéralisé depuis plusieurs an- 
nées, pourrait sérieusement re- 
battre les cartes. 

Car qu’a-t-on vu jusqu'à 
présent sur ce marché nouvelle- 
ment ouvert à la concurrence ? 
Essentiellement des nouveaux 
concurrents qui ont songé 
d'abord «à bâtir un réseau, une 
infrastructure », en se disant que 
«les clients vont venir après », ain- 


ARCREE 


| leuropéen 


DOSSIER ; 


Comment 


si que l'estime Jean-Claude Rosi- 
chini, vice-président des activités 
européennes de Nortel, le 
constructeur canadien d'équipe- 
ments de télécommunications. 
Pour lui, il s’agit d’une « approche 
qui reste patrimoniale ». 

« Cest un secteur où les compor- 
tements sont souvent ceux de nou- 
veaux riches, avec de lourds inves- 
tissements sur les réseaux», 
approuvent Jean Hoepffner et 
Bernard Demeure, deux des vice- 
présidents du cabinet de conseil 
Mercer Management Consulting 
en Frante. 

Cegetel, la filiale de Vivendi 
(ex-Générale des eaux), qui se 
pose en rival généraliste de 
France Télécom, a par exemple 
beaucoup communiqué sur la 
mise en place de son réseau. 
L'ampleur de l'investissement et 
sa contribution à l'économie na- 
tionale ont été soulignées ἃ plu- 
sieurs reprises : 1,5 milliard de 
francs en 1997, quasiment autant 
cette année 

«Cest Pinnovation dans les ser- 
vices », ainsi que «a distribution 
de ces services », c’est-à-dire la fa- 
culté à «afteindre et prendre la 
clientèle», qui <OneUeron 
pourtant les facteurs de réussite 
pour les nouveaux acteurs du té-. 
léphone, à en croire MM. Hoeptf- 
ner et Demeure. « Que demande- 
t-on à un opérateur de Services té- 
léphoniques, sinon de savoir 
acquérir des clients, les fidéliser et 

faire croître leur consommation té- 
léphonique ? », interroge M. Rosi- 
chini. 11 ajoute que dans ce 
contexte, l'infrastructure de télé- 
communications, c’est-à-dire le 
réseau, «est un mal nécessaire, 
mais n'est eue partie de l'en- 
Jeu ». 


l'Europe protege 
ἰὰ παΐπιγῈ 


Les zones prioritaires. 


La bagarre 
des lobbies 


τα 


SR Ce perte Jeu: de le ποιεῖ et 
de la fidélisation de la clientèle, 
les spécialistes de la distribution 
ont sans doute des atouts. Ils 
voient en effet passer des milliers 
de consommateurs dans leurs 
magasins, dont ils connaissent 
souvent assez bien les habitudes 
grâce à des outils de marketing . 
poussés, et avec qui ils ont 
souvent établi des liens de longue 
durée, notamment à travers 65 
cartes d'achat privatives. 


« Que demande-t-on 
à un opérateur, 
sinon de savoir 
fidéliser des clients 
et faire croître 

leur consommation 
téléphonique ? » 


« Ce nouveau type d'opérateurs, 
qui ont déjà des clients, risque de 


tout percuter», pronostique 


M. Rosichini. Un groupe comme 
Cegetel revendique malgré tout, à . 
ce jour, 200 000 clients à son ser- 
vice grand public, «16 7». Face à 
lui, Auchan estime que 100 000 de 
ses clients porteurs d'une carte 
privative maison Accord - ils sont 
1miliion au total - ont utilisé au 
moins une fois le service de télé- 


phonie qu'il leur propose de- : 


puis janvier. Le groupe nordiste 

assure que 20 000 appels télépho- 

niques sont traités chaque jour. : 
Contrairement à Auchan, qui 


s'est associé au seul opérateur 


᾿ art de ME à CR italienne: 


fe Monde 


Hebdomadaire 


belge (Belgacom), Kertel, la filiale 
de Pinauit-Printemps-Redoute, 
va, pOur 88 paït, acheter ἃ un prix 
de gros des minutes de communi- 
cations à plusieurs opérateurs 
(France Télécom, Colt, World- 
Com, Teleglobe) en fonction de 
l'attractivité de leurs tarifs, 
qu'elle revendra au détail 

Ses cartes pré-payées et post- 
payées seront disponibles dans 
toutes les enseignes du groupe. 
Elles seront aussi proposées par 
les 4 000 points de vente du distri- 
buteur spécialisé Téléciel, dans 
les stations essence Shell et les 


nécessitera d’être abonné (gratui- 
tement) et de composer sur son 
téléphone un code à quatre 
chiffres, le 1630, suivi du numéro 
de son correspondant. 

Comme d’autres avant lui, Ker- 
tel promet à ses futurs clients des 
prix plus bas que ceux de France 
Télécom (de 10 % à 70 %). Une dé- 
marche logique, a priori, car l'on 
imagine difficilement un nouveau 
vent annoncer qu'il est plus cher 
que l'opérateur en place, même si: 
son service est vrafment nouvearz. 

Cette démarche «prix plus 
bas » risque cepi detrouver 
très vite ses limites. Pour les abé” 
rateurs, « cela repousse le point 
d'équilibre dans le temps, comme 
on j'a vu dans les mobiles, et 
France Télécom peut asphyxier ses 
concurrents en baissant ses propres 
tarifs », relève M. RosichinL : 

« Aucun des joueurs n'a la capa- 


. cité de faire baisser tant que cela. 


[ses prix et beaucoup ont investi 
avec des évaluatians de l'évolution 
de là demande très optimistes », 
notent MM. Hoepffner et De- 
meure. .Kertel table malgré tout 
‘Su «quelques centaines .de ne 
fiers, vaite un million» 

teurs de ses cartes à fn 1998 A h 
même date, Cegetel évoque 
Lu 000 abonnés POUr son « 7 ». 


Philippe Le Cœur 


Serge Trigano 
reprend du service 
dans le tourisme 

L'ex-PDG du Club Med s'associe à Philippe Starck 


LL Y A UNE VIE après le Club», 
= i . Le livre 


“and Co, qui avait conduit Paudit du 
Club Méditerranée ; 


peut 
qu'il n'a jamais cessé d'aimer: le 


toutisme. « Trigonew, c’est une sorte 
de boîte à idées et à solutions qui veut 
réfléchir sur le temps des vacances.» 
Depuis neuf mois qu'il a quitté le 
Club, Serge Trigano a mis en char 
tier deux projets, qui sont sur k 
point de voir le jour. Le premier-est 
Parti d'un simple constat : les baby- 
boomers ont aujourd’hui entre 
quarante et cinquante ans. Pour 
leurs vacances, ἢ5 n’ont souvent 
que deux choix possibles, le Club 
(ou un de ses concurrents), ou T'hô- 
tellerie 


Bano tend à prendre 
‘cnsiste à trouver de très beaux hô- 


2 SURD pe LE 3617 LMDOC 


* UNE RÉCHÉRUIE D'ARTICLES PLUS 
FACILE À PARTIR DU TEXTE INTÉGRAL. 


: UNE REVUE DE PRESSE ‘SUR MESURE" 
* LA RÉCEPTION DIRECTE D'ARTICLES 


SUR VOTRE E-MAIL, 
CIE piu 


: DES TARIFS EN BAISSE : 


Le deuxième projet de Τῇ ! 
est plus futuriste. Si le n'est 
eu fait que l'application d’un 58- 
voir-faire en gestion et mauage- 
ment à une structure existante, le 
sécond est le résultat d'une ré- 
flexion sur ce que seront Jes va- 
cances de demain, «entre le tan- 
gible εἰ l'ntangible et Ταῖς ὄρ à 


. une totale refonte de la conception 
‘ de” l'hébergement de vacances. 


associé à Phi- 


Choix des des su ‘sur l'architecture, 
maïs aussi sur l'individualisme.et la 
conviviaëté, sur le pays d'accueil, sur 


sa cüiture, dans le but de dofmer une | 


nouvelle dimension à ce métier: » Le 


projet porte sur des villages de va- . 
. Canres de 200-à 250 villas dont le 


‘ «Notre ambition est d' 


les. avantages et de. réduire les 


* Le site dans F'état où nous l'avons pris, 


-sins l'avoir irrémédiablement défi- 
gré» ᾿ a 


«Nous avons réufi de nombreux 


- groùpes de réflexion, ce qui nous a 


Permis d’avoir une base Solide pour 
travailler sur les üttentes de la clien- 


Ca 


| "ἮΝ δας. He 


[COMMUNICATION 
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+ Bruxelles 5 'apprète à refuser la fusion des bouquets numériques allemands 


-La Commission éuropéenne devait se prononcer mercredi 27 mai, sur le projet de plate-forme numérique unique en Allemagne 


d’Audiofina,-le holding ag δεῖμος 
luxembourgeois. Elle devait aussi 
donner .son avis sur un projet de 


coopération technique entre Deut- 
D DU etusef- 


Μαῖα de Kirch, 


un décodeur. qu'elle souhaite. 


vendre à l'ensemble des 
Mardi soir, des tractations 


Bange- 
wann (industrie), nt 


Marcelino Oreja (aurhovisuel) — re 
tenté 


aspects ἢ 
du dossier. « Le risque est que le nu 
mérique soit retardé pendant des an- 


… rope n’a pas occupé le terrain d'ici là, 


elle sera balayée'», faisaient valoir 
les tenants d'une stratégie indns- 


En Allemapne, où la seule cliaîe . ἢ 
à péage 


analogique est Premiere, 
contrôlée par’ CIT-UFA et Kirch, 


nique », à propos de laquelle Ja 

Commission doit Également se pro 

noncer, Deutsche Telekom s'engage 

ἃ employer Le décodeur DF1 εἰ à 
Paccès 


La fusion des « bouquets » signifie, pour 
les uns, la disparition de toute concurrence 


‘en Allemagne dans le domaine numérique. 


Pour les autres, son interdiction serait 
une atteinte au secteur audiovisuel européen 


at PR AD oi CRC de pis dé 


its sportifs. . 
᾿ Dans la = plate-forme tech- 


Le ἐὺς britannique Mirror cherche. 


de noire 


correspondant. 
Le Mirror, le modèle des tabloïds ᾿ 


européens, est-il à rare Les 
confidences les déclara- 


d'une dette de Ro miliions de 
livres héritée de son ancien pro- 
priétaire, Robert Maxwell ἢ] vient 


M TÉLÉVISION : δυο δύω α di at da me rome us 


de vendre ses parts dans The-nde- : 


- des moyens de ses ambitions … 


créé par Axel Springer, et Die Welt ὦ 


par aeurs un ancien de Nevr τας ᾿ 


pet Mano où a ce δς 
. responsables actuels 

las le Del Tieruph dù mad 
᾿ ᾿ présenté 


UN COMMUNIQUÉ DE DE SPRINGER - 
Toujours est-il qu'à la fin de la 
semaine dernière, Springer a pu- 
blié-un communiqué indiquent 


qu’il «considérait un, certain :: 


nombre de possibilités, y compris le 
Mirror Group Newspapers, qüi pour- 
raient conduire, ou ne pas conduire, 


. à une.offre à:ce groupe. Cela dit, tung 


Springer n'a aucun intérêt financier 
dans ce groupe, ne lui a jait aucune 


offre et n'est pas en ‘position de sa- . 


voir S'Ü en fera. S\.cette position de- 
vait changer, ‘une déclaration sera 


“France 2 par Ἰὲ tibuñal de commerce de Paris, lmdi 25 mai, La chaîne & 
contestait le droit à France 2 de diffuser gratuitement les mat-.- 


ches de la Coupe du monde sur la chaîne événementielle Superfoot x 98. .᾿ 


ἘΠῊΝ 
MTV 5 Orient à destination ἀπ 


: diffuse, à partir de nel 28 ma, TV 5 Ole, nouvelle décUoalos ‘ra 
ne : satelite vla Arabent 24, à destination, 


ER  το. Οὔτοδ ΡῈ ἘΣ 


confiée à Frédéric 


Celui ee 
sh ἀδ ατέριαη ἐσπήε μ8ε sp a DES int” 


i ἄς 
vel est. 
ἴὰ ὁ ὅδ prononcera le 10 jnin, Π remplace Jean-Claude Petit 
ζεῖ τὰ COUDES TER Ar 50 de PDG de Malesherbes Communica -. 
Er Βαιὰν megane et ἀάμαίαωκαι ἄκος 


de la rédaction de Pêlerin Magaxine et 


- mile, sans que son successeur ne soit désigné 


du Bild — en dehors de leur adapta- 
tion aux goûts de publics diffé- 
rents -, un éveñtuel mariage ne 56- 
ταῖς pas sans susciter quelques 
divergences értitoriales. En parti- 
calièr sur PEurope : tablaïd orienté 
ER ἈΠ ἃ Ἰοῦς 


un article-titré « Les dirigeants 


chauvins du *“ a ἃ. 


rendre les-arnes sur l'Europe », le 

Dai era rappelé que les. 
‘journalistes du Bild devaient s'en- 
gagex à «soutenir Fan de 


ον day Telegraph 
PDG du groupe Μέποι, David 


Montgomery, aurait hurlé des 
«Achtung» et des «jawohl+ lors 


τ dune soirée arrosée la. semaine: 
dernière. 


τε ROI DES TABLOÏDS 
᾿8ὶ 16 groupe Springer devait 
prendre le contrôle du Mirror -k à 


: des tabloïds» et que «depuis son 
re réa D : 


va, pariont εἰ marchand» : τε 
Patrice de Beer. 


Buer 16 ἀξοοάξαῃ, αἰεὶ que 18 Lo 


rares ; personne n'osera verir les dé- 
Jier ; la fusion tuera toute concur- 
rence spontanée. Or, selon le règie- 
ment sur les concentrations, nous ne 
pouvons donner notre feu vert au 
projet que si nous avons la certitude 
que quelqu'un va venir relever le gant 
*, soulignent les ex- 


perts 
Les fonctionnaires de M. Van 


sur le 


Allemagne, dans le cas où Ia 
Commission refuserait le projet de 
fusion. «Si nous interdisons, per- 


Des situations contrastées en Europe 


ἢ τὴν ἃ pas de règle en matière de 
concurrence dans Ja télévision 


CanalSatellte (864 000 abonnés), 


EE CU 
d'une récente entrée 

Antena 3, pra ΚΛΝα 
dans les deux offres. Ce qui milite 
en faveur d'un rapprochement des 
bouquets. 

@e En Italie, TelePi/D Più, détenu 
par Canal Plus, risque d’avoir à 
affronter 


eE 

ion très 
Canal Plus Nordic et TV 1000. 
© En Grande-] l 


importer... +. 


…GXPOFTTET 


importer... 


-.GXDQNIET ς 


importer 


.…BXpOrier 


Tél: 02327474 06- Fa 


| présenté par le groupe Kirch.et ἰὰ ar UFA: L'intransigeance de Bertelsmann pourrait inciter les commissaires, pourtant divisés, à opposer leur veto 


sonne ne peut dire sl y aura un ou 
deux acteurs numériques sur le mar- 
ché allemand. » A l'inverse, com- 


Men ane POU, que Yautocbation . 
compatible avec 


de la fusion soit 
maintien de la concurrence ἐπ 


quasi nulle. L'idée de la Commis- 
sion est donc de susciter un tel 
concurrent en lui facilitant les 


l'épanouissement d'une concur- 
sur 16 marché allemand. Ber- 

vous dit-on, n’a cepen- 
dant pas voulu renoncer à _des 


) juge i 
ceptables. Le 27 au matin, on 
s'interrogeait sur les rai- 
sons de l'intransigeance de Bertels- 
mann, en se montrant plutôt scep- 
tique quant aux chances de 
finalement parvenir à un accord. 


TABLEAU DE BORD 


δόσεις, dep sale nn mé 
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AFFAIRES 


© RHODIA : 30 % du capital de 
la filiale chimie de 


Ξ Rhône-Poulent devraient être 


introduits en Bourse, 
simultanément à Paris et à New 
York, « dans le courant juin, si les 
conditions du marché le 
permettent », a annoncé, mardi 
26 mai, le groupe français. 


Φ SNIA BPD : le groupe italien 
Flat et la banque d’affaires 
Mediobanca céderont leurs parts 
{environ 56 %) dans la société 
chimique Snia Bpd. à travers une 
offre publique de vente et une 
vente de gré à gré. 


@ OPEL: la filiale de Paméricain 
General Motors a annoncé, 
mardi, lé développement d'ua 
nouveau petit modèle automobile 
en commun avec le japonais 
Suzuki. 


€ CAMPBELL SOUP : le groupe 
agro-alimentaire américain à 
annoncé, mardi, la vente de sa 
division européenne de biscuits 
- marque Delacre -- au 
britannique United Biscuits pour 
125 millions de dollars 

(750 millions de francs). 


SERVICES 


- 6 BUTAGAZ ET PRIMAGAZ : les 
deux distributeurs de gaz ont 
annoncé mardi le regroupement 
de leur réseau de distribution GPL 
Carburant. Cette alliance de Viff 
{GPL Primagaz) -- Esso, Avia, 
Aëip, Dyneff - et Gepel (Butagaz) 
— Shell, BP, Fina — donnera 
naissance au plus graud réseau de 
stations GPL Carburant avec près 
de 600 points 
d'approvisionnement en France 
Sur un total de 
1 000 stations-service, 


© TRANSPORTS : plus de 25 % 
des ferries naviguant en Europe 
sont « peu sûrs » OÙ « très peu 
sûrs », selon une enquête publiée 
mardi de l'Alliance intemationale 
du tourisme (AIT) et de la 


LES PLACES BOURSIÈRES 


MERCREDI 26 MAI, en milieu de 
séance, l'indice CAC 40 a accentué 
son repli. A midi, ἃ a reculé de 
2,80 % À tout juste 4 000 points. Les 
inquiétudes sur la dérive du yen, et 
la situation financière tendue de la 
Russie qui avaient fait trébucher 
Wall Street la veille, ont subitement 
douché Poptimisme des investis- 
seurs français. Le repli s'est effectué 
dans des volumes de transactions 
d'autant plus importants (3,6 mil- 
liards de francs) qu'il a touché prin- 
cipalement les grandes valeurs du 
CAC 40 comme France Télécom 
€ 3,9 %), Usinor (- 5,2 %) ou la So- 


portantes plus-values latentes, 
prendre leurs bénéfices. 


ΝΕΙ͂Ν ὙΟΙ 


WaALL STREET a enregistré sa 
deuxième plus forte baisse de "" 
née (-1,68%), sous l'effet de Hiqui- 
dations ἢ 


caïres, et aux inquiétudes relatives 
à l'impact de la crise asiatique sur 
les revenus des entreprises améri- 
caines. " 


LONDRES 


LA BOURSE de Londres a terminé 
en légère hausse mardi, perdant 
dans l'après-midi une partie des 
gains de la matinée, L'indice Foot- 
sie a clôturé en hausse de 
15,1 points (+0,25 %), à 

week-end 


. Europenhn} ce 


“commente Yasuo Ueki (Nikko Se- 


‘Indices bonrsiers 


LA BOURSE de Tokyo a terminé 
la séance du mercredi 27 mai en 
baisse, affectée par la chute du 
yeu et le regain de tensions sur les 
places d'Asie du Sud-Est, L'indice 
Nikkeï a perdu 1,39 % pour s'ins- 
crire en clôture à 15 664,29 points, 
L'agence de notation financière 
américaine Moody’s ἃ annoncé 
déclasser cinq grandes banques 
nippones et en placer quatre 
autres sous surveillance avec imi- 
Plication négative, élément qui ἃ 
aussi pesé sur la cote. 

« La chute de Séoul est la principale 
cause de la baisse du Nikkeï», 


cuxities). Séoul a chuté de 11% en 
deux jours. 

«ἢ ny α aucun élément: nouveau 
Justifiant les dégagements mais la 
faiblesse du yen, la fermeté des em- 
Prunis et la baisse de Wall Street la 
veille dissuadent les investisseurs 
d'acheter », dit un antre opéra- 
teur. : 


ÉCONOMIE 


Hongkong pourait + 
_ entrer en rÉCESSION 


| LA CROISSANCE de ΡΝ | 


pourrait être négative au premier 
trimestre 1998, pour la première 


. ᾿ fois depuis treize ans, après une 


croissance de 2,7 % au 4° trimestre 
1997, a indiqué mercredi 27 mai le 
gouvernement. La dernière réces- 
sion remonte à 1985, quand le PIB 
avait perdu 2,9 % entre avril et oc- 
τ tobre. [8 ministre de l'économie, 
- Donaïd' Tsang, ἃ indiqué di- 


‘ manche qu'il maintenait poux 


l'instant sa prévision de crois- 
sance pour 1998 de +3,5%. Le 
FMI et POCDE. 
vanche des croïssances plus 
faibles : respectivement 3, 1%: et 
0,9%. 

M Le secrétälre américain au 
Trésor, Robert Rabin, a 

mardi le soutien des Etats-Unis au 
maintien par la Chine dun taux 
de change stable de sa devise mal- 
gré la crise fiñancière qui secoue 
TAsie. 


MINDE: la Banque mondiale a 
. retardé Poctroi de quatre prêts à 
Flode, « en réponse à la demande 
de plusieurs administrateurs » en 
réaction aus essais nucléaires me- 
nés par ce pays. Le montant total 
dé ces prêts, dont le versement est 
suspendu, se monte à 865 millions 


᾿ dedollars. ὁ 
M CORÉE DU SUD : une grève de 


48 heures a débuté mercredi à 

VPappel de syndicats qui entendent 
‘protester contre 18 hausse brutale 
du chômage et les perspectives de 
Hcnciements massifs (äre p. 5). 


BINDONÈSE: le FMI et Là nau- 


. velle équipe au pouvoir à Dja- 


karta ont entamé mercredi des 
discussions sur l'éventuel déblo- 


«ἃ. Cage de fonds. Moins d'une se- 


ἡ maine après la chute du régime 
© Suharto, 16: ἘΜῚ doît étudier 51} 
τ peut débloquer I tranche d’un 
milliard de doïiars dont il: avait 


Ἢ rires versement {a semaine 


jent en re- 


LE GR 
automobile (FLA). pr Pemtbanébe res- 
Valeur du jour : Ford a redressé Mazda Cri 
ago 
MARDI 26 ΜΑΙ, alors que la . Pour Ford, ἀμ actifanalse-à bau- ἀμ étude trimestrielle du groupe 
© GAN : Pintersyndicale de Bourse américaine a reculé de teur de 16,9%, cette initiative per- de travail temporaire Manpower. 
Fassureur publk, après avoir L65 %, l'action Ford a gagné 1,96 %, mettra de sauver les investisse- Parmi les 15 600 compagnies amé- 
auditionné les quatre candidats à ἃ 52 dollars, la hausse de- ments déjà consentis. Maïs le Ticaines interrogées, 32 % affir- 
la reprise du GAN, a estimé mardi puis le début de l'année à 57%. Le constructeur américain en profite ment qu’elles embancheront au 
soir ue pas « être en mesure de se titre a été conforté par l'annonce pour régler ses comptes avec les - cours des trois prochains mois, % 
prononcer valablement sur les des bonnes ives de Mazda, constructeurs asiatiques qui l'ont tandis que 5. Ὁ annoncent qu'elles 
candidatures, comple tenu des contrôlé à 33,4% par la firme amé- fait trembler lors de la décennie : réduiront leurs effectifs, « C'est le 
fortes zones d'ombre qui demeurent  ricaine. Sur Pexercice 1997-98, ke . Même si Alex Trotman οὐ plus haut niveau (de prévisions 
. sur certains projets ». Les syndicats cinquième constructeur automobile s'attend à plusieurs armées de ré- . d'embauches) depuis le troisième 
ont indiqué qu'au stade actuel Le pouais ἃ réduit ses pertes de 67%, * cession en Asie, le renforcement de trimestre 1978», affirme Michell 
CCE, qui doit se réunir jeudi à 6,8 milliards de yens (310 millions ses intérêts dans cette partie du Fromstein, PDG de Manpower. Ὁ 
28 mai, ne serait pas en mesure de de francs); mais, surtout, il a an- monde lui permet de mieux contrô- HLe secrétaire américain au 
donner un avis. noncé qu'il devrait dégager, cette ler une nouvelle offensive asiatique Trésor, Robert Rubin, s’est décla- 
ammée, ses premiers profits (30 mil- à destination des marchés améri- ré « surpris » par des informations 
© ABN-AMRO: le groupe liards de yens) depuis six ans. Ce re- caineteuropéen Ὁ rapportées par l'hébdomadaire 
néerlandais maintient son offre  dressement est le fruit des efforts En attendant ces nouvelles per- GS News and Worid Report: celui- 
de reprise de la Générale de réalisés par l'équipe mise en place turbations, la siturtion du construc- ci citait des sources anonymes qui 
banqne (Le Monde du 26 mai) par Ford en avril 1996, date à La- teur américain est solide. Au pre- affirmaient que M. Rubin serait 
malgré la vente au groupe Fortis quelle le groupe américain a porté mier trimestre de 1998, le résultat prêt à laisser monter le yen jus- 
des parts détenues dans sa au capital de 25 %, ἧι a grimpé de 15%, à qu'à 150 yens si cela pouvait aider 
l'établissement belge par la SGB, à 33,4%. Le 14 mai 1998, Alex Trot- 1,69 milliard de dollars. Les réduc- à une reprise de l’économie j: 
a indiqué mardi Jan Kaïff, man, Le président de Ford avait dé- tions de coûts (400 millions de doi- Daise. - Ἰερο- 
président d'ABN Amro. claré qu'une augmentation de la 1215} ont pernis de compenser La” 5 ᾿ ἵ . 
participation au capital de Mazda était « concemble », baisse du chiffre d'affaires de 2 %, à 36 miards de dok- Or {8 ὃ ἔς τ ὦ RRUSSIE: le Fonds monétaire 
© CRÉDIT LYONNAIS : le Depuis, les financiers spéculent sur cette éventualité. lars. Sur ce trimestre, la flHaBsation de son activité f- ve Ë international (FMI) à indiqué 
- ministre des finances, Depuis l'annonce de là fusion entre le groupe alle-  nancière Associates First Capital, à gain "" ; mardi Qu'il espérait. conciure à 
Strauss-Kahn, a mand Dailer-Benz et l'américain Chuysier, le secteur exceptionnel de 16 milBards de dollars. Et, le 21 mal, 2e examen de l'application du pro 
assuré mardi aux syndicats automobile est en pleine ébullition. Le 12 mai, Ford a John Devine, le directeur financier du groupe, ἃ préve- 2151 ‘gramme signé avec la R ne 
l'avis des représentants du &té obligé de démentir les rumeurs d'un rapproche- hu [ες analystes que le résultat du deuxième trimestre D'OR LONDRES + ne Les RS are 
personnel serait « pris en compte » ment avec Flat. Mais, dans le même temps, il ἃ élaboré, Sevrait être supésienr de 10 % aus estimations (19 ταῖν. > Le gouv ᾿ airs Jours ». 
lors de la privatisation de La avec l'aide d'investisseurs financiers, un plan pour lard de doïlars). : μεῖς γι ἐγ τανε DU US On 
banque. : Re ἜΝ ne 700 müions de dollars bloqué de- 
eLFFE: 5 : 5 puis janvier. Le FMI ἃ régulière- 
Praha RE ΠῚ nr qe Semen à ἴα 
d'avancer de six mois, à juin 1999, RS Ἐπ ως RER = ᾿ ; Ἀπεῖς, or peer 
none on € ΕΝ TAUX ___ de ia colecté défense des μας 
seront effectuées sur un système © Doïlar: le billet vert s'inscrivait 26tn0p Ce Ἕ LE MS ie Φ France : le marché obligataire a : se 
élaboré par ses propres s0ins. en légère hausse, mercredi matin FRAMC er Er ν ouvert en. hausse, mercredi : RFRANCE: le commerce exté- 
Cela met fin aux rumeurs 27 mai, face aux devises eI0- 408 10088 AE 140124 rene : #4 27mai Après quelques minutes rieur ἃ enr Fe 
d'acquisition d'un système péennes, lors des premières tra uso 13758 19869 22068 φ9ὲ24 πο ‘79 ἜΣ ἐφδροὴ de transactions, le contrat notion. ἀφ 13 ad de mue 
existant (français ou suédois), Le  Sactions entre banques. 1} Qotait From τῶν 222 825 1% … Les ou 1,8 ox nel du Matif, qui mesure 15 per-  enmersen données congés, τος 
Life sera lé dernier des rois LU Ne (τ : 0% formance des emprunts d'État, lon des chiffres communiqués 
grands n européens à se en: la devise nippone conti- #19  gagnait 19 centièmes, à 104,19 mercredi par les ἂν 
convertir à l'éecroniqe,sre un anal ἃ recler, mercredi matin. dt pois. sofde cumulé de Janvier à mas 
temps de retard sur l'apparition s'inscrivait à 138,05 yens pour UNE ‘de - οἱ x vie: ἱ 
de l'euro, en janvier 1999. un dollar, Elle ne irait aucun profit . UT éme CAD e dre ennne s'établit à 42,854 milliards de 
de [ἃ mise au point effectuée la a : . ait à 492%, soit 0,05% an-des- = 
Ξ veille par le secrétaire américain : : “sus du renderbent du titre älle- ‘ mms 
RÉSULTATS Trésor, Robert Rubin, Ju ve Se 
M AIR FRANCE: la compagnie au x, Rob LR s'est LL 3mois 10205 Mes 2e  mandde même échéance, : OMINATIONS 
pa, déclaré « surpris » ηἰούπιᾶ- 46. 348 se © Etats-Unis: les obligations - m AFROSPATIALE: 
POV Énner ἀνα αι eat FE DS Mon pNe ns en 
, 516. <e : anc: 
ans de pertes (τε p.16) 150 ens pour ol Les quo τὰ τὰ de meprlabaise ἀὰ τοι de co D den ne de 
Πὲς japonaises ont exprimé leurs ST “427 tions et le regain de tensio Deux vice-présid 
mSODIAAL: le groupe coopéra- préoccupations quant à la faiblesse pr ᾽ν ἝΝ Hu Asie qui inchent les gestionnaires : cg Cabrel 
tif de produits laitiers (foplait, du yen εἰ nous les partageons », ἃ Le sn wo à se réfugier vers les placements τως . 
Candia} ἃ vu son résultat net dou- _ affrmé M Rubin. 2 “22 les plus σῦτς, au premier rangdés- ES 
bler en 1997 à 49 millions de Rompant le silence dés dirigeants -Matif  : 7 #5 Δ quels-se trouvent les valeurs ᾿ 
francs, contre 22 millions un an européens à propos des remous coiVousé demie premier «15 as émisesparleTrésot 
plus tôt. rs τὰ Japon, le παριεὶς cd ΣᾺ PR pa TN δ Le rendement de- Vempront à 
ee” ΄- onomie et eq sit a ‘ie 20ûans, qui constitue id référence 
* Toutes les valeurs du CAC 40 nances, Dominique Strauss-Kahn, frahreurs nn """ ἩΡ Lg Are AD s'était inscrit ἃ teur 
sur le site Web « Le Monde ». s'est prononcé mardi contre une jun "MERE Bac υὑδῶν 588 «412 5685 Ὁ δὰ ΠΕ, Βα βὰις δᾶὲ Βὲ᾽ ἃ sûr 
wwwiemonde.fr « dévaluation massive » du Yen. 7 UE £ 5 
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FR πα κι τος οὐ dt ee re 


SCIENCES Malgré l'existence 
efficace et aujourd’hui, dans 
tées par le badile de Koch, estime 
de tuberculose continue sa progres- un groupe d'experts réunis sous 
sion. @ 900 MILLIONS de femmes de l'égide de l'OMS en Suède. La tuber- 


d’un traîtement simple, 


peu coûteux, l'épidémie mondiale 


AUJOURD'HUI 
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quinze à Eee cl > ans sont er prets ur elles, la 
le monde, infec- Ῥταπι cause : 

ET l'AFRIQUE sont les deux conti- Li ro ΦΙΕΞ LES CAUSES principales de ᾿ς 
nents part touchés. Mais Fon nquiétante : on sont. use tort, pour appartenir à un 


note aussi une importante résur- Fépime de σα, Mas aussi fa des ἔ 


ence de cette maladie contagieuse 


itaires spé 
de systèmes sani 


τύνη et le désintérêt 
@ L'ASIE ship hnghcas de Fanden bloc sovié- Ever Ar vis-à-vis d'une ji ἐξ 


L'épidémie de tuberculose flambe à l'échelle planétaire 


Les dernières statistiques montrent que, dans le sillage de la pandémie de sida, le badlle de Koch tuera en 1998 dans le tiers-monde 
plus d'un million de femmes en âge de procréer. Pourtant une thérapeutique existe, simple et peu coûteuse, mais trop rarement utilisée 


GÜÔTEBORG (Suède) 
de notre envoyé spécial 
C'est un constat brutal et haute- 


borg, sous l'égide de l'Organisation 
mondiale de la santé (OMS) et de 
plusieurs instituts suédois, dont 
Finstitut Karolinska de Stackhom. 
En dépit des appels lancés par les 

intemationales, 


procréer. 

Ces spécialistes ont annoncé, 
mardi 26 mai, que Fépidémie tuber- 
culeuse avait atteint un niveau sans 
précédent dans la population des 
femmes âgées de quinze à qua- 


Un traïtement efficace 


décès. Les experts chiffrent à 
900 millions le nombre de femmes 
aujourd'hui infectées par ke bacille 
de Koch. Parmi elles, 2,5 millions 
présenteront, dès cette année, des 
symptômes de la maladie tuber- 
culeuse et plus d'un milion décéde- 
ront des suites de cette affection 
‘hautement contagieuse. 


LE PRIX DE L'INÉGALITÉ DES SEXES 

Ce sont les femmes des pays du 
continent asiatique qui, dorénavant, 
paient plus loud ab ἃ ce fau 
{près de 700 000 décès en 1997), de- 


vant celles d'Afrique (390 000 morts) 
et celles du continent américain 


dans cette partie du continent. 


Mis au poînt par le docteur Karel Styblo, I DOTS (acronyme an- 
glo-saxon de «traitement de brève durée sous surveillance di- 
recte ») associe une série de médicaments antituberculeux prescrits 
sur une période courte (de Pordre de six mois) et absorbés quoti- 
diennement par le malade sous la survelllance effective d'un méde- 
cin ou Fun soignant. On a en effet observé que très souvent les ma- 
lades des pays pauvres avaient tendance à cesser leur prise de 
médicaments après la disparition des symptômes, ce qui peut 

bacilles chimiorésistants. 


conduire à Pémergence rapide de 


Expérimenté en Tanzanie, en ludonésie, en Chine, au Pérou et à 
New York, le DOTS a donné dès 1997, selon POMS, des résultats « ἔπε- 
pressionnants » (Le Monde du 21 mars 1997). Cette thérapie n’est pro- 
mue officiellement par POMS que depuis un an. Le coût total de ce 


waïitement devrait être denviron 500 francs par malade. 


dé 


air Liberté 27 


à i 
Eh ongo pda meer par FRS A 


Pme eg 
seront identiques, ou en progression, 
au cours de l'année 1998 », estime le 


Si les femmes jeunes ne sont sans 
doute pas plus exposées que les 
hommes du même âge à ce risque 
infectieux, elles semblent plus à 

infectées, de 


rir. En fait, qu’elles soient au- 
jourd'hui aussi massivement tou- 
chées témoigne anssi de Finégalité 
des sexes pour l'accès aux soins 


dans de nombreux pays du tiers- ᾿ 


L'Europe de l'Est direment touchée 


Une étude publiée en janvier dans ξὐπυκινεῖῃαπας revue épldé. ἃ culose, 
miologique financée par PUnion européenne, permet, pour la pre- 
ἌΜΕ Τοῦ, OS TS ne πεδῦδτο ἐδ ἰαροις event 


Elle porte sui l'in de nouveaux malades 


culose. pour 
100 000 Er Dre pu lo ; 


alors été recensés dans ume fnci- 


: quarante-six pays d'Europe, soit 
EE Rs ODA PRe 


du VIH aurait ir OU οουελσηξηος 
Papparition' de millions 
monveaux cas de tuberculose. 
‘Pour autant — même si les spécia- 
listes de la lutte contre la tuber- 


persormes 
meurent chaque année de tuber- 
‘dans les pays 
envoie de développement, ne 


- Boulogne). Elles meurent parce 


qu'elles ont pas pu, pour des raisons 
sociales, économiques et/ou poli- 
tiques, bénéficier d'un traitement an- 


» 


Jean-Yves Nau 


SOUVENT, il dit qu'il ne sait pas, 
qu'I s'en fiche et s’én contrefñche. 
H ne parle pas de gagne, il parle de 
destin] écoute les questions et 
Yioche la tête d'u air amnsé avant 

τ 5) de répondre 
“dans un an- 
*glais approxi- 
matif teinté 
d’un atcent 
espagnol. 
Avec son vi- 


ter deléger . . οἷ 

En ce mardi 26 mai, le joueur 
russe savoure sa victoire sur Andre. 
Agassi. Cinq sets, bien plus de 
trois heures de jeu pour venir à 
bout de l'Américain qui ne visait 
‘rien moins qu'une victoire aux in- 
. temationaux de France de Roland- 
. Garros. Agassi, vingt-buit ans et 
. vingtième joueur mondial, s’en est 
‘allé, larainé par les coups de bou- 
: τοῖν du plus jeune joueur du tour- 


joué 655 matches « pro » de moîns 
que lui dans sa carrière: Marat Sa: 
- fin, c'est rageant, prive Agassi de 
la 500* victoire de sa ‘carrière ᾿..᾿ 
,  Safin ἃ commencé Roland-Gar- 
: ros en qualifications. Là, il n'a pas 
hérité dela traditionnelle réputa- 
tion de Petit Poucet mais s'est cok- 
: 16 ne imagé d'ogre. 116" jouenr 


- tion automatique dans le-tableau 
* final- ü avait survolé l’anti- 
chambre du tournoi avec son coup 
: Cr aussi ravägeur que $on sër- 


© UN TOURNOI À SON PALMARÉS . - 


£ était donc difiéile. L'Américain, 
: agacé. pa. 
” maton 


tendues’ et ses jambes tricotant 


L'Américain a souffert et a geint- 
«Je n'ai pas pu contrôler le jeu. » 
Les deux hommes se connaîis- 
saient, Au mois d'évril, sur lé-ci- 
ment de Stone Mountain, Agassi 
avait étrillé Safin (6-3, 6-3, 6-3) 
lors du premier tour de la Coupe 
Agassi quitté Paris, pOur Ja pre- 
mière fois de sa carrière si tôt dans 
le tournoi. Finaliste en 1990 et 1991 
‘et absent en 1.57. Len ten de 
cette compétition δ 
lem qui manque ἃ son palmarès. 


gloire. IL doit raconter sa vie, il 
s'exécute en souriant toujours. Π 
est russe, n6 à Moscou, ἢ a joué au 
ténnis très vite. Rien d'impression- 
nant à cela. Marat est le fils d'un 


nais s'étaient laï 


pro A pour ἴα saisori prochaine. 


DÉPÊCHES : 
tenu par le sprinteur 


: εἰ Marie-George Buffet, a rappelé 
H Le 35 juin, obtenir un avis favorable 
- tant | et de gestion de ia Liga 


| Marat Safin détruit 6. 
les espoirs d’Andre Agassi | 
issu des qualifications, le Russe ἃ battu ati ie 
l'Américain qui faisait d'une performance 

à Paris l'un des objectifs de sa saison : 

- de sa mère; Louisa Inqéa, demi- 


- Mensua, etj'ai-commencé à travail- 

ler: avec lui. » Qui décidait? * 
ressemble à ce qu’il est, un-enfant : ς 
avec ce que cet état péut cOMPOr= , 


τ noi, son cadet de dix ans et qui +: 


‘mondial - pas loin dela qualifica- : 


Le premier tour d'Andre Agassi 


vers les amorties les plus fines. . 


Marat Safñn, lui, découvre. la . 


L'an Béarnais champion: 
de France de basket-ball ᾿ 


LES BASKETTEURS DE PAU-ORTHEZ sont devenus champions de : 
Frânce, mardi 26 mai, en battant en finale le-CSP Limoges. Les Béar-: 
imposés lors du match aller, samedi à domi. 
cile, sur le score de 84 à 62. Maïdi à Limoges, fls ont encore une fois 
dominé leurs adversaires, 73 à 67. L'Elan Béarnais avait. été sarté 
champion de France en 1986 εἴ 1987 alors qu’il représentait Orthez 
Deux autres titres, en 1992 et-en-1996, ont été acquis. après le rap- 
prôchement avec Pau. Le club jouera F'Euroligue la saison prothaine, ; 
ame Villeurbanne, premier de la phase régulière du championnat. 
Par aïlleurs, le bureau de la Ligue nationale Ra των. a Lo 
i, l'engagement du CSP Limoges en championnat de Fral 
a d haine: En proie à des difficultés financières 


«Mario j a égalé Eddy Merckx en remportant + 
La eue victoi een de sa carrière dans le Tour d'Italie, 
ri Te à Nice Lo ag du quatrième succès ob 
ἴ ï à Nice, quatrièr 
lat du GE an de l'équipe Saëco. Le Suisse Alex Ze | 
conserve le maïllot rose de leader après dix étapes... . . - 
Dre DO Red Star (D2) ἃ été pressent} pour devenir le 
cinb résident au Stade de France art du 26 ἀπο οϑβῷ 
"avoir annoncé, mardi 26 mai, la ministre de la jeunesse 
Ἶ : lé que le club devait encore, avant 18 
de la direction Dationale de contrôle - 
e vationale de football, se transformer.en s0- 


cété anonyme à objet sportif et nommer un contrôleur financier, 


finaliste chez les juniors à Roland: 
Garros-dans [ἐ5 armées 70: Son 
prénom est-d'originé ‘arabe. Ma- 
at? « Oui, je sais, Ια Révolution 
française. Je suis allé à Fécole. ». . . 

11 vit aujourd'hui en Espagne, à 
Valence. Parce qu'un'joux, y a 
Quatre ans, soù agent est.venu' le 
trouver et fui a:dit : « ΤΙ vas-1à-bas, 


tu l'assieds ei lu restes tranquille. I Ë 


πρὰ trouvé cet entraîneir, Rafael 


«C'était la banque suisse qui me 
sponsorisait. Moi j'avais quatorze 
ans. αὶ Quelle barque suisse ? «Je . 
ne sais plus, » ἢ Fit, 


Places en demi-finale sur le même : 
circuit, à Naples εἴ ἃ Lubiana. 
« Parce que les qualifications sont 
très dures. Personne n'a rien à 
perdre, tout le monde veut ga-, 
gner», en 1998, D n’a joué que 


- deux grands tournois à Philadel- 


phie etsur la terre battue de Bar- 
celone, où il a perdu au troisième 
tour contre l'Espagnoï Carlos Cos-" 
ta .- ΡΣ 


* Deux semaines avant, en Coupe. 
‘Davis, il avait rencontré Agassi ἡ 


‘ péur là première fois. Mais c’était 


lors du cinquième match -- déci- 
sif — de la rencontre, perdu en cinq 


* sétéconre’ fimi Couien, u'i-avait 


appris cé que perdre valait dire: Et - 
pourquoi il fallait accepter de ge- 
guer. Là-bas, il avait aussi ren- 
œntré-son compatriote Yevgeny 


-Kafetnikov, champion 1996 de Ro- 
. land-Garros : « Avec-Mmoi, ἢ s'est 


“peux pes le bütire. Je Suis trop fati- 
διέν ὦ | Re 
* Bénédicte Mathieu 
Après Anvers, Indian ‘Wells, Key 


‘Biscayne et Monte-Caïlo, Petr 


Korda avait l’occasion d'accéder 
au sommet du classement 


.Pôur la ciriquièrne fois dé l'armée à 
.Roland-Garvos. Encore raté. Le 


Tchèque, tête de série n°2 et 


- Champion ‘en tite des Intermatio- 


naux d'Australie, a été éliminé, 
pari 26 mai, au premier tour, par ἢ 
l'Argentin Mariano Zabaleta, 
champion junior des lieux en 1996 : 
et issu des qualifications (6-0, 6-2, 
3-6. 46, 6-3). La lutte pour la pre- . 
mière place reste donc entre les 
mains de Pete Sampras, tête de sé- 
sé ne L'et Marcelo Rios (n°3). ὁ. 


le club a fourni des garanties nécessaires | 


κ᾿ 


çais-— Marcelo Filippini lorsqu’i a vu 


le quitter pour aller masser les cuisses de son adversaire, 


Cédric Pioline. Au terme d'un match 


quante, mardi 26 mai, le Français et FUruguayen ont joué 
les dérniers points perdus de crampes. Filippini a été at- 
teint le premier et Piofine en a profité pour s'échapper au 
score. Mais, à cinq jeux à uñ dans la manche ultime, les 


crampes ont aussi attaqué le Françai 


cuisse droite le paralysant. Grimaces, courses au ralenti, 
cris ou süurires : la partie s'est achevée sur la victoire d'un 


Cédric Pioline au bout de Peffort 


+ + MAIS CEST DU THÉÂTRE », s'est exclamé — en fran- 


le kinésithérapeute joueurs. 
de trois heures cin- 


is, une douleur à ka 


LE MONDE / JEUDI 28 MAI 1998/23 


Piolne plus puissant malgré un retour de PUruguayen. Le 
Score, 6-1, 3-6, 7-5, 6-7, 6-4, rend compte de Pintensité du 
match et de la somme d'efforts fournis par les deux 


Très heureux de cette fin miraculeuse, le numéro un 
français a déclaré qu’il s'agissait « d'un match piège dont il 
fohait se sortir, et j'en suis sorti. Je rr'avais jamais connu 
cette situation. Je mai jamais eu de crampes comme ça. » 
Lors du prochain tour, Cédric Piofne va être opposé à un 
autre Français, Julien Boutter, un Messin de vingt-quatre 
ans issu des qualifications qui a éliminé, mardi, FAlle- 
mand Christian Vinck. Opposé au 313: joueur mondial, 
Pioline devrait passer moins de temps sur le court. 


: Sergi Bruguera se laisse éliminer par le blues 


LUIS BRUGUERA caresse sà 
barbe noïîre, perplexe. Sur le court 
numéro 2,:son fils, Sergi, traîne 
une mie chiffonnée, un teint de 
papier mâché. Le regard’ vide, ἢ 
s'efforce vainement de survivre à 
l'échange avec l'Argentin Herman 
Gurhy, classé 106 joueur mondial. 
: Depuis le début de la saïson, le 
double champion de Rond Gare 

le Roland-Gar- 

ros (1993 ες 1994) et finälisté Pan 

passé a abordé les ntemationaux 

de France au 22*rang mondial, 

seulement, huit matches ga- 
é toumofs. 


trois manches ‘sèches (6-2, 6-2, 
6-3), au premier tour. Dans une 
salle d'interview exiguë où défilent 
‘ordinaire les seconds couteaux, 
lé ‘Catalan s'est expliqué; les yeux 
cernés, la voix lasse. Sa flamme 
pour le tennis est en veïlleuse pour 
cause de « problèmes personnels ». 


Β va raccrocher la raquette pour 
une période indéterminée, mettre 
au repos son esprit tourmenté. 

Lui qui a bâti son existence au- 
tour du tennis Jläche un terrible 
aveu: «J'ai perdu toute ambition, 
tout esprit de compétition, toute en- 
vie de gagner. » Sur la terre battue 
parisienne qui l'a toujours inspiré, 
il était venu dans l'espoir insensé 
d'un « bon tirage au sort», « de 
quelques victoires » susceptibles de 

- produire le déclic. Les grains de 


.… poussière ocre n'ont fait que Pem- 
‘brouiller davantage. . 
- Z« En tant qu'entraineur je ne suis 


7 Mardi 26mal, à la porte d'Au- pus inquiet, dit son pâre. Je vois 
-teuil, ἢ a reçu Je coup de grâce en 


bien qu'il ne s’en fiche pas. Je sais 
“qu'il reviendra à son meîïlleur ni- 
veau lorsqu'il sera reposé mentale- 
ment et quil aura pris une décision 
pour régler ses problèmes, mais en 
tant que père j'ai de la peine. » 
Ancien joueur, Luis a façonné 
son fils unique, dont il se défend 


d'avoir suscité la vocation. Il le, 


suit partout depuis toujours. Son 
épouse, Silvia, gère le centre d'en- 
traînement fondé dans la cam- 
pagne barcelonaise par la famille. 
Elle n'est jamais loin non plus du 
rejeton-prodige. A la fois par'jeu- 
nesse et par confort, Sergi s'est 
installé dans ce cocon. Au- 
jourd’bui, il a vingt-sept ans ; il 
aime indistinctement le tennis et 
son père, et se surprend avec ter- 
reur à imaginer l’un sans l’autre. : 

Luis Bruguera, lui, attribue l'ori- 
gine de cette crise psychologique 


aux blessures successives et 


usantes de_ces deux dernières sai- 
sons, Π est certain d’avoir défini- 
tivement « séparé le père du coach 
et le fils du joueur » lors d’une 
conversation ἢ y ἃ dix ans au dé- 
but de la carrière professionnelle 
de Sergi. Mais les ratés de la ra- 
quette du « petit » laissent à pen- 
ser que leur pacte est périmé. 


Patricia Jolly. 


Axa assure la 
«S'IL PLÉUT Axa vous dédom- 
mage. » L'offre est alléchante. Elle 


“émane dè la compagnie d'assu- 


rauces partenaire des Internatio- 
naux de Francé et de la Fédération 


“française de tennis (FFT). « Plus 


qu'être un simple sponsor, explique 


‘un responsable. du service de 


‘presse du groupe qui a absorbé 


“FUAP à la fin de 1996, nous souhai- 


tions faire notre métier d'assureur 


- en proposant aux spettateurs l'assu- 


rance-pluie.» ©. 

_ Sur ce « service » lancé ἢ y a 
quatorze ans à Roland-Garros, 
FUAP ne communiquait pas beau- 


” coup. Les conditions restrictives 


quile:caractérisent n’ont pourtant 


‘pas dissiiadé Axa de vanter large- 
. ment le-sujet. Mais le risque est 
εὐ ‘plutôt mince pour l'assureur qui 
τὴ ns.considère pas les spectateurs 


Ægaux devant la pluie. ἢ 
“L’assurance-pluie est réservée 
aux «titulaires de billets nominatifs 


réservés bar correspondance ou par . 
"Minitel et donnant accès qux court M 


central, Suzanme-Lenglen et numéro 


. unræ Autrement dit, elle s'adresse 


aûx Spectateurs disposant du pou- 
voir d'achat Je plus élevé. En effet, 


. ces'courts accueillent traditionnel- 


lement Jes matches-les plus prisés 
etles places y sont les plus chères 
Gusqu’à 310 francs). Be HOT αὶ 
Les spectateurs cantonnés aux 
treize autres courts en service pen- 


. dant la quinzaine n'ont aucun re-. 
Cours en cas d'intemmpérie. Pas plus : 


que ceux qui auraient déniché un 
des rares billets remis à la vente au 


guichet depuis le 8 mai. Axa pré- 


ἡ fère l'amateur dé tennis pré- 


voyant. . 5. τὶ 
. Enfin, le‘dédommagement n'a 


” Hèu que dans lémesuré où « les or- 


ganisateurs du tournoi ne peuvent 


τς présenter un: minimum de trois 


heures de jet dans la journée du fait 


de la pluie ». La saison à laquelle se 


pluie mais préfère le beau temps 


tiennent les Internationaux de 
France met donc Axa à peu près à 
l'abri de déboires météorolo- 
giques. De toute façon, seuls les 
spectateurs licenciés à la FFT 
peuvent prétendre à un rembour- 
sement sonnant et trébuchant. Les 
autres doivent se contenter d’un 

᾿ ‘bilét identique pour l’année sui- 
“vante. 

La compagnie d'assurance n’a 
eu à endiguer les dégäts qu'une 
fois : en 1994, lorsque la finale 
dames opposant ia Françalse Mary 
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Pierce à l'Espagnole Arantzxa San- 
chez-Vicario n'avait pu avoir lieu 
normalement. La moîtié des spec- 
tateurs du central (7 000 per- 
sonnes) avait alors été remboursée 
pour une somme totale de 2 mik- 
lions de francs. Mais Axa n'a pas à 
s'ioquiéter, la compagnie ne 
connaîtra jamais davantage de ré- 
clamations que le stand de Météo- 
France installé sous le court cen- 
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Bernard Lama 
ne se résigne pas 
à son rôle 

de doublure 

de goal des Bleus 


CASABLANCA 
de notre envoyé spécial 

Rien n'y fait. Mème les vertus du 
soleil de Casablanca ne calment 
pas les aigreurs d’Aimé Jacquet. Le 

sélectionneur 

de l’équipe de 

France s'as- 

treint au céré- 

monial média- 

tique quotidien 

D avec l'entrain 

‘d'un homme 

blessé qui dis- 

tingue derrière chaque interroga- 

tion une pointe de venin. Depuis la 

fin du stage de Tignes, le 16 mai, le 

patron des Bleus renvoie à son au- 

ditoire l’image de son amertume. 

A peine achevé le pénible épisode 

de la séparation des six joueurs ex- 

clus le 22 mai de la liste des vingt- 

deux, il a été sommé de communi- 

quer une hiérarchie entre ses troïs 
gardiens de but. 

« Puisqu'il n'y a que cela qui vous 
intéresse, je vais vous répondre », ἃ- 
t-il confié, mardi 26 avril. Le timbre 
agacé, le séléctionneur a rendu son 
verdict. Le matin même, il avait 
réuni le trio pour Pinformer, Fa- 
bien Barthez (vingt-six ans) a donc 
été intronisé gardien titulaire de- 
vant Bernard Lama (trente-cinq 
ans), relégué au rang de numéro 
deux, et Lionel Charbonnier 
{trente et'un ans), qui se savait blo- 
qué sur Ja troisième ligne. La nou- 
velle avait été légèrement éventée, 
ce qui n'a pas contribué à adoucir 
Fhumeur du chef de bande. « C'est 
une décision logique, honnête et 
correcte », a commenté le sélec- 
tionneur. ᾿ 

La compétition entre le Moné- 
gasque et le futur Parisien était 
l'objet de toutes les attentions de- 
puis le rassemblement des interna- 
tionaux dans les'Aïpes. La presse 
comptabilisait soigneusement 
chaque arrêt et soupesait les mines 
des deux protagonistes lors de 
leurs apparitions médiatiques. 
« Quelle que soit la position d'Aimé, 
nous l'accepterons avec dignité car 
une solidarité sans faille unit les gar- 
diens », avait prévenu Fabien Bar- 
thez, lundi, à l'arrivée de la déléga- 
tion française au Maroc. 


UN RÊVE DE « VINGT ANS » 

Ces propos altruistes résiste- 
ront-ils à l’'écume des jours ? « Ber- 
nard sera là pour m'aider, il m'a as- 
suré de son soutien », s'est félicité 
Barthez avant de rendre hommage 
à Philippe Bergeroo, l'entraîneur 
des gardiens de l'équipe de France, 
qui a aidé Aimé Jacquet dans son 
choïx. « Nous avions tranché depuis 
quelque temps déjà », a précisé 
Berger0o, qui rejoindra à l'issue du 
Mondial le Paris-Saint-Germain 
Pour s'occuper de la préparation 
de. Bernard Lama. « Je suis soula- 
gé, tout en sachant que rien n'est 
gravé dans le marbre, a ajouté Fa- 
bien Barthez. Un gardien de but 
n'est jamais à l'abri d’une erreur. 
l'espère qu'un seul accroc ne remet- 
tra pas en cause la confiance accor- 
dée. » 

Entre sa mise à l'écart au PSG 
(de juillet à décembre 1997) suivie 
d'une douloureuse condition de 
remplaçant pendant deux mois à 
West Ham, Bernard Lama a perdu 
trop de temps pour convaincre Ai- 
mé Jacquet. « Pour autant, je n'ai 
pas dit mon dernier mot», a lancé 
ce gagneur que les défis survoltent. 
Dès vendredi, au stade Moha- 
med V de Casablanca, ἢ aura l'op- 
portunité de démontrer son 58- 
voir-faire face an Maroc, 
quarante-huit heures après la titu- 
larisation de Fabien Barthez 
contre la Belgique. Pour le Guya- 
naïis, qui rêve de la Coupe du 
monde « depuis vingt ans », une 
participation passive désacralise- 
Ταῖς forcément l'événement. « Je 
m "étais préparé à toutes les éventua- 
Iités, explique l'intéressé. Je suis très 
calme. L'intérêt général doit primer, 
nous réprésentons la nation. Mais je 
répète que je n'ai pas dit mon αὐτο 
nier mot » ᾿ 

Le sélectionneur, lui, a d'autres 
soucis. Après avoir classé son dos- 
sier gardiens de but, ἢ va devoir ré- 
pondre de son choix tactique et de 
la composition de son équipe type. 
Encore des questions déran- 
geantes en perspective. 


Ælie Barth 
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AUJOURD'HUI-VOYAGES 


MT te TETE URSS dirt au 


Eure-et-Loir, département ultra-littéraire 


Derrière blé, maïs et betterave pointent la plume d'oie de Racine 
et le stylographe de Proust 


EURE-ET-LOIR, chef-lieu 
Chartres. Beauce au blé chimi- 
quement gavé. Nogent-le-Ro- 
trou, pôle électronique, Les Per- 
cherons vantés par Zola sont 
muséifiés. Une fois vue et revue la 
cathédrale chartraine, on ne peut 
recommencer indéfiniment, sauf 
à avoir la passion de ce gardien 
qui tira le portrait aux cinq mille 
personnages des vitraux. Moins 
monotone sera, avec les deux ca- 
thédromanes en chef, de remonter 
« le boulevard des Filles-Dieu sous 
ses allées plantées d'arbres » 
(Huysmans) ou de iorgner de loin 
«la tour Beauceronne, épi le plus 
dur qui soit jamais monté vers un 
ciel de clémence » (Péguy). 

Avec ses idéaux de rectitude qui 
ennuient notre époque amateur 
d'esthétique du désordre, Péguy 
battait de l'aile. Ses actions ont 
remonté depuis qu’Alain Finkiel- 
kraut, Jean Bastaire, Robert Bu- 
rac lui ont consacré des essais 
sympathisants. Huysmans n'a pas 
eu cette chance. Du coup, ni le 
150" anniversaire de sa naissance 
(1848) ni le centenaire de La Cu- 
thédrale (1898) n’ont été portés 
sur la liste des célébrations natio- 
nales. Vengez donc Huysmans en 
le prenant pour guide à Chartres ! 

Mais après la cathédrale? 
Après? Ultime ressource, il y a 
encore JIliers-Combray, Proust 
enfant, sa tante Léonie et une 
boulangerie d'où on rapportera 
des madeleïnes à la vanille de 
synthèse. « Vous êtes injuste, au- 
tour de Chartres, outre fiers, il y a 
comme une guirlande littéraire 
tout autour du département », 
nous avait dit un jour Maurice 
Schumann entre Académie et Sé- 
nat. En mémoire du vieux chef 
gaulliste, mort sans avoir pu réali- 
ser son vœu de faire inscrire dans 
la Constitution l'appartenance de 
la France à la Francophonie inter- 
nationale, nous sommes retour- 


nés en Eure-ét-Loir. On peut en 
effet y glaner dix des plus grands 
noms de la littérature française 
ayant marqué ce département hà- 
tivement fabriqué sous la Révolu- 
tion avec un tiers d'Orifanais, un 
tiers de Normandie, un tiers d'Hle- 
de-France. 

C'est à Nogent-le-Rotrou, en 
pays de Perche, que l'on tombe 
sur le premier ornement de la 
« guirlande littéraire »: Rémi Bel- 
kau est né là en 1528. Compère 
de Ronsard, membre de la Pléiade 
dès l’âge de seize ans, il fut acteur 
aussi, jouant devant les Nogen- 
tais (dont son frère serrurier), 
avec d’autres poètes de son 
groupe, Le Jugement de Pâris de 
Florent Chrestien. La forteresse 
Saint-Jean, la rue de la Bretonne- 
rie ont vu passer l'auteur très 
«horacien » de La Bergerie. 


LES RUINES DE SAINFSIMON 

Au sud-est de Nogent, on dé- 
couvre Romilly-sur-Aigre où Zola 
s'écria: « C'est là, entre Perche et 
Beauce, un point central bien fran- 
ais, très caractérisé par une popu- 
lation gaie, sans patois. Le rêve que 
J'avais fait. » Le romancier en tira 
La Terre (1887) et le terrible bourg 
de Rogne où, pour certains, «le 
maître descendit au fond de l'im- 
mondice ». Sous un angle plus 
huppé, on aurait pu décerner le 


même reproche à Ja plume qui 
marqua La Ferté-Vidame. Ici la fa- 
mille Saint-Simon établit ses pé- 
nates «sur les plus fécondes terres 
du monde » et le petit duc écrivit 
ses longs Mémoires. Après lui, le 
domaine fut vendu à un parvenu 
puis saccagé sous Ja Révolution. 
On a quand mème un beau coup. 


d'œil sur les ruines depuis les jat- 


dins. 

Pour atteindre Anet et y retrou- 
ver la gente compagnie de Florian 
et de Voltaire, on traverse Dreux 


jauge et se juge en fonction de sa 
souche ethnique. Un lieu ici 
échappe à ce climat, l'église 
Saint-Louis, qui est le Saint-Denis 
de Louis-Philippe et de sa lignée 
et où Ingres et Delacroix travail- 
lèrent à l’'ornementation. A Anet, 
demeure mutilée dont les bâti- 
ments survivants racontent Les 
défuntes proportions palatiales, 
Voltaire, flanqué d'Émilie du Ch- 
telet, une de ses bonnes amies de 
la « haute», vint tester plusieurs 
de ses pièces, dont Le Comte de 
Boursoufle. Couple à la mode, les 
Voltaire-Châtelet donnèrent à 
leurs hôtes l'impression de jouer 
du mauvais. Voltaire : l'écrivain 
et sa chérie passaïent la journée 
daws leur chambre, refusant de se 
méler aux autres invités qui les 


Carnet de route 


Saint-Simon, 
Ferté-Vidame, tél : 02.37.37. 64:09. - 
Arborétum de La pont 
té : 02-37-37-68-59. — 


d'Anet, tél : 02-37-41-90-07. — 


gratis général 
d'Eure-et-Loir, tél : 02-37-84-01-00. 


qualifièrent de <ror-waleus dans 
une soCiété »... 

Horian (1755-1794) était petit- 
neveu de Voltaire mais il savait 
être plus sociable, moins sarcas- 
tique. ἢ loua afmablement Anet, 
qui «en tout temps eut pour maître 
ou des belles au des héros »'et y 
composa ses Fables, réservant 


pour d'autres cieux ses moibs sé-. 


rieuses Arlequinädes. 


EN ‘917, CHATEAUBRIAND... 
Voisine à Maïntenon, Françoise 
d'Aubigné, reine morganatique 


de France, ne.fut pas en manque . 


de poètes, recevant notamment 
Racine dans son manoir rafrafchi 


par les bosquets de Le Nôtre.et : 


par les eaux courantes drainées 
vers Versailles. Racine, chez 
l'épouse secrète du Roi-Soleï, 
vanta donc les merveilles de l'hy- 
draulique. 

Au-delà de Chartres, se cache le 
site littéraire le plus méconnu 
d'Eure-et-Loir : Montboissier. Ce 
qui reste de la propriété d'antan 
est privé et ne peut être vu que de 
loin. Sont toujours là le pavilion 


‘ de Flore et celui des Roses qui, en 


1817, abrita les Chateaubriand. 
Elle s'alita pendant que lui tra- 
vaïllait à ses Mémoires d’outre- 
tombe. C'est à Monthoissier que 
Combourg-de-Bretagne s'inscri- 
vit pour l'éternité dans la géo-lit- 
térature mondiale. 

C'est là aussi que le fidèle xoya- 
liste prit toute la mesure de l'in- 
gratitude des Bourbons. Désar- 


genté, à son retour de 


Montboissier Chateaubriand dut 


veudre son gîte d'élection de la. 


bantieue parisienne sud, la Val- 
lée-aux-Joups. Schumann avait 
taison : le département du blé et 
de la betterave pourrait aussi in- 
clure un porte-plume dans ses 


Pécheurs d'Irlande 


« Tight line ! » Ainsi les hôteliers locaux soubaîtent-ils 
aux « moucheurs » de passage une pêche fructueuse A ceux que l'exercice rebnteraït, Flrlande offre le 
sur les loughs (lacs) et rivières qui font de lixrlande en 
général et de POuest en particulier (comtés de Galway 
et Mayo), des paradis pour aristocrates de La gaule en 
quête de poissons « nobles ». Tight line, c'est-à-dire 
ligne tendue. Tendue par le saumon, la truite de mer 
(actuellement victime d’un parasite) ou la truite 
brune, tacapables de résister à l’Ephemeroptera, cette 
fameuse mayfiy (mouche de mai) dont, deux mois 
durant, ils vont s’empiffrer. Parfois au péril de leur 
vle, quand la mouche cache nu hameçon. Chaque 
année, ce festin programmé explique la présence, de 
mai à juln, de la fine fleur des pêcheurs à La mouche, 
adeptes du catch and release (on relâche le poisson). 
Une clientèle que se disputent les jeunes du cru qui, 
aux portes des hôtels, monnaient la reine des 


éphémères. 


Rares sont ceux qui échappent à la fièvre. De 
T'hôtelier qui, tel Pat Higgins, le patron de Sweeney’s, 
à Oughterard, vous régale d'huîtres, de Guinness et de 
chansons de Christy Moore, an boatman qui, sur les 
Jloughs σον, Mask et Carra, vous initie aux subtilités 
du dapping (on lalsse [6 vent gonfler La soie et pousser 
la mouche sur la vague), en passant par les giflies, ces 
précieux guides qui arpentent [65 berges des pêcheries 
privées, vous aldent à choisir le leurre approprié 


(vivant ou artificiel), vous todiquent les meilleurs: 
postes et incalquent au débutant les rudiments d'ün. , 
geste dont la parfaite mañtrise exigera une longue 
pratique. 


décor d'un Connemara magique (de Clifden, La « sky 
road » monte à l'assaut du ciel pour embrasser ut - 
Ettoral somptueux) et un choix é’hôtels de charme. ( 
Citons le Zetland (téL : 00-353-95-31111), face à l'océan, . 
le Sweeney’s (tél : 91-552207), Currarevagh House 
(téL : 91-552207), près du lough Corrib, et, au pied des 
Twelve Bens, entre Recess et Kylemore, le Lough 
Inagh Lodge (téL : 95-34706) où les cannes rangées 
rätelier affichent la vocation dan δα voué à Ia pêche, 
mais où deux salons chauffés à la tourbe illustrent an ἢ 
axt de vivre. Une étape retenue par Orchape (téL : 
01-43-80-30-67), qui y programme des semaines de 
pêche à la truite et au saumon (6 600 F par personne 
en chambre double et demi-pension, avec une voiture 
etT'avion de Paris), et par Bemmett Voyages (téL. : 
01-48-01-87-77) qui propose, dans le Mayo, des séjours 
(8 jours) de pêche au saumon (6 120 F par personne en 
chambre double et demi-pension avec voitureet ᾿ 
avion) ou à la truite (5 980 Ε). 
On peut organiser soi-même son séjour dans Pouest 
de File (12 pèche à la mouche s’y pratique jusqu’en 
septembre), notamment avec l'aide de Foffice du 
tourisme irlandats (33, rue de Miromesnil, 75008 Paris, : 
téL : 01-S3-43-12-L) et des brochures générales 
thématiques (dont The Guinness Angiers Guide}. Les 


- Ue croisière dont le prix fluctue 
au gré des voyagistes. Compter 
4990 F par personne δὴ cabine 
double et pension complète 
(12 jours) chez 3615 Traveltour 

(départs le 6 juin de Paris et-de 

Metz) avec conférences et COUrS 
de russe. Chez Onfine Tourisme, 

. jusqu'au 23 septembre, eptre 

.. 5450 et 6 590Ὲ par personne’(se-, 

. lon le type de cabine), de Paris, 
analogue avec 


ferts inclus. Programimé jusqu'en 
aoftt, le circuit de Transtours à 
bord du M/S Fedor-Dostoïevski est. 
proposé à partir de 8 380F par 
personne en cabine double et 
peusion complète.-Une croisière 
| programmée par Euro. Peuli et 
Cho: 


: “KTraveltour (tél. : PRET 
56), Online tourisme (tél. : 01-47- 
42-26-37). franstours (tél. : 01-53- 
24-34-00). Éuro Pauli (tél : 01-42- 
86-97-04). Clio (tél.: 01-53-68- ᾿ 


B L'ILE-DÉ-FRANCE EN TGV. 
Samedi 6 juin, le Cercie ouest- 
parisien d’études ferroviaires 

. (Copef) ‘affrète un TGV qui 
conduira ses voyageurs sur un iti- 
néraïre inhabituel sur les voies 
-de-France. Départ à 

‘ 13-heuies de Paris-Nord vers 
Ermont-Faubonne, Argenteuil, 

. Päris-Saint-Lazare, la Défense, 
Versailles-Chantiers, Massy-Palai- 
seau, Jévisÿ, Marne-la-Vallée, . 
Roissy, Paris-Nord. Arrivée vers 
19h 30. Une quinzaine d’arrêts 

le trajet. 
: ἧς S'inscrire auprès du Copef, 
19, rue d'Amsterdam, 75008 Paris 
(tél.: 01-45-87-1-06),-230 F par 


vols té et Cairns ou 


Fly Fishtog (téL =. 
.01-42-61-35-60) ainsi que Jet Yours er: 01-45-50-20-75) Daruip-| 
‘ et Havas Voyages (t6L : 01-53-29-40-00). 
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MALTE. JUIN 
8j/7n. 3 085 F 


Vol + Hôtel Selmun Palace 4%. 
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Départ de Paris. 

De province nous consulter. 


ï 08.0163.750 
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Vallée de la Dordogne 
Silence d'un Hôtel à là campagne 
Piscine et tennis 
Sesaine V2 Pension à partir de 
1 990 FF par/persohñe 
Route de Padirac - Rocamadour 
46130 LOUBRESSAC 
TéL : 05.65.10.80.90 
Fax : 05.65.38.22.02 


3615 Bye Bye 


ANTILLES Goudeloupe 43.695 Frs 
els + Sigur ἐν ἢ jarcs à Gasier - Mix 38 

EGYPTE Croisière + 4290 Frs. 
Vols © 8 jours Crnollon + 3 joues Βμὲ 4° Mer Rouge 


Tholesss 4380 Frs 
διείοι δδυὶ Κ΄ > Cuve « Ἰπαύκε 


600 M - CALME - NATURE 


HÔTEL DU LAC τ. 


Piscine, sauna, jaccuzi, randonnées, 
équutation, VTI, parapente, tenais, 


U2-pens. et pens. comp. 

240 F à 320 Fipers 
PROMO 7 jours niini BASSE SAISON 
1 680 F Pens. Compl. 

TéL. : 04.50.34.20.88 


LÉ COMPTOIR BLEU 
MO ELLE 
VOLS AIR 

λεῖα mat: dapurt Pad 


DAKAR 2080 F 
PHUKET 3580F 
CREYE 1530F 


SFDOMINGUE καιρόν! 5380 F 
Ve + Hotel Jer ἢ nus + Der LE + ACUATÉS 


LANZAROTE 3080 F 
le Motel 34 7 nus » des person 


Voyage d'affaires 
en Angleterre? 
Réservez votre hôtel 
sans payer trop cher f 


Pare de SI ous ang urine à da 
VAFENSION de 250 F à 510 ἘΠ 


pans. Compl. τὰ 225. 2685 Ρ. 


Le cine. Choes ἃ, Χνῆῖο , 
EXC : 1800 m au pled du fameux … 


472 pension de 288 à 516 Eflour 


a Sr ans 


él, 04.92,46.82.62 
Se recommandé dt “Monde” 


trée sur la France, avec de T'air 
froïd en altitüde: Un front Ῥίπνίο- 
orageux s'évacue vers Tese du 


Bretagne; pays de Loire; 
Basse-Normandie. 


Dre Les températures maxi- 


dennes. - Le ciel-restera très nua- ᾿ 
geux toute la journée avec des on- ᾿ 
dées ou.des averses. I fera 18 à 
21 degrés Y'après-midi. ἡ ᾿ 

Champagne, pagne, Lorraine, Alsace, 
Bourgogne, Franche-Comté. - 
Sur PAlsace, le ciel sera très nua- 
geux, avec quelques ondées. Aï- 
leurs, le temps sera couvert, avec 


nées, le temps restera couvert, 


C: couvert; P : pluies * 


CAYENNE 
FORT-DE-FR. : 
NOUMEA 


JARDINAGE 


CENTS ANNE, Les peche Sont 
tellement recouverts de fruits qu'il 
va falloir les secouér cormme des ἡ 
pruniers pour les délester des : 
petites pêches excédentaires. ἢ ne 
faudrait pas qu'ils s’épuisent à - 
en top. Il ne faudrait pas 


cerisiers ne feront ni le bonbèeur 
des sansonmets ni cébüi des mertes. . 
C'est tout juste si l’on pourra . 
cueillir 2 kilos de cerises sur cha- : 
cun d'eux. Le même phénomène 
se reproduit à quelques Kilomètrès 
de là, dans d'autres, din de.. 


n’a pu se faire. Pour d’autres, {n'a - 
pas fait assez froid cet hiver ; pour 
d’autrés encore, Π a fait trop sec” 
l'été dernier 


tort: ces cerisiers avaiént perdu 
leurs feuilles à à fin août et fai-- 
satent grisé mine. Cette sécheresse 
qui se reproduit d'année en année” 
depuis quelque temps commence - 


1 


Lleur action Roque évite les: 
. — IL Leurs actions ne 


: Verts ou blonds; selon les saisons. 150- 
Jir à l'arrivée. - ΝΠΊ. Une des 
branches-de τ ὶ 


ΓΟυδκαρτῖ. à 
‘IX, Priñcé arabe, Pour sai- 


uni, SP 


pays, tandis qüe le temps- reste 
instable aïlleurs, avec-des averses. ἡ 


- Les nuages, 
resteront nombreux toute la jôur: ἡ 
née, avec des averses, parfois ora- . 


males avoisineront 15 à 17 degrés. - 


Nord-Picardie, Ile-de-France, : 
Centre, Haute-Normandie, Ar- τ᾿ 


de la pluie et des orages, parfois : 
violents: 11 fer 18 8.23 degrés” 
après-midi. Ὁ 


Midi-Pyrénées. — Sur Midi-Pyré 


PRÉVISIONS POUR LE 28 MAI 1991 . 
Ville par GLS RE D mg ἰρπαρέταλητα SPDEN 
et Pétat du cleL 5: crois N: nungenr, . ne 


. 232 ΒΡ 
"2025 5 " 


À bas τρίς, σὺν ae 


Ces derniers n'ont peut-être pas 


MOTS CROISÉS PROBLÈME Ne 98126 | 


234567689012. 


. Voyiké ; 
Sr à distance. x-Metenrésenve.Sui-. ἐ 


orages sur’ Ailleurs; 
- les nuages seronit nombreux, avec 


des averses. Le thermorpètre mar- . 
quera 17 à 20 degrés Faprès-midi - - 
- Limousin, ‘Auvergne, Rhône-" 


‘Alpes: - Surle Limousin, les 
d’averses. Ailleurs, le temps sera 


. Phuvieux, avec des orages parfois -, 
violents. Les températures maxi: * 
males avoisinerout 16 à 20 degrés. Ὁ 


Languedôc-Roussiliôn, Pro- 
= vence-Ajpes-Côte . : d'Azur, 


Corse. — Les nuages resteront. : 


.‘ébondants touté la jouée, ἄνες. 
* des ondées’ εἴ des 
ment forts. Il fera 18. à°23 degrés 


au meilleur moment de la joumée. 


vraisemblblement à affüblir.les - 
arbres à Penracinement peu pro- . 
fQud qui 5 abreuvent: dans’ les 
couches si 


ἊΣ du 80].-. 
- Un gréod hêtre n A VO. 


Sinage, planté -au milieu. du . 


. XX siècle à mi-pente dune col- 
+. 16, δὲ ana τοτὲ fnexphcabie 


bfiches, ÉLTTAN formés px 
5868 racines était si plate et d'on'si 
- petit diamètre que l'on était éton- 
né. Comment ce de trente 
‘mètres de hauteur et de diamètre 
pouvait-il tenir debout? Com- 
- ment on système racinaïre si ré: 


-duit pouvaît-il Falimenter? Däns ὁ 
la forêt aussi; certains arbres sont - : 
morts de 806. 


En sera-t-il de tnême poür les 


τὸ cerisiers? Certains sont déjà 


-morts, mais généralement après 
1e récolte très abondante: Avant 
de crever, les fruitiers tirent un feu 
d'artifice corüme s'ils « voulaient » 
ainsi perpétuer l'espèce produi- 
sant un grand nombre de graines. 
Ciaignons donc poir les pêchers ! 

Comment un arbre de plein 
vent, qui n'est âgé que d’une pe-. 
tite dizaine d'années, pourrait-il 
survivre en étant-recouvert de 


VERTICALEMENT | 


ΝΣ] 
1. Ferme oeil au grand jour. = 2 Fat 
la fermeture. -3. Fondateur de l'Ora- . 


.—10. ht Sien FL = 11. Omas. “Neuf 


toire. Nous sommes prisommiers de . 
leurs chaînés. -- 4. Voiture à chevaux. 


Fait les choses à moitié. --5. Renvoie . 


avec ἄς la Pluie, 5' »πέξξησδης. . 
Taprés-midl. 1 Π y aura quelques : 
les Pyrénées. 


nuages seront accompagnés  [3x-- 


Tcale- “| 


: froits sans une petite aide ? Jamais 
taïllées, les plus hautes branches 
-du nôtre culminent à cing-six 


‘ mètres de. hauteur. 11 n’est pas - 


greffé, puisque c'est un sujet de 
‘semis - « Arrête de jeter les noyaux . 
de pêché dans le jardin 1 Ça bousille 
la laine de. la tondeuse 1». N'ein- 


. Pêche qué'ies ‘fruits rouges que“:pucerons: 
Dr : produit 


“ce frait du hasard sont dé- ὁ 
licieux et’ suffisamment tardifs . 
Pour être bons à déguster fin sep- 
tembre. Encre que son voisin du 
même âge et de même provenance 


Plantes retombantes 


- -- Ν ss un: 
ἘΠΕ ΕΜ ΕΓ ΕΝ 
μπη αν ξθ ων TAUNEU. 


Na 


produit les mêmes fruits. môûrs, 
eux, un mois plus tôt Au coup 
‘d'œil, cette pêche est une san- 
guine de Savoie. 

On n’a vraïment pas envie de le 
voir crever D'autant-que, à la su- 
‘rabondance des fruits, s'ajoutent 
deux autres maux : la cloque et les 
Pour limiter la prolféra- 
tion- de ces derniers, c'est assez 


simple, ἢ suffit d’eoduire le bas du . 


tronc de glu pour empêcher les 
fourmis de grimper dans Ja ramure 
où elles entretiennent leurs 


᾿ L'hebdo fard, ainsi que se désigne Rasticz. le compagnon de pa- 
‘pier des ämateurs de plantes, consacre son dernier numéro aux sus- 


pensions. Les citadins possédant fenétres ou balcons, les proprié- 
faires de murs ou de tonnelles y trouveront une sélection des 
meilleures plantes retombantes pleines de couleurs et de senteurs. 
L’hebdomadaire propose ainsi pour 165 couleurs le brachycome, 
pour les plantés grasses le lobelia pendula. A Tombre les spécialistes 
conseillent Pimpatiens Wallériana ; pour le parfom: la capucine; 


. pour le sobriété : le gérantam Herre, sinon le liseron de Mauritanie 
.qui donne de longues gmirlandes de cornets bleus ; enfin pour les In- 


mineuses : la lysimaque appelée aussi herbe anx écus. 

Au sommaire du même numéro figurent aussi des fiches pratiques 
très détaillées sur les semis de laitue et de radis. 
‘%'Rustica, n° 1482, semaine du 27 mal au 2 juin, 10 F Chez les marchands 


dej  Joumaux. 


ἡ. 505 Jeux de mots: 


3615 LEMONDE, tapez SOS (2,23 F/min). 


‘au même endroit. Personnel. 
“- 6. Monte de l'arène. Monte de Pinté- 


tleur -- 7. Pris tes aises au soleil. 
—8.D'un auxiliaire. Laissez tomber 
pois ou plumes Donné pour une 
bonne exécution. — 9. Aide à suppor- 


: [δὲ Ne supporte-aucune contrainte. — 
‘10: Manque -d'ardeur dans: les: rela- 


tons. Note. — JL Pratique pour faire 


Vs ΠΆΡΑ tous Le ERcOmrEment αν δ 


—12.- Nettoyeurs. 


À End sc La La pi ue et a σριατέσααα 
εἰ de ragminisvationt Οαππέξεϊοει PAR ὅδ Jour ME PURE RE 437. 


ner αὶ Mec { 
Ἵδτυῦ i Οκαδοισῃ à 


54982 hr coco 


# 


RL τρια 1139.00- Fer: ται IIS 


- LOC A 
posa me cn: coqs A) 
Stéphane Core 
: "Ab, rue Clonde-Bernari- ΒΡ 218 - 
: : 75246 PARIS CEDEX 05 


Situation le 27 maî à 0 heure TU 


: πε μι d'eau pour le pauvre pêcher 


«vaches mellifères », voire de dé- 
poser sur le sol une petite boîte de 
produit anti-fourmis, Les bestioles 
la traversent par les petits trous 
qui la percent, se chargent d'un 
principe actif qui contamine la 
fourmilière quand elles y re- 
tournent. C'est plus efficace que le 
soufre 1". 


Pour ce qui est de la coque, c c'est 
plus . On ἃ beau appli- 
quer le bon traitement à la bonne 
époque de l'année - quand les 
‘bourgeons commencent à débour- 
rer-, rien n'y fait Comment at- 
teindre les plus hautes branches 
sans recevoir en pleine figure le fin 
brouillard de bouillie bordelaise 
censée lutter contre le « champi- 
gnon» qui cause cette maladie 
horrible ? Les feuilles sont en effet 
boursouflées, verruqueuses, 
épaisses, recouvertes d'une pruine 
bianche et tachées de rouge. 

Avant que ces pêchers ne pro- 
duisent leurs premiers fruits, un 
traitement total pour rosiers avait 
eu un effet : toutes 
les feuilles malades étaient tom- 
bées en une semaïne et les nou- 
velles pousses furent saines. jus- 
qu'au printemps suivant. Cette 
fois-ci, on va tenter un traitement 
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LE CARNET 
DU VOYAGEUR 


ATAÏPEH. A partir du mercredi 
2 juin, l compagnie Eva Air dé- 
double sa Haison au départ de la 
France et de PAutriche. Elle assure- 
ra 3 vols par semaine Paris-Taïpeh 
avec une seule escale à Dubaï sur la 
côte des Pirates (Emirats arabes 
imis). Tandis que la ligne Vienne- 
Taïpeh fera, trois fois par semaine, 
escale à Bangkok. Pas de change- 
ment depuis Amsterdam (sauf 
pour les horaires) et Londres, avec 
également trois vols sur chaque iti- 
néraire. Réservation, tél. : 01-41-43- 
91-02. 

MFRANCE. Le guide 1998 des 
gares de France vient de paraître 
sous le titre Le Guide du voyageur 
sans voiture (500 p.. 85 F). ἢ recense 
300 gares et villes de l'hexagone 
par ordre alphabétique, donne une 
sélection d’adresses de bonnes 
tables et d'hôtels et permet aussi, 
par un descriptif architectural et 
historique, de mieux connaître la 
gare et des sites environnants. 


PT RTE 5 I πῶς Τὰ 


total pour fruitiers dont l'embal- 
lage précise qu'il faut l'arrêter 
quinze jours avant la récolte des 
fruits. On verra bien. 

En attendant, le sol a été désher- 
bé au pied des arbres, griffé pour 
ne pas abimer les racines superfi- 
cielles, bien arrosé en laissant cou- 
ler tout doucement un tuyau que 
lon a déplacé toutes les vingt mi- 
nutes afin de faire le tour de 
l'arbre en une heure et demie -- à 
renouveler tous les quinze jours 
en cas de sécheresse réelle. 

Après quoi, il faudra aider cet 
arbre à alimenter sa « progéni- 
ture » en le fertilisant. Un bon kilo 
d'engrais complet en granulés jeté 
au fond d’un seau, juste recouvert 
d'eau va tremper jusqu'à ce qu'il 
fonde -— trois ou quatre jours selon 
l'engrais. Ensuite, il sera ditué dans 
une cinquantaine de litres d'eau et 
réparti à l'aplomb de la ramure sur 
un sol à nouveau griffé. Suivi d'un 
arrosage abondant, cet épandage 
d'engrais Hquide maison a donné 
déjà des résultats spectaculaires 
sur un vieux poirier en palmette 
souffreteux. Espérons qu'il profi- 
tera au pécher. 


BRIDGE PROBLÈME Ne 1790 


LE CONSEIL DE ZIA 


Au cours d'un championnat par 
quatre dames du Marché commun 
au Portugal, ce coup ἃ été gagné par 
Sandra Landy, et l'intérêt de la 
donne met en application mm des 
conseils proposés par Mahmoud Zia 
dans un concours de Bols. An début, 
cachez les mains d'Est-Ouest et met- 
tez-vous en Sud. 


ΔῈΝ 42 
ΨΑ2 
ΟΑΡ 65 
+R92 


. #86 #10 
Ÿ 1098743 VRDV 
073 9 R982 
+D10843 


#765 
#AD9753 
65 
ὄντ 4 
ΑΝ 
Les annonces (Ouest donneur, 
Nord-Sud vulnérables) n'ont pas été 
indiquées, mais les pins simples 
pourraient être les suivantes : 
Quest Nord Est Sud 
passe ISA. passe 34 
:-passe 40 pass 6 4... 
Ouest ayarit entamé le 10 de Cœur 


pour l'As dn'mont, sur lequel Est a 


fourni le Roï de Cœur, comment San- 
dra Landy, en Sud, at-elle joué pour 


… gagner k PETIT CHELEM À PIQUE 


contre toute défense ? 


Réponse 

Î y a un Cœur perdant, et ἢ faut 
réussir l'impasse au Roi de Carreau 
ou à la Dame de Trèfle en espérant le 
Roi de Carreau en Ouest et la Dame 
de Mèfle en Est. Maïs par quelle im- 
passe faut-il commencer ? 

Si l'on se souvient du conseil de 
Zia, il faut débuter en jouant le... Va- 
let de Carreau. Si Ouest fournit un 
petit, on doit mettre l'As, car Ouest 
{qui ne sait pas où se trouve le 10) a 
intérêt à couvrir ; et s'il n’a pas cou- 
vert avec le Roi, C'est qu'il ne l'a pas! 
Ensuite, ἢ n’y a plus qu'à se rabattre 
sur l'impasse à [a Dame de Trèfle. 

Sandra Landy, après l'As de Car- 
reau, a donc joué le 2 de Trèfle pour 
le Valet, puis, après avoir fait l'As de 
Trèfle, elle est remontée au mort à 
l'atont et elle a défaussé un Cœur sur 
le Roi de Trèfle. Elle n'a concédé 
ainsi que le Roi de Carreau. 

À l'autre table, où le même chelem 
a été joué par Nord. le 10 de Carreau 
était visible au mort, et on ne pouvait 
trer aucune déduction du fait que 
Ouest n'aît pas couvert Le Valet de 
Careau. La déclarante israSlienne ἃ 
donc fait l'impasse, et le chelem ἃ 
chuté. 


ATTENTION, DANGER ! 

C'est parfois à la première levée 
que Fon perd un contrat, car on ἃ 
tendance à jouer trop vite. Toutefois, 
Fanglaise Liz Wright a bien réfléchi, 


‘et elle a prévn le cas qui pouvait la 


mettre en danper. 


Alain Lompech 

#AR3 

VDV532 

954 

+RAR4 
a vs #D9762 
V10974 V- . 
oR82 oDvV97 
5632 +V1073 

41054 

VAR86 

CA1063 


409 
Ann. : 5. don. N.-S. van. 


Ouest Nord Est 
X. Mohmdes Y. 
passæ 20 passe 
passe. 3SA passe 
passe 6% passe. 


Ouest ayant entamé le 10 de 
Cœur pour le 2 du mort et le 2 de 
Pique d'Est, comment Li: Wright, en 
Sud, a-t-elle gagné le PETIT CHE- 
LEM À CŒUR contre toute dé- 
fense ? 

Note sur les enchères 

L'ouverture de «1 SA» était 
faible (conformément au système 
anglais), la réponse de «2 Car- 
reavx » était un Texas, mais le saut 
de Nord à «3SA» s'avérait dis- 
cutable, Ensuite, « 4 Carreaux » 
montrait ne ouverture maximale 
et Je désir de jouer à Cœur, et il n'en 
fallait pas plus pour que Nord dé- 
dare le chelem. 


Philippe Brugnon 


% 
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CULTURE 
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repose rincipalement sur des 
équipes "ont chanteurs, instru- 
mentistes, choristes et compositeurs 


nn créer des conditions adminis- 


nnu des heures difficiles a, Ι 
dé Ἢ tratives solides. Dans un entretien 


MUSIQU Ete 28 mal, le nou- 
‘Archevéché de désengagement intellectuel et 
tutelles, 


ternational d'art lyrique. Œuvre des 
architectes Jean-Loup Roubert οι 


vait être inauguré officiellement à  Jean-M Battesti, ce nander ELLE on de au Monde, il livre son ambition pour 
Aix-en-Provence, qui fête les dn- teck a été conçu pour défier le ἰα ville. De en nou- les dix années à venir. @ LE PRO- européens, qui partiront en tournée 
quante années de son Festival in temps. @ LA MANIFESTATION 8 veau directeur général, ἃ d'abord GRAMME proposé, dès cette année, dès le début du mois d'août. 


‘Aix-en-Provence renoue avec son Festival international d'art lyrique 


Alors que la ville fête cet été les cinquante ans de la manifestation, les architectes Jean-Loup Roubert et Jean- Michel Battesti ont parfaitement réussi 
à intégrer le nouveau théâtre dans la cour de lArchevéché. La refondation est aussi financière, intellectuelle et pédagogique 


Dons ee ee ποτ τα 


“ον 


PURE 


de notre Fm spécial 

Franchissons l'imposant portail 
qui s'ouvre sur la cour du palais de 
FArchevéché, entrons dans cet es- 
pace fermé par de bautes façades 
percées de ouvert sur le 
ciel d'Aix-en-Provence. L’an- 
cienne construction métallique 
qui supportait des sièges en plas- 
tique a cédé la place à un nouveau 
théâtre, dont la fluidité des lignes 
produit une forte impression Les 
Toile trois cent cinq sièges sont en 
teck; un bois dont le grain serré, 
la belle couleur ocre jaune, s’ac- 
cordent avec la pierre afxoise. 
Bientôt patinés par le soleil, la 
pluie, Îls en prendront la coufeur 
grise argentée. Le cadre de scène 
est lui aussi en bois, comme les 
gradins supportés une struc- 
ture métallique quasi invisible 
peinte en gris vert. Un seul niveau 
de balcon a permis de dégager la 
vue sur {a façade des Ecuries de 
V'Archevêché. Du parterre, on voit 
la scène, qui a été heureusement 
abaissée de 1 mètre. 

Autour de la cour, dans le palais, 
des espaces jusqu'alors invisibles 
ont été dégagés. Des cloisons ont 
été abattues pour recréer une salle 
voîtée. Le somptueux escalier à 
double révolution est méconnais- 


Le budget 
© Budget général : 58 millions de 
francs 


15 millions de francs billetterie ; 
10 millions de francs mécénat ; 
3 millions de francs coproductions, 
bénéfices de tournées, partenariat. 


« Diriger le Festival d'Aix-en- 
Provence n’est pas un but en sol, 
vous aviez bien un projet en 
tête. 


- Etablir économiquement des 


velle salle et des ateliers de forma- 
tion et de production. En 1988, nous 
avions fixé des bases aussi solides 
au Châtelet quand j'en ai pris la di- 

Pendant le dernier conseil 


<çon d'envisager les choses. Nous ve- 
nons de créer une nouvelle 
, au sens total du terme: 
financement, personnel, projet. 
Economiquement, le schéma est 
simple: 55 % des recettes seront 
aux subventions et 45 % à ja 


jet dont le budget était de 57 mi 
lions dont 57% de subventions, un 
à ne pas dépasser. 
> L'autre grand axe était que, à 
l'issue du premier festival, les AixOÏS 


GALERIE LOUISE LEIRIS 
47, rue de Monceau 75008 Dans 

Tél : 01 45 63 28 85 

Fax : 01 45 63 76 13 


HENRI 
LAURENS 


60 rerres cuites 
du 26 mai au 28 juillet 


sable. Ainsi facilités, les accès au 
Théâtre de l'Archevêché confèrent 
à ce lieu une sérénité que l'étroit 
goulot d'antan ne lui donnait 
guère. Les architectes Jean-Loup 
Roubert et Jean-Michel Battesti 
ont indéniablement réussi à inté- 
grer ce nouveau théâtre dans la 
cour de l'Archevêché. 

Un peu plus loin dans la cam- 
pagne aixoise, à Venelles, un 
centre de production de 
6 000 mètres carrés regroupe pla- 
teaux et studios de répétitions, 
ateliers de décors et de costumes, 
et Padministration. Il ne fallait pas 
éclater l'équipe du festival dans la 


La een ne soit pas seulement une 
succession de spectacles. Les Are- 
liers de Venelles se sont donc en- 
gagés dans la vole de la formation 
aux métiers du théâtre, tandis que 
des interprètes, des compositeurs, 
des acteurs, des metteurs en 
scène, des chanteurs de renom 


prit du festival, dirigé par Sté- 
phane Lissner, son nouveau pa- 
tron. Les inviter à travailler 
plusieurs mois pour leur 

l'esprit du travail d'équipe, 
créer les conditions qui per- 
mettent de ré x la troupe, 
cette utopie, parfois réalisée, qui 
veut que l'ensemble soït plus fort 
que l'addition des talents indivi- 
duels. 

I ne fallait surtout pas aban- 
donner ces jeunes professionnels 
après la soirée de clôture du festi- 
EN ἀυδι 
duire sur les scènes françaises et 
européennes afin qu'ils conti- 
nuent de faire vivre devant les pu- 
blics Les plus divers un travail qu'il 


ri-là est déjà relevé : soixante- 
douze représentations de Didon et 
Enée, de Purcell, et de Curiew Ri- 
Ver, de Benjamin Britten, et qua- 
rante-huit représentations de Don 
Giovanni, de Mozart, sont déjà 
vendues en France, en Autriche, 
en Suède, en Italie, en Suisse, en 
Belgique et au Japon. 


Le nouveau théâtre, avec ses sièges en teck, dans la cour de F'archevêché d'Aix-en-Provence. 


11 fallait au nouveau Festival 
Provence ces structures 


est un autre symbole dont on veut 
penser qu'il prouve que l'Etat, la 
région. le département ont enfin 
Dot CRaRIeDEN la VITE CALE. 


en-Provence pour permettre à 
Festival international d'art brique . 


: Stéphane Lissner, directeur général du festival | 
«Un centre effervescent où l'on vient en sachant qu'un esprit de générosité y soufle» ». 


ne puissent dire que l’on avait fait le 
festival sans eux, ou contre eux. La 
con d'une Académie euro- 


» Il fallait aussi, bien sûr, être ca- 
pable de proposer une programma- 
tion qui puisse faire du Festival 
d'Aix-en-Provence une grande ma- 
nifestation culturelle. Ce dernier 
axe, c'est mOn travail Sans les deux 
premiers, On ne peut pas réaliser le 
troisième. 


- Quel enseignement avez- 
vous tiré des dix années passées 


- Donneriez-vous raison à 
ceux qui affirment que les met- 
teurs eu scène prennent trop de 
Uberté avec les œuvres ? 

— Des essais récents sur l’art 

contemporain expliquent que l'art 
actuel ne produit plus rien. Dans le 
même temps, des articles de maga- 
zines mettent en cause l'excès de 
pouvoir des metteurs en scène à 


l'opéra. Ce n'est que le vieux 
combat des anciens contre les mo- 
dernes. J y aura toujours des ar- 
tstes pour penser, créer, chercher à 
expérimenter. Les anciens les 
condamneront comme ils défen- 


service public, on se doit d'être exi- 
geant et de prendre les gens par la 
main afin de les entraîner vers de 
nouvelles aventures. On ne voit pas 
ke monde en restant cloîtré. Si ἔστι 
n'a pes raison chaque fois que l'on 


— Oui ! Mais, parfois, C’est le pro- 
blème de la critique et du public le 
plus conservateur. Connaissent-ils 
toujours le théâtre ἢ Sur la direction 


ont des points de vue sur l'œuvre. 
plastique- 


. Certains ont des idées 


ment pas mauvaises, mais ils n'ont 
pas de lecture de l’œuvre. il ne 


s'agit pas d’alfer contre l'œuvre, 


mais, pour les conservateurs, avoir 

un point de vue, c'est par définition 

une trahison. 
F 


- Les musiciens sont bien 


obligés d'en avoir sur la musique 
qu'ils 


neuf fois sur dix C'est ainsi D ne 


soutenu par les princes, puis la 
bourgeoisie, l'opéra l'est au- 


culture ancienne afin d’attirer un 


de vivre sereinement le présent 
pour mieux se projeter dans l’ave- 


, ie (ας αἰ] vil d'AI te cet été 


les cinquante ans d'une institution . 


dont ies grandes soirées ont porté 
Join le nom de la ville du roi René, 
on ne peut oublier que cette ms- 
nifestation a aussi connu des jours 


attristés par une crisé financière . 


qui aura eu le mérite paradoxal 
S'ADPOEAT sa refondation intel- 


— Aix est au cœur d'une région 
où certains coups ont été portés à la 


D Co Set men 


Les habitants d'Aix n'étaient pas 
fâchés avec leur festival, Ds vi- 
vaient à côté. H y a:blen 1008: 
temps, is se massajent autour de 
la place, observant les mélomanes 
qui montaient chaque soir vers le 
palais de l'Archevêché pour ap- 

plaudir 165 opéras de Mozart, que 
Gabriel Dussurget avait fait dé- 
couvrir aux Français avec un flair 

Pour découvrir aussi 
les nombreuses œuvres de mu- 
sique contemporaine qu’Aix créait 
chaque été. On l'a oublié, mais 
c'est ἃ Aix que la Turangalila Sym- 
phonie, de Messiaen, que le 
Concerto pour piano, de Poulenc, 
ont été entendus en France pour 
la première fois. Stéphane Lissner 
a déjà fait revenir les composi- 


péens. 
sister à des concerts, ateliers, 
cours d'interprétation publics 


tion et grâce à ces jeunes musi- 
ciens venus de toute l'Europe. 


À. Lo. 


DA 2 RD Ile ἃ 


Marcel 

Les 6, 9, H, 15, 17, 20,22, 25,27 et 
30 juillet, 22 heures. 180 F et 280 F. 
© Curiew River, de Britten. 


‘ L'Académie, David Stem 


(direction), 
Yoshi Oida (mise en scène). Les 7, 10, 
Das 26,28 et 31 juillet, 
180 Ἑ et280F. 


). Les 14,15,18 et 


chorégraphie). Les 25, 27, 30 et 
31 juillet, 22 heures. 250 FE 550 Ε 
et900FE 
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sur la de du mal 


Terminale, Francis Girod lance un groupe 
‘de lycéens sur la piste. d'un méchant prof 


Gosset, Anna Mouglalis, Loïc 
Corbery, Mathieu Crepeau; 
Alexandre Chacon, David (όσοι. 
son, Bruno Wolkowitch, Jean- 
Michel Dupuis. (ih40) -. 


Au.début, on ne comprend pas 
bien. On est avec des adolescents, 


᾿ ils font. un pétit numéro pour ex- | 


pliquer que nous sommes dans 
une mise en scène ; ensuite, ils 
vont au Jycée {ce sont des jeunes 
gens sages, bien élevés, de bonne 
famille). Une des filles confie un 


secret à sa copine puis, pendant le : 


cours de philo, sante par la fenêtre 
et se tue. Les élèves semblent tenir 
le prof pour responsable. Est-ce 


parce qu'il est beau et ironique ? :. 
Les élèves, qui sont plus intelli- ὁ 


gents que le spectateur (ils ont lu 
le scénario), avaient raison: 
« c’est la faute'au prof si Caroline 


s’est balancée». Donc, comme . 


dans les histoires pour jeunes lec- 


teurs de fa Bibliothèque vette, ils — 
s'organisent- pour châtier Pense -- 
gant malfaisant qui avait séduit: | 


. coupable 


Et-là, à houveau,. on ne 


comprend plus très bien : il appa-. 


Ταῖς que le mäuvais maître est aus- 
si, sous un pseudo -en vrai, il 
‘s'appelle Terrien, C'est fn !-, un 


écrivain négationniste. Le fl " 
perd du temips” à nous resservir le 


φίνεδε cum de Ἰες cure δὲ Ν 


ver les maïns (sales). 

En revanche, on comprend fort : 
mal dans quelle mesure le fait que ᾿ 
explique αῇ αἷτ dragaé une jeune 

que ait é une jeune - 
élève. Ou si, pierres vd 
transgression (qu'est-ce que ça: 
aurait été si le prof avait séduit un 
garçon ? sa petite cousine ? si ça 


avait été une prof?) mève naturel- | 
lement à devenir un facho bon ἢ 


teint, un Drieu au petit pied ama- 
tœur de cigarillos. Livré à lui-même 
par le peu d'intensité du débat, le 


. Spectateur se preñd à songer que 


le fl pourrait se vouloir une di- 
gression sur la beauté du diable: 


-Encore faudrait-il que la réalisa- 


tion lui äccoïde le droit d'exister. - 
Ce droit est, à vrai dire, refusé à 

tous: les. jeunes interprètes 

comme leurs aînés n’ont aucune 


᾿ς chance de faire vivre un tant. soi 


peu des personnages réduits au : 


rang dé rouages. Le plus étrange 


est que cés rouages appartiennent 
à une machine dont le fonctionne- 
ment trop simple, sert un μας μα 
faitement obscur- - 


Toujours est-il que iadite . mis: : 
* Chine atteindra un-sommet - un 


de corpte sous Je signe ! 


τὰ dédision emprantant à 
'une indécision 

spontex dans sa tête, le clan des. 

sept cambriole. l'appartement du”. 


L'Homme qui tua Liberty. Valance., 


(on ne sit päs) -- avant de se termi- 
εἰς nér par an gag curieux. Le flic 
chargé de l'enquête - il y a eu- 
“mürt-d’homme-"se décide tout. 


bonnement à-ne pas la résoudre. ἡ 
Comme si-Francis. Girod, après... 
avoir jeté une jeune fille par là fe- 


“nêtre au début du fin, ‘puis ‘jeté: 
beaucoup. dencre” ire pour 


de révision in situ pour le bâc.que 
les personuages devront passer à 
la fin de l’année sur le sujet « mo- 


δ tèrles questions"qu'il avait eu 
l'idée, discutable, de poser. : 


rale-et action». Tout ça-donne  - 


Ba % 

à τος 

que 
44 | 

- sn". 117" Ὁ -1% 


LES. NOUVEAUX FILMS . 


LA POMME 

ΜΝ Ce premier film d'une toute 
jeume cinéaste jiranieone a été 
lune des découvertes les plus 
heureuses du Festival de Cannes 
(Le Monde dés 20 et 21 mai). Tirant 


protagonistes pour jouer leur 
propre rôle. Comme ces deux ga- 
mines, cloîtrées ἃ la maison de- 


voisins a fait délivrer par l'assis- 


-tante sociale. La réalisation 


construit une fable poétique et 


danse de vie inquiétante et 
joyeuse: :  CJ-ME 
Film iranien de Samira Makhmal- 


= baf. avec Massoumeh Naderi, Zah- 
--ra Naderi, Ghorban Al Naderi, Azi- 
᾿ zeh Mohamadi, Zahra Saghrisaz. 


Gh26) 


. ΠΝ TUEUR POUR CIBLE 
ἫΝ Le scénario d'Un tueur pour cible 


reprend un schéma usé. Sur le 
thème du tueur à gagès refusant 


fms 

thriller ἃ la Jobn Woo (qui en est le 
producteur), mais sans arriver à 
donner un sens à ses trouvailles 


- plastiques et chorégraphiques. 


Bien servi par l'interprétation d'un 
Chow Yun-fat pour ainsi dire 
muet et de Mira Sorvino, le film 
relève davantage du jeu vidéo. Π 
procure toutefois au spectateur 
une jouissance frivole, mais réelle. 
Fin américain d'Antoine Fuqua. 
Avec. Chow Yun-fat, Mira Sorvino, 
Michael Rooker. (1 h 27.) 


DEEP IMPACT 

Une météorite s'approche de la 
Terre à vive allure, menaçant 
d'anéantir la vie sur notre planète. 


L'idéologie messianique du créa- 


teur d'ET., Steven Spielberg, pro- 
ducteur de ce film, s'y exprime à 
travers une galerie de person- 
mages caractérisés par une psy- 
chologie bon marché. Le scénario 


‘ # période du mercredi AVS au dimanche 2405 inclus 


qu'il mérite, en subit 


Après Lné' semaine catastrophique, ayant combiné 
Tomniprésence du Festival de Cannes (qu'on saït peu 
propice à la fréquentation) et le retour du beau temps, les 
entrées remontent. Le phénomène profite essentielle- 
ment aux deux titres leaders depuis maintenant plus d'un 
mois et derni, les français Le Diner de cons et Taxi, Parmi 
Les films € en provenance de la Croisette, : aucun n'obtient 
de score spectaculaire. Du moins Ceux qui maîment 

Le train sauve la situation, après un démarrage 
difficile, et Aprile figure honorablement, compte tenu de 
son petit nombre de salles : dès la projection à Cannes, 

᾿ ona compris que le nouveau film de Moretti ne réédite- 
raît pas l'exploit commercial de Journaf intime. Les Hdiots 
de Lars von Trier, autre film important auquel la Crot- 
‘setté (pas plus que le jury) n'a pas porté toute attention 


immédiatement les conséquences 


δὲ ne figurera en tête d'aucun classement. L'épisode mo- 
721960  ‘jeénisé des aventures des Βίσες Brothers suscite un ac- 


cueïl mitigé, surtout à la mesure du battage médiatique 
- qui-a accompagné sa sortie. De même, Primary Colors, 


“accueilli froidement en première semaine, déteint rapi- 
40442. . jement. Les facéties politiques des Américains ne pas- 
εἶν sionnent guère les foules, si on en croit le piètre score ob- 

᾿ 167 897 * tenu auparavant par Des homunes d'influence. à 


leur permettra de trouver la Vérité 
et de sauver in extremis l’humani- 
té. Un tel sujet devrait au moins 
servir de prétexte à une virtuosité 
sans limite des créateurs d'effets 
spéciaux. Ce nest pas le cas ici: les 
trucages sont étrangement ap- 
proximatifs pour cette grasse pro- 
duction - avant une autre encore 
beaucoup plus importante sur le 
même thème, Armaggedon, qui 
entrera dans l'atmosphère au 
cours de l'été. J-ER 
Film américain de Mimi Leder. 
Avec Robert Duvall, Tea Leoni, Eli- 
jah Wood. (2 h 01.) 


LA VIEILLE DAME 

ET LES PIGEONS 

# Depuis un an, ce dessin animé a 
raflé tous les prix dans de nom- 
breux festivals. C’est une œuvre 
originale, loin du classique car- 
toon et du moderne manga. Venu 
de la bande dessinée, son jeune 
auteur, Sylvain Chomet, y déve- 
loppe un univers fantastique à la 
Franju. Le résultat n’est pas d'une 
modernité affolante, mais on ap- 
préciera un goût de la précision, 
un sens de la narration et l’hu- 
mour laconique qui s’en dégage. 
Dans le Paris des années 50 ou 60, 
un agent de police malingre 
tombe sur une vieille dame pai- 


sible en traïn de nourrir abondam- 
ment des volatiles. Souffrant ap- 
paremment de malnutrition, la 
chétive hirondelle invente un stra- 
tagème pour se faire. inviter chez 
la mémé prodigue. La suite est à 
l'avenant, cultivant une fantaisie 


Dessin animé de Sylvain Chomet. 
(Oh 25.) En première partie : L'An- 
niversaire de Bob, d’Alison Snow- 
den et David Fine (0 h 13.) 


KUNDUN 
Lire page 38. 


TERMINALE 
Lire ci-contre. : 


SITCOM 
Lire la critique dans Le Monde du 
21 mai. 


ESKYA LE BANDIT |, 
La critique de ce film paraîtra dans 
une prochaine édition. 


FIRELIGHT 
La critique de ce film paraîtra dans 
une prochaine édition. 


LA MÉTHODE ZÉRO 
La critique de ce film paraîtra dans 
une prochaine édition. 


. AUJOURD'HUI 
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La Little Italy de Scorsese déménage au Tibet 


Kundun, À travers l'épopée du dalaï-lama, le cinéaste livre son film le plus autobiographique 


NAT 


----- ----------------- Morte, Kundun est un film d'action Kundun est le royaume, illusoire dont Scorsese a le secret, et qui ne 

Film américain de Martin Scor- sur des hommes qui revendiquent car il finit par échapper à ses babi- fonctionne qu'avec lui. Une al- 

8686. Avec Tenzin Thuthob Tsa- la non-violence. ἢ raconte Podys- tants, sur lequel Scorsese aurait ai- lance improbable entre un dame ᾿ νὰν αἷς & à 

rong, Gyurme Tethong, Tulku Ja- 86ε d'un homme, le dalaï-lèma mer régner Mais comme tous les religieux réaliste (comme Les Onze dernière leçon, les guide a insuiter 

myang Kunga Tenzin. (2 h17.) - dont Kundun suit fidèlement royaumes qu'laréinventés iln'est Fioretti de François d'Assise, de lentement vers le cœur de la. la plus mécanique ὦ remis si 2 
Fautobiographie, Au foin ia liberté: pas fait pour durer. Kundun ra-  Rosselüni, Kuñdun est presque en- musique. Créée au Théâtre son poids d'humanité, sourire, 

Pour prendre la mesure de Kun- mémoires (Fayard, 1990) -ν mais Π conte, comme dans Les Afranchi, tièrement tourné avec des acteurs national de la Céline en avril et d'inteligence. Natalie Dessay 
dun, et ce n'est pas chose facile, il s'agit étrangement du film le plus comme dans Casino, l'histoire d'un amateurs) et une comédie musi- 1996, cette comédie pour alto, A'est pas une chantenss fr 
faut conjuguer une somme de pa- autobiographique de Scorsese. js C'est la phrase de cale à la Sriendoon. Le film de Min- piano et homme seul a reça le Prix c'est us trésor mondial du chant. 
radoxes tout aussi déconcertants L'enfance du dalaï-lama pourrait Robert De Niro à la fin de Casino:  nelll mettait en scène un village de la meilleure création en langue - Théâtre des Champs-Elysées, 
les uns que les autres. Il s'agit facilement être transposée à Little «On avait touf, mais nous avons  écossaïs inconnu qui réapparais- française du Sÿndicat de 1a 15, avenue Montaigne, SEE 
d'une épopée historique, qui tend ltaly, vers ENzabeth Street, là où tout gâché » Sile paradis de Hewry αἴξ tous les cent ans, pendant critique. Texte et mise en scène: M Aima-Marceau. Le 27 mai, 
en permanence au symbolique, et  Scorsese a grandi. Comme lui, le Hill dans Les Affranchis, de Sam heures, avant de dis- Joël jouanneau. Avec François ἡ - -20 h 30. TEL : 01-49-52- 50-50. De 
se Joue de sa propre exactitude dalaï-lama naît dansun environne-  Rothsteln dans Casino, était pro- paraître dans la brume. Avec ses x Michaud, . 30Fà390F 
pour tendre vers l'abstraction. ment protégé, et regarde des films.  fane, celui du dalaï-lama est spiti- lieux de tournage tous Georges Gagnéré. | εὐ οὖς Jan Bostdidge » 

Kundun débute en 1937, lorsque le Et lorsqu'il s'écrie, au moment où  tuel séparés de plusieurs milliers de ki-. Théâtre de l'Œuvre, 55,vue de - Stefañ Dobr (cor), 

Jeune Tenzin Gyatso, tout juste guerre éclate sur son territoire : lomêtres — entre le Marex, l'Idaho, Clichy, Paris-. TEL : ἫΝ _ Julius Drake (piano). 

dgé de deux ans, est choisi, dans sa «Les moines ont-ils des fusils ?», on PARADIS PERDUS et la Colombie-Britannique à 01-44-53-88:88. De 100 F à 240F 3 CRE ἀξ βιαδεςι, SCENE 
ferme natale, pour devenir le qua- peut imaginer qu'il manie la langue Et comme ἢ se doit, il ressemble : l'ouest du Canada, son style très (mardi 90 F). Mardi au vendredi, à 

torzième dalaï-lama, le leader poli- de Scorsese. Little Italy a déména- à Hollywood, l'autre paradis pendu ample, à l'opposé de l'austérité de 21 heres; samedi, à 19 heureset - Te obus lus pour le: 
tique et religieux du Tibet, et se Β6 au Tibet Scorsese a revêtu une de Scorsese Kundun a en comm 505 sujet, des scènes tournées à la 21 h 30. Jusqu'au 30juin. débuts parisiens en récital de ce . 
termine en 1959, lorsqu'après des toge, et chaussé des sandalettes, avec Hollywood l'aspect illusoire bougie, et le palais de Lhassa re-  Roni Size Reprazent jeune ténor britannique dont le 
années de négociation épuisantes  Surbiendes plans, Kundunseré- des décors, du toc, qui voudrait créé partiellement en images de D'un genre, Ja jungle, conçu en talent risque de le faire se 

avec la Chine pour empêcher l'an-  vèle l'exact opposé du cinéma de qu'un jour un autre décor lui soit synthèses, Kundun est un autre laboratoire où ἐπ club, Roni Size D dans des salles moins 
nexion de son pays, le dalaï-lama Scorsese. Les enseignements du  fatalement substitué, Kundun Brigadoon ὁ. : FR a fait une exaltante ence intimes que l’écrin idéal de POTTER 
choisit l'exil en Inde. bouddhisme tibétain, fondé sur la prend durant presque tout son dé- L’attirance de Scorsese pour le scénique, grâce à Papport d'une l'Auditorium du Louvre. 

Π faudrait pourtant avoir le nez non-violence, vont à l'encontre des roulement le point de vue d'unen- Tibet bouddhiste est à prendre chanteuse, d'un rappeur etd'une. Auditorium du Louvre, accès par la 
posé sur Fécran pour ne pas perce- principes du gangster -- fondés sur fat, un souvenir de bambin. Scor- avec le plus grand sérieux, loin des contrebasse. ras : Pyramide, Paris-Je, M Louvre, 
voir la dimension allégorique de l'usage nécessaire de la violence  sese s’en est plusieurs fois  afféteries religieuses de plusieurs Bataclan, 50, boulevard Voltaire, . Palis-Royal. Le 27 mai, à : 
cette reconstitution. La révélation avec lesquels ἢ a dû composer de- La reconstitution du pa- n en Paris-Lk, ΜῈ Voltaire. Le 27 mai, à : _ 20 heures ; le 28 mai, à 12 h 30, 
du dalaï-lama à son peuple renvoie puis l'enfance. Scorsese se desti- lais de Lhassa, la capitale du Tibet, quête de sens. Le réalisateur amé 19h 30. TEL: 01-47-00-55-22, -!- | œuvres de Britten et Schubert 
à celle de Moïse sur le mont Sinaï, nait à rejoindre les ordres avant de répondait à une exigence de fidéi- ricain est fasciné par une culturé 146F . : (60 EX TEL: 01-40-20-84-00. U5E 
à un Dieu révélé, à une terre pro- choisir 1me carrière de réalisateur. té et de précision imparabie, σα ἃ qui met en permanence en scène 
iise, puis conquise, dont le peuple  Kundun désigne cette route qu'il certains endroits, où son décora- son rituel, et se refuse à séparer le 
juif sera expulsé. Un long plan sé- n’a finalement pas empruntée. teur, Dante Ferretti, s'était octroyé spirituel de esthétique. L'utopie 
quence du dalaï-lama, entouré de C'est ce qui rend Je rapport de quelque licence, comme Ja pré-  scorsésienne d'une foi religieuse 
ses fidèles, la tête recouverte, au  Scorsese à Kundun aussi fascinant, sence d'un boudlha géant dans la en quête d'un programme esthé- mi 
milieu d'un cours d'eau presqueta- εἴ ui inspire l’un des ses plus pièce où le dalaï-lama avait été tique a élu son lieu: Et il est indis- ἃ L F1 44 
ἢ, les pieds sur des pierres, alors beaux fils. Π regarde son dalaï-la- couronné. pensable de s'y rendre. RURLETRLRE 
que le désert les entoure, rappelle ma avec envie et s’identifie pro- Kundun ressemble à l'un de ces ἢ ν ῷ 
Jésus et ses disciples devant ἃ mer  gressivement à lui. collages rosselliniens-minnelliens .$. Bd cCeSTIivai Fenêrre «ai sun 


Martin Scorsese, réalisateur 


ΟΕ AN 


INplen 


« J'étais arrivé à un traitement limite de la violence » 


« Quelle place avez-vous donnée à Pauto- 
biographie dans Kundun ? 

— Une place énonme. Je cherchais à me mettre 
en paix avec moi-même. Je ne vous ferai pas 
croire que je me prends pour le dalaï-lama. Maïs 
après La Vulse des pantins, j'ai ressenti le besoin 
de prendre une nouvelle direction. J'ai cru que 
Favais réussi à me ressourcer avec La Couleur de 
l'argent, maïs je n'étais pas content du film hi- 
même, même si l'expérience du tournage a été 
formidable. Le personnage d'Eddie Felson, un 
joueur de billard sur le chemin de la rédemption 
était un Martin Scorsese fantasmatique, J'ai eu 
le sentiment très net, à partir de La Couleur de 
l'argent, que je ne pourrais plus jamais refaire de 
films comme Raging Bull ou Taxi Driver, Je serais 
mort sinon. Entre 1976 et 1978, je n'ai dû rester 
sobre que durant deux mois, le reste du temps 
je consommais de la cocaïne sans interruption. 

» Je pense aussi que je suis arrivé à un traite- 
ment limite de la violence. Lorsque je me suis 
retrouvé, pour le toumage de Casino, dans un 
champ de maïs à Las Vegas, le jour de mon 
55° anniversaire, à filmer 1m bomme enterré vi- 
vant après s'être fait battre à mort par ses amis, 
J'ai eu le sentiment d'être arrivé au bout d'une 
certaine démarche. J'étais à la recherche d'une 
certaine forme de transcendance dans mon 
existence. Je me suis posé des questions très 
simples sur le respect de mon prochain, tout en 
me rendant compte que certains principes ne 
dépendaient pas de l'existence on non de Dieu. 

— A quand remonte votre intérêt pour le 
bouddhisme ? 

- Aux années 50. Je me souviens avoir visité, 
gamin, plusieurs temples bouddhistes. Puis, 
lorsque j'étais à l'école de cinéma, je me suis 
rendu à Chinatown filmer d'autres temples, 
Dans certains d'entre eux, les moines ont atteint 
une plénitude spirituelle qui m'attire beaucoup, 


chair et de l'esprit, à l'inverse de la religion ca- 
tholique. J'ai commencé à lire beaucoup de 
livres sur le bouddhisme à la fin des années 80. 
Ce qui coïncidait avec mon insatisfaction de la 


parfaitement . 
J'ai fait un Sim sur l'histoire du Tibet, sur 58 


culture. Îl n'y a pas forcément de leçon à retenir, 
mais je crois que vous ressortez de Kundun avec 
une certaine idée de ce territoire, I y a me ac- 


conscience de ce drame. J'ai reçu une lettre de 
deux jeunes Tibétains qui me disaient qu'ils 
avaient le sentiment de retrouver leur identité 
en découvrant mon film. Vu le peu de specta- 
teurs qui sont allés le voir, je me demande si je 
n'ai pas réalisé ce film uniquement pour eux 

Comment se fait-il que Disney, le pro- 
ducteux de Kundun, ait sorti votre film dans 
aussi peu de salles ? 

— Quand ils ont sorti le film, les pontes du stu- 
dio, à l'exception de Michael Eisner, le président 


de Disney, sont veaus à la première, ἃ Los Au- geant de Disney m" un samedi 
geles. je crois qu'ils ont essayé de le soutenir, dans je fauteuil où vous êtes assis, à quel point Il 
mais je pense aussi qu'ils ne savaient pas com- tenait au film. Cela me fait | ae 


ment le vendre. lis se sont découragés an bout 
de deux semaiges. Π m'aurait aussi fallu un sou- 
tien très fort de la critique américaine, qui n'est 
jamais venu. Elle ἃ laissé tomber Le film. On m'a 
dit qu'il n'était pas assez conventionnel, qu'il n'y 
avait pas d'intrigue. Hollywood a beaucoup 
changé depuis le milieu des années 70, en gros 
depuis La Guerre des étoiles, et la critique Iui a 


| Dre τεῆς ἐν πὶε ίαζίξιν flo Dispe, 


MaAñaGASTaP. τὰ Pélnion 
μαυνΡ . Ομ ρες 


duction bollywoodienne. Sortis de ce schéma, 
les chroniqueurs sont perdus. Rundun les a 
complètement désorçonnés. ᾿ 

> En sentent la catastrophe poindre, mon agent . 
et moi avons envoyé une lettre à Michael Eisner, 
lui demandent de pousser davantage le fin. Nous 
avions récolté. quelques nominations pour les 
Oscars, mais Eisner ne considérait pas que c'était 


du 2 au 9 juin 1998 


re-musique danse expositions cinéma ΗΝ 


dans la presse, σιαῖέ ls -. 

n'ont jamais rien fait à la télévision. Or, aujour- 

d'hui, seule la publicité télévisée possède un . 

véritable impact sur les recettes d'un film. J'ai 

curieusement reçu un article dans un journal de 
Tucson, dans lArirona, où le journaliste ne 

comprenait pas qu'il n'y ait pas ἴα moindre ‘ 


ppement. 
contexte, Il leur était impossible de soutenir 
Kundun, qui est très critique vis-ä-vis du: 
gouvermement chinois. : 
— Bien sûr. je me demande aujourd'hui pour- 
quoi äs ont produit. Mais Kundun contre la 


Disney au départ. Îs v'ant pas pou le πιοϊμόϊτο 

au ‘ont pas TROUVER SON Ἢ 
bième durant le tournage du film, tout était 

Les Tous les flms Paris et régions sur le Mini" 

: cel, 3ETS-LEMONDE ou tél : 06-56-00. 


d'autant qu'elle est fondée sur la rencontre de la 


emboîté le pas. Son travail est de juger la pro- 


#02 Fm) 
- Propos recueillis Ë 
Samui 1 Elumente 4 HAS ὃ 


ES me es 


Falstaff 
d'Oran Welle: 
Hubert Duprat, trichoptère très évolué Een og 0 τοῖς ας 
VO: Le Champo-éspace Jacques: : 
construisent des étuis où s’abriter même est un trichoptère d'un type matériaux rares εἴ précieux, de (0143545160. - LT bars Paris. Me Châtelet: Le 27, à 
Hubert Duprat, Musée Picasso, ἄνες des brindilles, des débris végé- assez évolué, qui ne peuts'empt- l'exécution irréprochable jusqu’à ant eu y δῖα des horines : ΣΑΒΑ τε τοι Aa ἀπ .568. δ 
chäteau Griraaldi, 06600 Antibes, taux, desgraïinsdesable- cequ'elles cher de s'emparer de ce qui ρα5988 l'anonymat, du plaisirquis'éprouve 95 Fed Znnemann, _ 
TÉL: 04-92-90-54-20. Du mardi au trouvent sur place. Hubert Duprat, sous ses veux, deletransformeret dansla ion d'un objetne- Αιράησι, 1953, br at lan C1h5E : 
dimanche de l0heures à quarant@etunans, artiste peuclas- de l'embellir. Voit-il des branches  turelen un objet incompréhensible, (01-43-5449-34). DE PE 
I2heures et de I4heures à Sable, s'estassuré leur collabora- d'arbres d'un dessin harmonieux] nédel'artificeetdelobstinatiôn. ᾿ . Æ 
18 heures Entrée :30F. Jusqu'au tion. Illes capture dans leurs eaux jesdécoupeun peu afin d'améliorer Les allusions oscillent entre le bar- 
H juin natales et les placé dans un bac, où ia courbe des lignes, Puls trouve bametlebaroque l'élépanceosten- … Gabriel Orozco, Gregor Schnalder ‘ 
sont dispersés des matériaux, pail- une quantité considérable decærés  tatoireetlabrutalité. Lessallesose musée d'art mocieme de là Ville de Pa ‘ 
ANTIBES lettes d'or, fragmentsdepierrespré- d'os et les fixe avec des pointes jus- tlentlexpositionenviennentàres- ris ΤΊ, avenue du Prési Fe 
derotreenvoyéspécial Ὁ) cieuses, Lestrichoptères, π᾿ qu'arévétirles branches d'unecara- sembler à un cabinet de curiosités ‘5-76: ΜῈ Kna Alms-Mareau. Tél : Of. 
Les trichoptères sont des petites que leurinstinct, s'en emparentet  pace blanche ponctuées de points  obnemamquentquelacomedunar.  #-4200 De 10 heures à 13h30; sa- 
bêtes, genre larves, qui vivent dans  lésarrangentenfourreaux oùleurs noirs. val et la racine de et dimendhe jusqu'à 19 h 45. Fermé 
les cours d'eau et les mares Elless'y larves se logent. Li est à craindre Un tronc lui plaît-il par son vo-  lamandragore. (bd re ana Ἐ 
qu'ellesigncrentdansquelluxeelles  lume, son élan, sa densité, Home On dirait que Duprat vent re- 
vivent, embryons revètus d'or, d'une infinité decious dorés. Fasciné commencer la création artistique 
Le résuktat se regarde très agréa-  parlathevelure rouge d'un buisson depuis ses débuts, la collecte des 
Le bonheur blement. On dirait de minuscules bi- de corail, il y ajoute des couronnes matériaux naturels, leux prépara- 
À Joux où le désordre des pierreries et en mie de pain modelée et séchée, Il tion, leurmiseenforme.llyaune di- 
en h aut des reliefs naïtrait de la fantaisie  politdebeauxgaktsdecouleursva-  zaïne d'années, la présenté des cl- 
d'un orfévre dédaigneux des tradi- riéeset les inscruste dans un dôme bachromes obtenus selon le 
d tions. Duprat n'est pascet orfèvre, debétonlisseetdoux,afind'obtenir système - ancien -- de la camera 0s- 
es marches maisl'organisateurdecetteproduc-  quelquechosecommemetiaremo- (πα, Îles aréunies en ume série dé- 
tion, variation sur le ready-madedu- numentale. Avec des morteaux nommée L'Afelier ou la Montée des πῆρα en scène 
Un livre de chevet champien, ici dans sa version aidée d'amibre, I construit des volumes  {mages, dont quelques-unes fi- Lador 
etriche Onpourraïty voirumemé-  évidés flottant dams l'air. Avecdu fi  gurent à Antibes Les constructions Farum Gui! δ, place de D μοάΐε, 
taphore de l'activité artistique. Les noir, iltend surle mur desara- actuelles pourraient appartenir à ‘Con  lancMennil Le 27 à T9heures 
artistes font leurs œuvres, comme  besquestrèscompliquées. une autre suite, cell de a montée PEN ἘΡ 
les trichoptères font leurs étuis, (ες fabrications ne répondent ἃ  desformes. . 
parcequetelssontieurdestinetieur aucun dessein symbolique ou ex- . 
fonction. En ce sens, Dupratlui-  pressif. Elles déclarent le goût des ; PhilippeDagen 
& + CE d: 


“KIOSQUE. 


” LE MONDE / JEUDI 28 MAI 1998 


La récolté = me en Allemagne 


© Dé nombreux travailleurs immigrés, notämment polonais, se livrent à cette tâche ingrate et pénible, 
| | mais bien rémunérée, que refusent désormais les chômeurs officiels 


PENDANT le congrès chrétien- 
démocrate de Brême, le quotidien 
populaire Bild Zeitung, toujours 


rompt à soutenir Helmut Kopbl, - 


n'a pas fait tonte sa « une » sur le 
chancelier. Juste une photo mon- 


trant M. Kbl radieux, proclamant :: 


«Nous allons-y arriver: + Non, ce 


jour-là, Bild Zeinumg, qui tire à plus. 


de 4,5 millions d'exemplaires en ex- 
posant en première page des 
femmes légèrement vêtues, avait 
choisi un autre thème, sans. doute 
plus efficace : la récolte des as- 


refusent de participer ἃ leur ré- 


De B à En déduire que Je ché. 


mage, qui frappe 4,4 millions de 
personnes Outre-Rhin, 2'existe pas, 
ἢ n'y a qu'un pas. « Sommes-nous 
trop délicats pour nous baisser Ὁ», 
s'indigne -Bild, qui constate que. 
à «les chômeurs fuient les champs 

σα d'asperes. Les paysans perdent leur 


rt à RE ΜΕΥ 


perges », «le ministère .du travail à 


Bonn a ordonné de réduire de 10 %.. 
le nombre dés 200 000 travailleurs . 


saisonniers-en prôvenance d'Europe 
de l'Est, pour füire travailler des chô- 
meurs ‘allemands : 10,60 marks de 
l'heure, plus 25 marks de supplément 
per jour du bureau du travail. Mais 
la plupart ne veulent pas travailler 
aux champs », s'indigne le quoti- 
dien, qui recueille les doléances des. 
paysans. « Le bureau du travail m'a 
envoyé douze chômeurs. Le 


ne sont pas revenus le lendemain », . 
raconte un agriculteur, qui avec . 


EE TEE 
‘SUR. LA' Τό Ε΄ 
CONCOURS EN UGNE 


cou ΝΣ æ 


l'association Loire Multimédia ont 
organisé les 26 et 27 mai un. 


concours ouvert aux internautes. 


quatre heures pour créer le pins -. 


grand nombre possible de pages 
Web, avec textes et illustrations, sur 
un thème dévoilé à la dernière mi- 
nute, le football. Une sélection sera - 
affichée sur le site. ss 
www.loire-multimedia com. 


D Din κα aire ἀὰ rois Cp 
ber-Poste, La Poste ἃ annoncé 


qu'une 
reaux équipés d'accès Internet se- ᾿ 


de juin. L'objectif est d'installer 
1000 accès dans des bureaux répar- 


but de 1999. La conmexion coûtera 
ns ον οι ἃ 
pe Der APP 


FEUILLETON : : 
M La Société des amis F'Alexandre 
Dumas publie sur son site Web « Le : 


Chevalier D'Harmental », un roman. 
« introuvable » de Dumas, sous 
hebdomadaire. 


forme de feuilleton 
www.acamedia.fr/dumas 


À CHACUN son Moyen Age | 
Les alchimistes des temps anciens 
mitonnaient des ragoûts de per- 
limpinpin dans des comues tara- 
biscotées. Ils révaient de changer 
le plomb en or Ceux des temps 


atomes dans-des tunnels micro- 
scopiques. Îs explorent l'infini- 

ment petit à laide d'outils iofini- 
ment miniaturisés. Arte, cette 
chère Arte sans laquelle nos soi- 


néant, a vu à Fœuvre pion- 
niers de l'intelligence qui se 
tiennent à l'écart des plateaux de 
télévision parce que tout le secret 
de leur art consiste, justement, à 
DE pas confondre Tête ætl pæ 
raître. : 


Τὸ cave voir l'invisiblé, pale 8 


limpalpable. Ce sant des géants 
capables de se mouvoir avec doig- 


té dans l'univers filliputien. ea 


à leurs nouveaux 


microscopes, ils 
domptent peu à peu'la matière.lls * 


Genre 


modernes jonglent avec les. 


rées sombreraient souvent dans le ᾿ 


Humiliation p 
Bild vante les qualités des Polo- 


näis : « Un Polonais récolte entre ὃ et - 


9 kilos d'asperges par heure, in Alle- 
mand seulement 2», constate un 
paysan. «Les Polonais ont toujours 
été une très bonne main-d'œuvre. Le 
problème est né quand Bünn s’en est 
mêlée », accuse l'autre. « Beaucoup 
d'Allemands font exprès de travailler 
lentement pour que le paysan les 
metie à la porte. ». « Quand le beau 


- temps a commencé, les congés-ma- 


ladie se sont. mukipliés. Cinquante- 


vion 120 hettares prËtes Cer- 


toines n'y survivront pas », dénonce . 


ke patron des planiteurs d’asperges 
du sud de l'Allemagne. 

Le lendemain, rebelote. Bild Zei- 
tung relance le:débat en page 2, 
‘donnant le parole à ses lecteurs, ti- 
trant le débat: « Nous, les chô- 
meurs, ne.somumes pas des fai- 


‘néants. » Les critiques fusent, 
révélatrices de l'état d'esprit alle- 
mand: «L'Allemand n'est pas pa- 
resseux. Avec ce salaire de rnisère, ἢ 
ne peut pas nourrir sa farmille. Les 
Polonais ne paient pas d'impôts ici ni 
de loyers élevés. » « Pour un ouvrier 
agricole polonais, c’est un salaire très 
élevé, compte tenu du coût de la 
vie. » « Avez-vous δὰ récolté des 
asperges ? Travaïhez donc au champ 
pendant huit heures sous la canicule. 
Εἰ pour 10,60 marks. Les paysans 
roulent dans des grosses Mercedes et 
des gens sont payés des clopinettes », 
proteste un lecteur. « Honteuse ex- 
ploitation des travailleurs et aussi des 
Polonais. » «J'ai une proposition, 


écrit un lecteur isolé. Celui qui ne 
travaille pas ne reçoit pas d'argent » 
Le ministère du travail, lui, a une 
réponse, inscrite discrètement er 
post-scri : c'est la douceur in- 
babituelle du climat qui est à leri- 
εἰπε du problème. « Beaucoup de 
paysans avaient déjà annoncé qu'ils 
seraient obligés de retourner une 
partie de leur récoite. » N’empêche, 
l'impression sur le lecteur-électeur 
demeure. ἢ y a du travail, les Alle- 
mands le refusent. Qui a dit qu'il y 
avait du chômage ? Sans doute 
plus efficace que les longs discours 
de Hetmut KohL 


Arnaud Leparmentier 


DANS LA À PRESSE : 


ἙΠΒΟΡΕῚ ΠΝ 
Alain Duhamel . 

Si les syndicats da: d'Air 
France veulent être sûrs, absolu- 
ment sûrs d'être vraiment impo- 


le Mondial au moment où les ca- 


méras, les micros et les stylos du ὃ 


monde entier se concentreront en 
France. Là, l'image d'ineffcacité, 

de pagaille, d'absence de ‘cohésion 
sociale qui ressortirait ferait l'una- 
nimité contre elle. Gauche et 
droite, gouvernement et opposi- 

tion, passionnés du ballon rond ou 


allergiques. au football, tous bla- 


meraieut les syndicats de pilotes. 
Bien entendu, Π n'est pas question 
de contester leur droit de grève: 
Cu apr 

pour que πὸ! ne donte de sa vi- 


gueur et ἀὲ sa vivacité. I n'em- 
- pêche : dans le transport aérien, la 
τ Conaurence est féroce. Par 4}- 
leurs, les syndicats de pilotes 
᾿ἰχρα 
compagnie a bénéficié d'une aide 
particuiière-des pouvoirs publics, 
donc de l’ensemble des contri- 
buables français. Enfin, les syndi- 
cats-de pilotes d’Air France ont 
pal, de la fierté tricolore, des aïles 
françaises, d’une tradition spéci- 
fique de qualité. Peut-on en même 
temps agiter le drapeau et Figno- 


FRANCE-INTER - 
- Dominique Bromberger 
M Dans quinze jours s'ouvre le 
-plus grand spectacle du monde: 


n'aura été suivie en direct par au- 
tant de monde. Pendant la Coupe 
du monde de football, la planète 
entière aura l'œil sur la France. 
Pour la finale, il devraît y avoir un 
milliard sept cent millions de télé- 
spectateurs, ua habitant de la pla- 
nète sur quatre. Les organisations 
terroristes, on l'a vu pour les Jeux 
olymmpiques de Munich, sont 
particulièrement attirées par ce 
genre d'événements. Face à cette 
menace, jusqu’au débnt de 1997, 
les pays européens répondaient 
souvent en ordre dispersé. Les ter- 
roristes, notamment algériens, 
profitaient de l'ouverture des fron- 
tières des Quinze. L'opération me- 
née hier en France, en Italie, en Al- 
lemagne, au Benelux mais aussi en 
Suisse témoigne que face à Pinter- 
nationalisation de la menace se 
dessine une réponse européenne 
coordonnée. C’est une première. 


THE GUARDIAN 

E Pourquoi le Japon ΔῈΠ tant de 
mal à dire pardon comme il 
convient pour ce qu'il ἃ fait subir 
aux prisonniers de guerre britan- 
niques pendant la seconde guerre 
mondiale ? fl ne faudrait pas ou- 
blier quatre points essentiels. 
D'abord ἢ est absolument juste de 
regarder vers l'avenir et non vers 
le passé. Ensuite, l'empereur Aki- 
hito n’a rien à se reprocher per- 
sonnellement pour ce qui est anri-. 
vé lorsqu'il était enfant. 
Troisièmement, le Japon et la 
Grande-Bretagne ont des relations 
florissantes que les deux parties, 
veulent développer encore davan- 
tage. Mais, et c'est le quatrième 
point, les prisonniers de guerre 
ont été traités de façon barbare et 
n'ont jamais reçu de compensa- 
tions adéquate, qu'elle soit sym- 
bolique ou financière. 


DEPDIS le 15 ma; la'société pa- ‘ 
risiénne Gartner a ouvert un site 


sure. ἢ ne vise qué les hommes, 
“jugés plus faciles ἃ toucher sur le 
Net et « moins attachés que les 


. Jemmes à la frénésie du shopping en 


boutique ». Pour se lancer dans 
cetie aventure inédite, Stéphane 


Gartner, ancien organisateur de 


Salons, ‘s’est associé à David Ba- 
‘lanchine, styliste géorgien installé 
en France ἢ y a cinq ans, qui a 


- commencé dans la mode .en 


confectionnant des costumes 
d'apparat pour les cadres du Parti 
communiste géorgien dans les än- 
nées 80. Ἢ ξ 

La jeune marque’ést diffusée εχ. 
clusivement sur Internet, à travers 
deux lignes: «S », très classique, 
et «Artwear », plus créative, pro- 
posant par exemple des vestes co] 
officier et des pantalons fluides 


sans pli. Les prix vont de 490F à 


Pour une chemise à 2450F pour 
un costume. 

A partir d’une dé mo- 
dèles de base affichés sur le site, le 


pate moléculaire. Leur unité δε 
‘mesure n’est pas le mètre mais le‘ 
nanomètre, c'est-à-dire le milliar- 
dième de mètre. Et là réalité de 


leurs découvertes, bien six,-dé- ". 


passe la science-fiction. 
Peut-on titiller une balle de golf 


du häut dé la tour Eiffel avec un . 


câble aussi fin qu'un cheveu ἢ Oui, 
c'est possible, is ont réussi un ez- : 


prochains millénaires. Es usinent 
déjà les nanotubes pour la : 
construction des-futures cathé-. 
drales. Ils imaginent déjà les na- 
norobots, programmés pour 85- 


.sembler les matériaux atome per 


atome, qui transfonveront l'eau 
en vin et le charbon δὰ dismant. . 
Us tracent déjà les plans des nano- 
navettes qui crculeront à linté- 
rieur de’nos-corbs pour réparer 
malades, régénérer nôs 


| EWvendie 


WWW, gartnertm. [ 


Fe Dessiner puis comiander son. costüme ou sa-chemise sur Internet 


QAIQE ha 


VE COMORTABLE fou FAIRE 
LM Ke? 


client est invité ἃ composer Ini- 
même Parchitecture de son vête- 


nir sera ce qu’en feront leurs héri- f 
tiers. Nous témoignerons, pour 
notre part.:que ces conquérants 


. du nanomonde étaient des sages. 


Plus. ils progressaient dans leur 


rendaient l'esprit mystérieux. 
Leurs. premiers constats nous 


spas. 
‘baut, Pinfii est illimitablement |: 
CE PER Res me 


| denenvision… 


DIT PRE DE mn à © 


près de 30 000 combinaisons sont 


-possibles. Le client doit aussi en- 


voyer ses mensurations exactes, 
qu’il relève sur lui-même et sur 
des vêtements qu'il possède déjà, 
en s’aidant de croquis et de fiches 
techniques détaillées. 

Le site ne permet pas de prévi- 
males le produit fini. Difficile 


VOTRE ABONNEMENT 
PENDANT VOS VACANCES: 


umerc à aborné 
la une: dE 


également d'imaginer le toucher 
ou le tombé d’un tissu. Pour per- 
mettre un contact plus concret 
avec le produit, Stéphane Gartner 
propose d'envoyer à ses clients 
quelques échantillons de tissu. 
Une fois la commande enregis- 
trée et transmise au fabricant, ins- 
tallé à Azenay (Vendée), les déjais 
de livraison sont de dix jours. En 
trois semaines, les deux associés 
n'ont vendu qu'une dizaine de 
costumes et une vingtaine de che- 
mises, surtout à des amis et à des 
proches : pour le moment, il s’agit 
de roder le procédé. Mais Sté- 
phane Gartner espère vendre au 
moins trois cents pièces la pre- 
mière année, et beaucoup plus par 
la suite. Pour élargir sa clientèle, le 
site possédera bientôt des ver- 
sions en anglais et en japonais. De 
son côté, David Balanchine pré- 
pare de nouveaux modèles. Si tout 
se passe comme prévu, la société 
Gartner espère bientôt ne plus se 
limiter au commerce électronique 
et ouvrir de véritables boutiques. 


Anne-Laure Quilleriet 


EN VUE 


MR Par référence à Jésus, des : 
pêcheurs péruviens avaient baptisé 
« L'Enfant » (EI Nino en espagnol) 
le phénomène climatique dont ils 
subissajent les effets, une nuit de 
Noël. En Amérique latine, les 


désigne à la dévastation et à Ja 
mort. 


M Bruno et Patricia Pichon, 
passagers du Norway-France, 
rendus furieux, à l'escale de 
Cannes, par l'annulation du 
programme prévu - un dîner de 
gala, la « montée des marches » et 
la projection privée d'un film du 
Festival (Le Monde du 26 mai) -, 
ont terminé leur croisière, 
menottés, à fond de cale. 


M Le groupe français Pansea, en 
association avec le groupe d'Etat 
Cubanacan, doit ouvrir huit hôtels 
de luxe à Cuba pour accueillir les 
nombreux touristes des pays 
capitalistes attirés par « le paradis 
du socialisme tropical ». 


ΜΒι Sejon un sondage, publié dans 
L'Humanité à l'occasion des 

150 ans du Manifeste du Parti 
communiste, le capitalisme ne 
suscite plus d'« enthousiasme + que 
chez 3 % des Français. 


M M Siti Hardiyanti Rukmana, 
dite « Tutut », file de l’ancien 
président Subarto, femme 
d'affaires âpre au gain, est apparue 
en public, lundi 25 mai, pour 
rappeler aux Indonésiens qu'« elle 
avait toujours été une travailleuse 
sociale et continueraït à l'être ». 


ἘΝ Dans un message télévisé, 
dimanche 24 mai, Ahmad Khadÿi 
Kadyrov, mufti de Tchétchénie, a 
exhorté ses fidèles à ne surtout pas 
enlever les Turcs qui construisent 
actuellement la Grande Mosquée 
de Grozny, « œuvre sainte ». 


πιο Mario recteur 
d'un séminaire théologique à 
Rome, publie un manuel de 
savoir-vivre à l'usage des prêtres 
italiens : « Ne vous conduisez pas 
avec les épouses comme des 
substituts des maris. Ne devenez pas 
l'objet, même inconsciemment, des 
désirs féminins. » Dans une 

tique | 
Me Christodoulos, primat de 
Péglise orthodoxe grecque, donne 
des instructions aux popes : « Ne 
soyez pas malpropres ou 
débrailiés. » 


M Le 21 mai, les Chypriotes 
venaient à peine d’abofir la loi 
puissant de sept ans de prison le 
« crime de sodomie », que, le 25, les 
Canadiens de Nouvelle-Ecosse 
accordaient des pensions de 
veuvage aux couples homosexuels. 


B Une boucle de cheveux roux 

« authentique », ayant appartenu à 
l'amiral Nelson, vient d'être 
adjugée aux enchères, à Londres, 
pour 48 000 francs. Le 13 mars, à 
New York, une mèche de cheveux 
plats « attribuée » à Napoléon 
avait atteint 52 000 francs. 


Christian Colombani 
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LE REVENU moyen des exploi-. : 


1997 de près de 7 % par rapport à 
1996. Ce bon résultat faisant suite 
à trois années: satisfaisantes, 
lamétioration est de 8 % par an, en 


comme 16 fait l'Insee, les deux der- 
nières périodes triennales, l’une 
centrée sur 1993 et l'aütre sur 1996. 
Ces indications devaient être 
rendues publiques par la Commis- 
_Sion des comptes de Pagriculture 


contre des ministrés de l’agri- 


27 mai, toujours très divisés sur la 


s’agisse des organisations profes- 
sionnelles ou du gouvernement) 
estime en effet les propositions de 
la Commision inacceptables en 
l'état, ἃ cause notamment des 
baisses de prix 

Si 1997 ἃ été unie bônne année, 
c’est parce que les vommes-des H- 
vraisons ont beaucoup augmenté, 
les rendements de produits végé- 


mais par exemple) et une forte de- 
mande de vins («tirée » par des 
exportations vigoureuses) s'est - 
manifestée.. La valeur ajoutée” a. 


LE MINISTRE de Péconémie, 
des finances et de l'industrie a 


de ses quatre secrétaires d'Etat 


grands pdys-européens- se pour- 
suivrait en 1999. Un peu plus-opti- 


quelle sera «probablement. πιεῖ!-- 
leure» que prévu CBS actuelle" 


M. Strauss-Kahn a profité de 
cette conférence de presse pour ré- 
pondre au chef de l'Etat. En visite 
dans le Maine-et-Loire, Jacques 


tations agricoles à progressé-en - 


moyenne, lorsque Fon compare, : 


de la‘nation mercredi 27 mai. Une 
rémion qui coïncide avec la ren- ὁ 


culture des Quinze, les 26 et 


réforme. de la politique agricole 
commune Œ@AC). La France (qu'à. 


taux ont été excellents (pour le : 


dressé, mardi 26 mal, en, présence" 


1Δ croissance ἢ ny à pas de raison de s'arrêter. 
-3% en 1998, in plus forte des. 0% » D faut, a-t-H'ajouté, <tendhie. 
.… vers le moins de déficit possible, vole. 


miste que l'OCDE, il a. estimé 


fait:un saut de 5,1%, soit la plus 
forte augmentation: depuis 1990. 
Un résultat d'autant plus .remar- 
quable, en termes d'économie 
productive, .que le niveau global 
des subventions d'exploitation a 


baissé de. 4 milliards de francs-et : 


que-le revenu des autres agri- 


.Culteurs en Europe stagne ou ᾿ 


baisse 


| LA CÔTE-D'OR AU SOMMET - 


Ja branche des grandes cultures, 


notamment les producteurs de cé- 


téales, betteraves, colza: où - 
pommes de terre, avec une Por‘. 


“gression des.reventis de 12 36 εἴ ᾿ 


celle des viticulteurs d'appella- . 


tions contrôlées (+23 %).'En bas du 


tableau se situent en revanche les : 
élevetrs de moutons qui voient . 
leur rémunération chuter de 20% ‘ 
᾿ à cause d’une baisse substantielle + 
des primes de compensation. Les. 


&kéveurs « industriels »-de POrcs, 
dans l'Ouest sürtont, 


her ma ei pu 


chute de'2%. Côté élevage bovin, 


les performances sont beaucoup : ᾿ 
plus modérées, mais jes paysans " 
‘spécialisés dans la viande (où les ‘ 


. Cours sé sont nettement redressés) 
‘s'en tirent mieux que ceux qui se 
consacrent surtout an lait. . 


‘ L'analyse géographique de ces 
résultats fait apparaître une 
grande diversité. La hausse des τε- 


“hausse en 1996. Concemé à la fois - 


xier la bonne tenue des céréales et 
du vin, on département comme la 


Côte-d'Or ὅθε des sommets avec. 


ΕΝ drat décaié, Mu 25 ina, 
ἀπά πὶ bon déficit [public] devrait : 
être de zéro en période de crois- 
sance ».(Le Monde du 27 mai}: «Je . 


‘trouve le président de la République . 
.extrèmement timoré; loi a-t-il ré- . 


pond. 51 la croissance est ὦ 


un excédents, comme y ΒΟῸΣ par- 


. venus certains. pays ἢ 
M. Strauss-Kahn ἃ co é qu'il 
‘s'était fixé pour objectif de rame- . 
” ner les déficits publics (Etat, Sécuri- : 
-té sociale, collectivités locales) à 
. 2,3% en 1999, et sous la barre de 


2% en 2000. 
Fo le reste, M Strauss-Kahn 


Un anniversaire du gouvemement sous contrôle : 


Dans une note aux différents ministères après la rémion, le 4 maï, 
des directeurs de cabinet des ministres εἰ des secrétaires Etat, le 
directeur du cabinet du premier ministre, Olivier Schrameck, io-" 
dique que « le premier ministre wa pas l'intention d'intervenir à l'oc- . 
casion du premier anniversaire de la constitution du gouvernement ». 
Mais, comme la presse ne manquera pas de célébrer Févénement, 
M. Schrameck fuvite « les ministres et leurs cabinets » à « se préparer 
(2 aux différentes sollicitations, notamment médiatiques, dont ils fe- 
fon ccrtenement PA le EI ve Le tout, «en liaison avec le cabi- 
net du prerler ministre 2. ᾿ 


les cinéastes cannois, que Robert Hue a ren- 


sombre, pas.en smoking », la péniche Rivers 

King, sur les berges de [Δ΄ Seine, a embarqué, 

mardi 26 mai, deux cents.« jeunes » pour dia- 

loguer avec le secrétaire.national du PCF. Un 

air d'Antilles, entre punch et boudin: créole, 

pour « marquer » Panniversaire de la gaüche 

plurielle : même si les bouteilles sont B, on 
préfère ne pas dire « célébrer »: 

En première partie de cette croisière, 
M. Hüe ἃ peaüfiné un discours « d'étape ». 
L’après-midi, le secrétaire national 8 aussi. 
averti François Hollande, au téléphone, des 


Sables » et oratoires — qu’il réserve au premier 
ministre. Pas question, en effet, de dresser 
«je ne sais quel bilan comptable, de peser en. 
apothicaire les pour et les contre »: M. Hue ne 


D'UNE PLAGE à l'autre. Après le sable.et | .cîte ni les 35-heurès: ni les emplois-Jeunes. 
«L'heure n’ést'pas tant à dresser un bilan 
contrés le week-end dernier «en costume | avantageux des: pas en avant entrepris dans 
: l'année écoulée’ qu’à prendre résolument les 
dispositions pour aller (..} ρίως vite et plus loin 
dans le sens des changements. Qu'on se garde | 35 heures. 
de glisser, voiré de déraper, : rs Pautosatisfäc- δῇ 
᾿ tion, le contentement de soi. » ἡ ve 
M. Hue à aussf . prévenu “M. josbin = ne 
réussira pas son rendez-vous présidentiel, en 
ἢ 2002, δὴ laissant de côté, comme « les gouver-. 
nements socialistes des années 80 », les «ré- 
formes. fondamentales ». « J'entends bien la pe- 
tite musique de ceux qui, à gauche, [disent] : la 
droîte est en crise, son .électorat est-désorienté. 
piques — enrobées de précautions « respon- Alors; ne bousculons rien. Nous’ pouvons gagner . 
D les-prochaines élections sans avoir à faire τὲς 
réformes 1 ». ‘Parmi les Invités, Maxime ‘Gre- : niste. 
metz applaudit: « J'aurais. dit fa même chose. | .:. 
Ça fait longtemps gui n'avait pas. critiqué au- 


À eit employé à démontrer du $ 


politique économique et sociale 
conduite depuis juin 1997 par Lio- 
ER Re αισέτεσι de 

a no- 


_-a PENTS GESTES» 
Si a concédé avoir été aidé par 


*un-environnement international 


pius' favorable, et notamment un 
. dollar fort, le ministre a ajouté aus- 


: sitôt que «rien, dans ce que nous’ 


“avons troùvé, ne’ préparait un sou 
.'fen à'la croissance » et.lé passage à 
τς sintétrogé sûr üné baisse du tax 


notnal'de la TVA (20,6 %), prévue . 
:: par la plate-forme du Parti socia- . 


Hste-«sur les-produits de première 
nécessité », M. Stranss-Kabn Fa ju- 
«Βέε + «souhaitable, mais pas facile ». 
Le réduire’ dim point, c'est ampu- 
ter de 30 milliards de francs-les re- 
cettes de PEtat,' a-t-il rappelé, en 
.observant qu'il n'était pas sûr que 


le-consommateur y gagne puisque . 


cette baisse ne sera pas forcément 
, Fépkrcutée sir les prix. ἣ 


_f Monde 


JEUDI 28 MAI 1998 


ον revenu moyen n des agriculteurs 
ἃ ἡ πα τ augmenté depuis trois ans 


Viticulteurs, céréaliers et betteraviers ont les exploitations les plus florissantes 


une hausse de son revenu de 
29,7 % l'an dernier La chute est en 
revanche générale dans tous les 

ents de Provence-Alpes- 
Céte-d’Azur (-10,1 %). Les départe- 


ments légumiers bretons, qui ont . 


occupé la chronique en avril à 
cause de la mévente des choux- 
fleurs, n'ont pas, si l'on s'en tient 
aux statistiques brutes, trop à se 
plaindre. Le revenu moyen de Pen- 
semble des exploitations du Firis- 
tère et des Côtes-d'Armor a soit 


stagné soit légèrement baissé ‘ 


mais,. depuis 1995, la progression 
est, pour chacun, de +6,3% par 
an 


RÉÉQUILIBRAGE « URGENT » 

Les disparités géographiques 
restent fortes. Par rapport à une 
moyenne 100, les exploitations de 
Champagne-Ardénne sont à 193 et 
d'Ile-de-France à 172, le Limousin 
ne dépasse pas 40, la Basse-Nor- 
mandie 62 et Midi-Pyrénées 76. Le 
ministre de ΚΑῚ Louis Le 
Pensec, s’est « réjoui » de ces évo- 
Iutions mais ajoute que les dispari- 
tés rendent «urgente» une poli- 


*_ tique vigoureuse de rééquilibrage, 
par exemple à travers la future loi ἢ 


d'orientation. 
François Grosricharä 


Le ministre de l'éconèmie étudie 
de nouvelles mesures ciblées dans 
le cadre de la préparation du projet 
de loi de finances pour 1999, dont 
les grandes lignes seront présen- 
tées en conseil des ministres le 


2 juillet. « Nous avons fait Fan der-. 


rier quelques pets gestes en matière 
de TVA concerriant les travaux faits à 


domicile, a-t-l indiqué, Nous réflé-. 
chissons. à. quelque chose de même 


nature» pour 1999. Mais ces me- 


‘ sures doivent être soumises à la 


Commission européenne et un 
DOuvVEAn geste « rest PAS ACQUIS », 
M.Strauss-Kabn a précisé que les 
taux d'intérêt à court terme pour- 
raient augmenter en France et dans 
la zone euro l'an prochaïn. «Si un 
mouvement raisonnable de hausse 
se déroule fin 1998-début 1999, a-t-il 


ajouté, ἢ ne sera pas nuisible à la. 


croissance. » 


Tout en prenant en compte les 
attentes de l'opinion, dont la 
confiance 


est sapée par la persis- 
tance du sous-emplôi, M. Strauss- 
Kabn a reconnu que le taux de chô- 
mage ne descendrait sans doute 
pas en dessous de 11,8 % fin 1998, 
contre 12,6 % en juin 1997. 


Jean-Michel Bezat 


Robert Hue tente ρέμμα ke mouvement social sur la péniche communiste 


tant: des socialistes. Cest bien. » Au micro, face 
“ses invités, M. Hue ne se prive pas de rappe- 
ler que « certains » n'étaïent pas à Saint-Ber- 
Rard, aux côtés des: sans-papiers, et que 
«tous, à gauche » étaient pas pour les 


Les « jeimes » sont membres des jeunesses 
-communistes ou de PUEC, maïs il ν ἃ aussi la 
vice-présidente du Centre gay et lesbien de 
“Paris, d'autres « du mouvement des ‘lycées en . 
Seine-Saint-Denis'», des associatifs de la 
| Goutte d'Or, des amis des sañs-papiers.… 

Le témps d'une croisière, un vrai beau rêve 

de secrétaire national. « S'Ÿ y a une gauche de 

-la'gauche, nous: voulons qu'elle ‘soit dans le 

"gouvernement. de la Francé», lance M. Hue. 
Ou, à’ tout le . moins, sur [a pire commu- , 


ὃ ‘Ariane Chemin 


| MeAubry veut harmoniser 


la prestation de dépendance 


Les montants varient fortement selon les départements 


UN BILAN établi par la direc- 
tion de l'action sociale, rendu pu- 
blic mardi 26 mai, met en évidence 
des inégalités flagrantes entre les 
départements et une montée en 
charge très en deçà des prévisions 
de la prestation spécifique de dé- 
pendance (PSD). Lancée ἢ y a un 


an -- elle fit l'objet de un des der-. 


niers décrets signés par Alain Jup- 
pé-, la PSD devait concerner, à 


terme, entre 200 000 et 300000 ᾿ 


personnes âgées ayant perdu leur 
autonomie physique. Or, constate 
la direction de l’action sociale, 
36 000 dossiers ont été remis aux 
services sociaux de soixante et on- 
2e départements : 15 000 seule- 
ment ont reçu un avis favorable, 
8 000 ont été rejetés, provoquant 
1500 recours. « Cela.démontre de 
graves. dysfonctionnements », ob- 
$erve-t-on dans l'entourage de 
Martine Aubry, ministre de l'em- 
ploi et de la solidarité. 

Déjà, en novembre 1997, devant 
le Comité national de coordina- 
tion gérontologique, chargé d'en 
suivre Papplication, Mr Aubry 


avait demandé aux conseils géné- : 


taux de remédier aux fortes dispa- 
rités et avait annoncé que le gou- 


vernement prendrait «les, 


correctifs nécessaires » si cette de- 


inande n’était pas suivie d'effets. Ὁ 


Mercredi 20 mai, lors de Fadop- 
tion du projet de loi portant di- 
verses dispositions d'ordre écono- 


mique et financier (Ddoef), les 


. députés ont intégré un amende- 


ment gouvernemental fixant le 
principe, au plan national, d'un 
montant minimum de La presta- 
tion. Ce barème, actuellement en 
discussion avec les différents par- 
tenaires, sera publié par un décret 


qui pourrait être signé d'ici deux . 
mois. 


Π visera à atténuer les distor- 
sions constatées. Le montant 
moyen de la prestation accordée à 
domicile est de 2 950 francs men- 
suels, avec une amplitude de 
1000 francs, alors que son seuil 
maxiroum est de 5 600 francs. Six 
départements ne versent toujours 
pas la PSD en maison de retraite 
ou d'hébergement. Dans vingt- 
trois départements, le montant se 
situe entre 80 et 100 francs par 
jour, dans trente-six entre 51 et 
80 francs, dans onze entre 15 et 
50 francs, En écartant les situa- 
tions extrêmes, les prestations va- 


. rent ainsi de 1 à 3. 


Selon l'Observatoire de Paction 
sociale décentralisée, les conseils 
généraux ont dépensé 100 millions 
de francs pour la PSD en-1997. 
Maïs ils ont économisé, pour la 
même période, 400 millions de 
francs sur l'allocation compensa- 
trice tierce personne (ACTP), que 
la PSD devait remplacer. 


Bruno Caussé 


Fronde centriste à l'UDF 
contre François Bayrou 


LE BRANLE-BAS qui s’est empa- 
τά de l'ancienne UDF depuis 165 
élections régionales n'est pas apai- 
sé. Après la création par Alain Ma- 
delin d'un nouveau groupe, présidé 
par José Rossi (Corse-du-Snd), à 
VPAssemblée nationale, mardi 
26 mai, C’est au tour de ses anciens 
partenaires de s'organiser en vue 
de participer à la création officielle 
de L’Allance, le 2 juin. Ils devaient 
se réunir, mercredi 27 mai, pour 
tenter de se mettre d’accord sur 
une structure qui puisse rassembler 
aussi bien François Léotard et les Li- 


Le parti de Li es Bayrou 
constituera l'essentiel des troupes, 
mais amertume et les rancœurs bi- 
bérées depuis deux mois 
n'épargnent pas les rangs cen- 
tristes. Mardi matin, avant la réu- 
nion du groupe UDF, présidé par 
M. Bayrou, les « refondateurs » 
qui, depuis deux mois, militent 
pour Punité de l'opposition, ont 
tenté de mettre au point une ultime 
démarche unitaire au sein de ΓΕ. 
L'idée était de substituer au groupe 
UDE un nouveau groupe doté, en 
Particulier, d'un nouveau président 
en leu et place de M. Bayrou Or 
Pârticipaient à la réunion pour la 


‘ On ne saurait mieux exprimer sa 
réprobation à l'égard de la stratégie 
de l'ancien ministre de Féducation 
nationale. 

La réunion du groupe qui a suivi 
a été, selon plusieurs participants, 
«funèbre» et «attristante ». 


M.Bayrou a eu beau jeu de 
constater que, sans l'aval des 

du groupe de Démocra- 
tie libérale, la proposition des re- 
fondateurs n'avait aucuñe chance 
de refaire l'unité de FUDF. Quant à 
abandonner la présidence du 


. groupe, M. Bayrou a répondu qu'il 


v’aura « pas vocation à le demeurer 
éternellement ni à se succéder à lui- 
même » lorsque, «le moment ve- 
ru», il Choisira de se «consacrer 
davantage à la création du nouveau 
panel cppene de ses vous ὶ 

les refondateurs pensaient que le 
moment était venu, ce n'était pas 
Je cas de M. Bayrou, qui a plutôt en 
tête l'horizon de la rentrée parle- 


. mentaire de l’automne. 


Les membres du groupe UDF se 
sont séparés sans avoir rien décidé. 
Sept d’entre eux sont allés re- 
joindre le groupe des madelinistes, 
d'autres, dont Dominique Baudis, 
se demandent si Favenir n’est pas 
aux nOn-inscrits, M. Βδιτοῖ se ré- 
soud à devoir affronter «encore 
des moments très difficiles » et 
M. Goasguen est décidé à ne pas se 
satisfaire d’une « UDF-canal histo- 


᾿ rique »-qui consisterait à « prendre 


les mêmes, mais en plus petit ». Les 
plus optimistes espèrent encore 
obtenir un vote à bulletin secret 
sur la question du groupe unique 


lors de la réunion de Fintergroupe 


de opposition, le 3 juin. 

Cécile Chambraud 
SR EP ES 
M ALGÉRIE : huit militaires ont 
été tués, lundi 25 mai, dans me 


. embuscade tendue par un groupe 


armé dans la commune de-Djeba- 
bra, sur les monts surplombant 
Meftah (25 km au sud-est d'Alger), 
a annoncé, mercredi, le quotidien 
El Watan. - — (FR) 
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Le ἐμοῖς des maux pardipe à ἃ kune 
contre le bruit. Que ce soit pour les habitaions, 
a de val ου ες pce PS, RS ᾿ ᾿ 
ire: -de plus en plus. la nécessité dune , 
one μοῖαίσα κοσισμε. Εἰς paripe à nome 
cainfort εἰ à notre bien-être. 


Leader mondll des matériaux de contrario, 


Lafarge propose ‘des matériau à la pointe de 


l'innovation a matière. d'isolation phonique. 
Poux l'habitation, Lafarge offre des solutions qui 
grrmissent une excelle isohaion des sols E 
. Denouveis ρου permet églement daté ‘ 
mer Les bras au vf carrelages EM 8 
Pour l'enveloppe ἰαϊεήευτε, “Lafarge a mis au ἢ 


L'homme est-il condamné 
à vivre dans le bruit ? 


point des plâtres spéciaux parfaitement adaptés 
τς produits Lafarge sont. αἰ μαι, présents 

dns Paménagement des coiures pouramélorer | 
. lotion dernique εἰρίοιαμε ΕΑ. 

Depuis ‘160 as cest grâce à sa volonté de: | 
mettre Ια technique au “service der homme 
de ee 


᾿εὐτεῖο LL 


κὸν mometeeetne. HE memes UT 


FARGE 


Les matériaux pour 


